
FIG.  124. — CIBOULETTE. 
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CIBOULETTE OU CIVETTE 
Allium  Schcenoprasum  L. (Famille des Liliacees).  

Noms anglais :  Chives,  Cives. — Nom allemand : Schnittlauch.  

366. Description sommaire. — Petite plante vivace, croît en touffes  
serrées ; feuilles creuses, vertes et péintues  atteignant ro  et 15 centimètres; 
fleurs roses ou violacées en ombelles débordant peu le feuillage. 

367. Multiplication. -L  Par division des touffes, toute 
l'année mais préférablement en mars. Quatre ou cinq petits 
bulbes plantés à i centimètre sous terre constituent une nou-

velle touffe. 
Quantité de plants nécessaires.— 

Si les maraichers en font des 
planches contenant 6o touffes par 
mètre carré, les amateurs se con-
tentent le plus souvent de quel-
ques pieds disposés en bordure 
et espacés de 12 à'  14 centimètres. 

Pour constituer à droite et à 
gauche d'une allée une boi•dure  
convenable, plantez y divisions 
par mètre courant. 

368. Climat. Sol. Fumure. —
Elle vient partout et ne réclame aucune fumure spéciale si le 
sol est de bonne qualité et surtout très humifère. En terre 
sèche ou pri'Vée  d'eau l'été, ses feuilles durcissent et jaunissent. 

369. Variétés. — Le type seul est cultivé (fig.  124). 

370. Culture. — Plantée au printemps, la ciboulette croit 
rapidement. Coupez les feuilles tous les mois au ras de terre, 
même si vous n'en avez pas l'emploi; elles repoussent avec une 
vigueur nouvelle et une teinte plus verte. Arrosez en cas de 
sécheresse. 

Refaites les bordures tous les 3 ou 4 ans en les changeant 
de place. 

371. Comment avoir de la ciboulette toute l'année. — 
La culture de pleine terre permet de récolter des feuilles de lin avril  à no-
vembre, mais avec les gelées disparaissent les dernières. 

Mettez en pot le i "  novembre quelques touffes encore vertes et rentrez-les 
en serre tempérée ou à défaut devant une fenêtre dans une chambre chauffée; 
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arrosez quand il convient ; coupez tout l'hiver les quelques feuilles qui 
poussent. 

Ou mieux encore :  
Plantez dans un coin de couche chaude quelques touffes qui végéteront 

tout l'hiver, donnant jusqu'en avril et au delà une ample provision de feuilles 
tendres et vertes ; arrose, bassinez et aérez. 

372. Maladies et ennemis. — Ne causent pas de dégâts 
sérieux. 

373. Usages et propriétés. — Les feuilles constituent un 
condiment apprécié dans les salades de laitue, les omelettes et 
leS  sauces vertes. 

Citrouille (voir à POTIRON). 

CONCOMBRE 
Cucumis  sativus  L. (Famille des Cucurbitacées.) 

Nom anglais : encumter . — Noms allemands :  Gurke , linkuninter . 

374. Description sommaire. — Plante annuelle rampante, vulgai-
rement (mais improprement) appelée cornichon :  les tiges sont pourvues de 
poils raides et de vrilles; feuilles à 5 lobes ; fleurs jaunes n'ayant qu'un sexe :  
les unes sont milles  (les premières), les autres femelles. Fruit charnu, allongé, 
souvent recouvert de petits mamelons épineux, renferme de nombreuses 
graines contenues dans trois loges centrales. 

375 Multiplication. — Par semis. 
Graines. — Semblables à celles du melon, très plates d'un 

blanc jaunâtre, allongées-ovales. Un gramme renferme 35 grai-
nes; le litre pèse 5oo  grammes. 

La durée germinative est de 8 à io  ans; il est donc inutile 
d'en récolter tous les ans. 

La levée des semis a lieu après 48 heures sur couche et 6 à 
7 jours en pleine terre. 

Quantité de semence nécessaire. — I à 5 grammes pour un 
amateur, puisqu'il s'agit d'obtenir quelques pieds seulement. 
Les spécialistes en usent beaucoup plus et en diverses va-
riétés. 

Prix de la semence. — o fr. 5o à o fr. 6o les 15 grammes. 

376. Climat. Sol préféré. — Le concombre s'accommode 
de moins de chaleur que le melon mais il redoute le froid et 
l'humidité. Dans le Centre et le Nord, les variétés hâtives•  se 
cultivent exclusivement sur couche.  

Sous_  verre, les concombres préfèrent unP.  terre douce et 



FIG. 125. 

CONCOMBRE BLANC LONG 

PARISIEN. 
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enrichie de fumier très décomposé, semblable à celle des 
melons. En plein air les races à cornichons se plaisent bien 

en terre franche comme en terreau. 

377. Épuisement du sol. Rota-
tion. Fumure. —  Pas très épuisant 
le concombre petit  revenir tous les 
2 ans sur le même sol. Il n'exige pas 
de fumure spéciale en cours de vé-
gétation; l'engrais dont vous pourrez 
disposer gagnera à être incorporé 
longtemps à l'avance dans la terre 
(par are : 8  ki- 
los  scories, 
3 kilos sulfate 
de potasse et W 
2 kilos de ni-
trate de soude 
en 3 fois). 

378. Variétés. — Très nombreuses 
comme pour tous les légumes cultivés 
depuis les temps anciens ; elles diffèrent 
entre elles par leur hâtivité,  leur grosseur 

de fruit, la 
couleur de 
leur peau, 
leur emploi, 
etc. 

Choisissez: 
1° POUR 

CULTIVER 

SOUS VERRE. 

—  Concombre blanc hâtif, allongé, 
cylindrique. 

C. blanc long parisien, plus al-
longé; 

FIG. 127. 
C. vert long anglais, long, épi- 

CONCOMBRE VERT LONG ANGLAIS neux, productif,. très cultivé. 
ÉPINEUX. C. vert long Rollisson's  Tele- 

, graph, fruit long et droit, excellent. 
C. vert long maraîcher, beau fruit estimé sur les marchés. 
20 

 POUR LA PRODUCTION DES CORNICHONS. — Cornichon vert 
petit, de Paris, très fertile, vigoureux et rustique. 

Corn. amélioré de Boztrbodne,  très productif, long, fin. 

FIG.  126. 
CONCOMBRE VERT LONG 

(Rollisson's Telegraph). 
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Corn. fin de Meaux, hâtif, fruits cylindriques, très recherchés 
pour confire. 

379. Culture de pleine terre — Semez la première 'quinzaine 
d'avril sur couche tiède et sous chas-
sis : après deux semaines, repiquez en 
godets ou sur couche ; mettez en place 
en pleine terre avec une bonne motte, 
vers le 15 ou le 20 mai. 

Ou bien : 
Semez dans la première quinzaine 

•de mai directement en place, en em-
ployant quatre graines a l'emplace-

terrain d'après l'une des méthodes sui- 
ci-dessus) ou de semer, préparez le 

vantes :  

ment de chaque pied désiré. 
Qu'il s'agisse de planter (les plants 

1 .•  Dans un terrain bien bêché et fu- 

 A, fumier ; B, terre extraite; C, ter- 

FIG.  128. — COUPE D'UN POQUET 

reau; mn, cuvelle;  C, plant de con- 
combre. 

AVEC FUMIER. 

mé,  tendez le cordeau tous les 1°,26,  et 
à o-,6o  sur chaque ligne, creusez un poquet cubique de om,45  de côté ; rem- 
plissez-le de fumier ou, à défaut, de feuilles sèches ou de gazon A destiné à 

fournir une douce chaleur de fond aux 
177  n  concombres; replacez la terre extraite 

par-dessus,  en formant une grosse taupi-
nière (fig. 128); aplatisSez  et évidez le 
sommet pour y placer une pelletée 'de  
terreau T tout en construisant une cu-
vette mn en prévision des arrosages. 

Dans le terreau, plantez avec sa motte 
le plant préparé, ou enfoncez au doigt, 
à deux centimètres, les cinq graines choi-
sies ; distancez-les de trois centimètres. 

Arrosez ensuite et recouvrez le poquet ainsi prépare d'une cloche,ou à défaut 
— mais pour quatre jours seulement— d'un pot à fleur, en vue de favoriser la 
reprise ou la germination. Éclaircissez 
ensuite pour ne laisser par pied qu'une 
ou cieux plantes. 

2 . .  Dans le terrain bêché et fumé, 
contentez-vous de préparer sur les 
li gnes distantes de I "  ,'20  des poquets 
plus simples ; enlevez une bêchée de 
terre X (fig.  129) et préparez avec elle 
les rebords ni et n d'une cuvette; 
mettez dans le vide X une pelletée de 
terreau ou de 'bon compost dans le-
quel vous sèmerez  les cinq graines 
ou planterez le pied provenant d'une 
couche. 

3*  Tendez le cordeau sur le terrain 
ameubli et ouvrez une tranchée de la longueur de la planche et dont la 
section ab cd aura sensiblement 35 centimètres de côté ; remplissez cette 
fosse avec du fumier quelconque un peu passé ou des feuilles conservées 
en tas ; piétinez ; replacez la terre par-dessus en ados A; établissez de petites 

25 •  

FIG. 129. — POQUET PRÉPARÉ 
AVEC TERREAU SEUL. 

FIG. 130. — PETITE COUCHE SOURDE 
POUR CONCOMBRE DE PLEIN AIR. 
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cuvettes C tous les 6o centimètres avec une poignée de terreau au centru.  
Serriez ou plantez en mottes pour la culture dans ces cuvettes. 

Cette couche sourde convient parfaitement pour la culture 
des concombres de plein air. Les deux autres sortes de poquets 
sont plus spéciaux à la culture des cornichons proprement 
dits. 

- Les soins sont ordinaires :  binages, sarclages et arrosages. 
Dans les terrains humides et un peu partout, quand vous le 

désirerez, vous pourrez aussi faire courir les tiges sur cl:  
grandes rames; les fruits auront ainsi plus d'air et ne seront 
pas souillés par la boue. 

380. Culture sous verre. — Les Anglais cultivent beaucoup 
le concombre dans des serres à double versant, les tiges sont 
palissées très près du vitrage. 

En France, forcez sur couche. Les maraîchers font leurs 
semis, dès  janvier, sur couche chaude donnant 20 

25 degrés ; ils repiquent sur une couche 
anatogue,  dans des godets ou en terreau dé.<  
que les 2 cotylédons sont développés. Ils 
couvrent de châssis et de paillassons, bas-
sinent, et après reprise, lorsque la tige a 

/7 ,e7 ,/,e  développé 3 feuilles abc, ils la pincent au- 
.  dessus de la seconde feuille (fig. 13i). 

C'est dans cet état qu'ils plantent les concombres 
(avec leur motte sur couche chaude et six semaines 
après le semis) à raison de 2 ou 3 pieds par châssis, 
suivant une seule ligne centrale parallèle aux deux 
grandes planches du coffre. 

Dès que les deux bras nés à la`base  des deux feuilles 
conservées ont chacun cinq ou six feuilles, les maraî-
chers pincent au dessus de la quatrième; il nait alors 
des rameaux lateraux  de deuxième génération qui 

portent des fleurs des deux sexes ; il ne reste plus qu'a  pincer à une feuille 
au-dessus de chacun des quatre fruits conservés par pied. 

Quinze à dix-huit jours après la floraison, les concombres sont bons à. coca-
lir.  Vous pouvez en laisser venir quatre autres, etc. 

Pour disposer de bonne heure de 2 ou 3 pieds de concombres 
sans pour cela établir tout exprès deux couches en janvier et 
février, vous pourrez les trouver chez un maraîcher du voi-
sinage et les planter sur la première petite couche que vous 
établirez, au t5 février peut-être, en procédant comme il est 
dit ci-dessus. 

Êtes-vous un petit amateur? Vous gagnerez à ne faire que 
la culture halée. 

premiers 

c  

b 

FIG.  131: - ASPECT 
D'UN PLANT REPIQUÉ 

ET PINCÉ ,  
A 2 FEUILLES, 

PRET A_  2TRE  PLANTÉ 
SUR COUCHE. 



FIG. 132. 
LE BLANC OU OIDIUM DU CONCOMBRE. 

FIG. 133. 
FRUIT DU CONCOMBRE 

ATTAQUÉ PAR LA NULLE  
(Scholecolrichuni  

melophlorum)  Pril. 
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Culture hâtée pour petit amateur. — Semez le 15 mars sur 
couche tempérée (accusant 15 degrés au thermomètre de fond), 
à même dans le terreau; repiquez dans des godets de 8 cen-
timètres 10 jours plus tard; après reprise et étêtage, aérez 
progressivement. Plantez en place du 15 au 20 avril, sur petite 
couche sourde (fig. r3o), ou en cotière en employant le système 
du poquet (fig.  12o); recouvrez d'une cloche ou d'une feuille 
de verre: paillez le sol et 
pincez d'abord les 2 premiers 
bras à 4 feuilles et les sui-
vants a  j  feuille au-dessus des 
fruits. Récoltez du 15 juin au 
15 juillet en supprimant les 
feuilles jaunies. 

Pour récolter en vue d'une expo-
sition des fruits droits, lisses et ré-
gulièrement teintés, glissez-les dans 
un verre cylindrique (de bec â gaz, 
par exemple), dès que les jeunes 
concombres ont le volume d'un gros 
cigare. 

381. Régions de produc-
tion.— La région parisienne, 
le Midi, la vallée de la Loire 
et tous les grands centres 
maraîchers en général. 

382. Maladies et ennemis. — Trois maladies principales. —
Le chancre, qui s'attaque aux tiges quand les pincements n'ont 

pas été faits nettement avec un outil tran-
chant, ou à. la suite d'une grêle. 

REMÈDE :  Décortiquez la partie malade avec un gref-
foir,  el saupoudrez sur la plaie de la chaux en poudre. 

Le blanc des courges (Spharoteca casta-
gnei) qui envahit les feuilles et les fruits 
sur 1a lin de l'été. 

REMÈDE : Soufrez préventivement. 

La nulle due au Scholecotrichum  meloph-
torum,  apparaît en juin s'il fait froid et hu-
mide :  les feuilles, les rameaux et les fruits 
se tachent et prennent une couleur de feuille 
morte. 

EMÈDE  : Brûlez les feuilles atteintes et sulfatez à la bouillie bordelaise. 
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Un insecte. — La grise, petit acarien qui suce les feuilles en 
dessous, fréquent sous châssis. 

REMÉDE  :  Pulvérisez en dessous du jus de tabac ordinaire étendu de quinze 
ou vingt fois son volume d'eau. 

383.Porte-graines.  — Laissez mûrir sur pied un beau fruit 
bien caractérisé; extrayez les graines par lavage et séchez-les. 

384. Durée de la culture. — Il s'écoule 3 mois entre le 
semis et la première récolte. Vous pouvez ensuite cueillir 
pendant un à deux mois encore. 

385. Récolte. — Récoltez les concombres tous les 2 ou 
3 jours, lorsqu'ils sont aux deux tiers venus, et les cornichons 
quand ils ont 5 à 8 centimètres de long, et la grosseur du 
petit doigt. 

386. Conservation. — Ces fruits ne se gardent que quel-
ques jours une fois cueillis; utilisez-les le plus vite possible. 

Brossés, dégorgés 20 heures dans du sel, essuyés et jetés 
dans le vinaigre avec estragon, poivre, ognon etc., les petits 
cornichons sont susceptibles de se conserver un an et plus. 

387. Rendement. Prix de vente. — En serre,lesAnglaisretirent  
zo  beaux concombres par pied; sur couche vous en récolterez de Io  à  12. 
Chaque pied de cornichon peut donner, en cinq ou six semaines, 400 grammes 
de petits fruits à conserver. 

Le prix des concombres atteint i franc la pièce et plus en hiver; 15 centimes 
en Cté.  

Les cornichons sont cotés 3o à oo  francs les ioo kilos, et au détail o fr. Co  à  
r  fr.  25 les 100 fruits. 

388. Matériel d'emballage. — Cageots et paniers divers. 

389. Usages et propriétés. — Le concombre  est consommé cru 
en salade (hors -d'oeuvre), ou cuit: à la sauce flanche, à la maitre d'hôtel, à la 
poulette, au jus ou farci. 

Les cornichons conservés au vinaigre se mangent avec la viande; ils 
servent à  la confection de sauces'  relevées ; ou les rencontre dans le Picalili 
des Anglais. 

COURGES 
Cucurbita  L. (Famille des Cucurbitacées.) 

Nom anglais : Gourd. — Nom allemand : Speise -Elirtiss.  

390. Description sommaire. — Plantes annuelles, tiges herbacées 
et souples, pourvues de vrilles; feuilles larges plus ou moins incisées; fleurs  
grandes, jaunes, monoïques; fruits arrondis ou allongés, pourvus d.e  nom,  
breuses graines placées au centre d'une chair relativement épaisse. 



FIG. 135. 
GIRAUMON TURBAN. 

FIG.  136. 
COURGE PLEINE 

DE NAPLES. 

FIG. 137. 
CITROUILLE 

DE TOORAINE.  

FIG. 138. 
PATISSON pANACHE  AMÉLIORÉ.  
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Il faut distinguer 3 groupes correspondant aux trois espèces 
cultivées dads  les jardins. 

I. Les potirons (cucurbita maxima), aux longues tiges de 3 
à 4 mètres rampantes et se fixant au 
sol par des racines adventives: feuilles 
cordiformes ; poils 
rudes sur toutes 
les parties; fleurs 
grandes, jaunes, 
unisexuées; fruit 
arrondi,côtelé, mais 
déprimé. 

FIG. 134 Les giraumons 
POTIRON JAUNE GROS.  sont également des 

potirons à chair 
rouge, farineuse et sucrée. Leur forme spéciale à mamelons les a 

fait appeler bonnets de turcs, bonnets dc prêtres. 
II. Les Courges musquées(ClintrbilaMOSChala  

Duch.), feuilles à lobes an-
guleux, marbrées de taches 
blanches et d'aspect velouté 
lorsqu'elles sont jeunes ; 
fruits lisses, allongés et 
renflés à l'extrémité. Leur 
chair plus musquée ne plaît 
guère. Elles sont peu cul-
tivées. 

III. Les Citrouilles (CU-
curbila  Pepo L.), tiges tan-
tôt courtes et dressées, tan-
tôt longues et grimpantes ; 
feuilles à lobes aigus, vertes 

ou marbrées de blanc; poils épineux ;  fruits de formes et de 
couleurs très variables, pédoncule 
cannelé à 5 côtes. 

Les citrouilles ont une chair 
fade ou filandreuse. 

Les palissons sont des ci-
trouilles entourées de dents ar-
rondies qui leur ont fait donner 
'les noms de bonnet d'électeur, 
couronne impériale, artichaut de 
Jérusalem. 

Les coloquintes ne sont pas utilisées en culture potagère. 
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391. Multiplication. — Toutes les courges se reproduisent 
par semis. 

Graines. — Aplaties, plus ou moins grandes suivant les va-
riétés :  

Grosses et blanches ou brunes chez les potirons, plus pe-
tites et pelucheuses chez les courges musquées, plus petites 
et marginées chez les citrouilles. On en compte de 3 à Io  au 
gramme; le litre pèse environ 400 grammes. 

Leur durée germinative est de 4 à 5 ans. 
La levée est complète après o  jours. 
Quantité de semence nécessaire. — i5 grammes pour un pro- 

fessionnel qui veut en faire un are; 5 grammes pour un ama-
teur. 

Prix de la semence. — o fr. 6o les r5 gramines.  

392. Climat. Sol préféré. — D'origine tropicale, la courge 
exige de la chaleur artificielle si elle est semée avant mai. 
Avec les gelées, les tiges et les fruits se désorganisent. 

Les terres légères de jardin sont aptes à cette culture ; les 
tas de compost s'y prêtent très bien ; mais, en général, avant 
de planter, creusez des poquets que vous remplirez de terreau 
ou de compost siliceux. 

393. Épuisement du sol. Rotation. Fumure. — L'épuise-
ment est faible bien qu'il faille une terre riche pour obtenir 
une belle vigueur et de beaux produits. Vous pouvez n'observer 
aucune rotation. Pour avoir de gros produits, mélangez à 3 litres 
de terreau du poquet : 5o grammes sang desséché et Io°  gram-
mes superphosphate d'os ; arrosez d'autre part avec 20 grammes 
de nitrate de potasse ou zo  grammes de nitrate de soude dans 
B litres d'eau quand les fruits ont la grosseur d'un œuf.  

394. Variétés. — Choisissez : i°  parmi les potirons : courge 
potiron jaune gros, très vig., fruit très déprimé, atteint 5o et 
6o kilog. Chair jaune non juteuse ; de bonne conservation. 

C. potiron rouge vif d'Etampes, aussi gros, mais rouge et à 
chair plus épaisse, peau fine. 

C. potiron vert d'Espagne, plat, moyen, brodé, chair jaune, 
farineuse, de longue conservation. 

C. verte de Mtbbard,  pointue à l'extrémité; chair jaune foncé, 
sèche. 

C. Giraumon turban ou bonnet de turc, à calotte hémisphé-
rique, panaché, pèse 3 à 4 kilos ; chair jaune orangé épaisse. 

C. Giraumon petit de Chine, très convenable pour les petits 
ménages ; poids 800  à 1200 grammes: assez précoce et de 
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bonne conservation ; bonne qualité, chaque pied peut donner 
huit et dix fruits. 

C. de Valparaiso, etc. 
2° Parmi les courges musquées: C. pleine de Naples, on',5o  

sur om,20;  écorce lisse vert foncé ; chair bien pleine, jaune 
orangé, de bonne qualité, tardive. 

3° Parmi les citrouilles: Courge à la moelle, on',3o  x 
écorce lisse, jaunâtre, à consommer jeune. 

C. blanche non coureuse, om,4ox  om,15,  à cinq côtes. 
C. d'Italie, o"',5o  x om,o8,  panachée, à cueillir toute jeune' 

(o",  t5). 
C. palisson panaché amélioré, vert et blanc, chair farineuse, 

plutôt cultivé comme originalité, pèse 3 à 4 kilos. 

395. Culture de pleine terre. — Les semis sur couche en 
mars pour plantation de pleine terre en mai sont fort peu 
employés. 

Les semis sur couche tiède en avril, avec repiquage sous 
châssis à froid et plantation en fin mai, sont plus employés 
pour la production de fruits précoces. 

Si vous considérez le potiron comme un fruit d'approvision-
nement pour l'hiver — c'est une façon de voir très courante —
cultivez d'après le procédé suivant :  

•  
Dans un sol bien fumé, établissez des poquets connue ceux indiqués fig. 12 

pour la culture des cornichons. Espacez ces poquets dei mètre pour les 
variétés non coureuses, de 2 mètres s'il s'agit de variétés peu vigoureuses et 
de 3 mètres pour les autres. Semez en mars dans le Midi et au io  mai dans le 
Nord 3 graines par poquet; recouvrez-les de 2 centimètres de terreau ; pail-
lez légèrement sur un diamètre de 0.",5o,  bassinez. Éclaircissez en ne conser-
vant que le pied le plus fort. Étetez-le  au-dessus de 2 feuilles pour obtenir 
2 bras; pincez ou non ceux-ci â 5 feuilles. Quand les fruits apparaissent, 
pincez les rameaux qUi  les portent é 2 feuilles au-dessus des fruits; parmi 
ces derniers, supprimez ceux en excédent en n'en conservant qu'un très gros, 
3 moyens ou 6 petits. 

Pour favoriser le développement du fruit, marcottez chaque bras en re-
couvrant d'un peu de terre — non loin des fruits — les nœuds  qui émettront 
assez rapidement des racines adventives. Binez, paillez sous les fruits et 
faites-les reposer à  plat, le pédoncule dessous. Arrosez copieusement si pos-
sible. Pincez enfin l'extrémité des rameaux qui s'allongeraient sans profit. 

Très souvent et surtout autour des villes, les courges sont 
semées en pleine terre çà et là dans un champ de mais ou dans 
des haricots à récolter en graines, dans des choux d'été, 
etc..., et on les laisse venir librement. Ils ne donnent pas tou-
jours, dans ces conditions, des produits abondants. 

396. Régions de production. — La Touraine, le Midi. 
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397. Maladies et ennemis. --  (Voir à Concombre). 

398. Porte-graines. — Opérez comme il est dit pour le 
concombre. 

399. Durée de la culture. — 11 s'écoule b mois ou 6 mois 
et demi entre le semis et la récolte. 

400. Récolte. 2--  Récoltez les potirons quand ils ont leur 
teinte caractéristique, c'est-à–dire quand ils sont mûrs ou 
presque mùrs,  vers le milieu d'octobre, avant les gelées. 

Récoltez les courges non coureuses, à la moelle, d'Italie 
lorsqu'elles sont à demi ou au tiers développées (plus tard 
leur chair es cotonneuse ou filandreuse). Dès que les pieds 
sont dépourvus de fruits, laissez-en d'autres se former. 

401. Conservation. — Rentrez les courges fin octobre ou 
commencement de novembre avec d'autant plus de soins 
qu'elles sont destinées à être conservées plus longtemps; les 
fruits gelés ou talés pourrissent sans retard. 

Placés dans un local sain, à l'abri du froid (cave, cellier ou 
chambre) les fruits récoltés adultes ou mûrs sont susceptibles 
de se conserver jusqu'en mai. 

Les gros fruits ne conviennent  guère que pour la vente au.  
détail car une fois entamés ils s'abîment rapidement. Les 
ménages ont intérêt à ne conserver que des fruits moyens ou 
petits. 

402. Rendement. Prix de vente. — Très variable, le rendement 
est estimé en général à l000  kilos l'are. Les très beaux fruits sont cotés de 2 
à 6 francs la pièce. Au détail les ménagères se procurent des tranches à 5,. 
io  et 15 centimes, qui suffisent pour faire un potage. 

403. Usages et propriétés. — Les Courges se consomment cuites 
sous une infinité de formes : en soupes, en purée au lait, en purée a rognon, -
frites au tr.eurre,  farcies, en sou f flet, etc. On en fait méme  des tartes, des con•  
potes qul imitent celles d'abricot. 

Crus, les fruits à peine formés des citrouilles sont quelquefois confits au 
vinaigre à la façon des cornichons ;  les fruits presque adultes de la var. C. 
concombre d'Alsace se consomment coupés en tranches et assaisonnés à la 
façon des concombres. 

Enfin les fruits crus sont souvent donnés au bétail. 
Les graines ont des propriétés légèrement purgatives et 

vermifuges. Certaines d'entre elles, les pluS  charnues et très 
oléagineuses (C. de Touraine), sont utiliséeS,  parait-il,  pour la 
fabrication des dragées à bon marché. 
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CRAMBÉ MARITIME 
Crambe maritima  L. (Famille des Crucifères). 

Nom anglais :  Sea-Kale. — Nom allemand : Meer-oder-Sec-Kôhl.  

404. Description sommaire. — Plante vivace, indigène sur nos 
côtes, très cultivée en Angleterre etrtrop  peu en France:racine forte ; feuilles 
amples, vert glauque, charnues, larges à Lla  base, amincies et frisées sur les 
bords ; tiges florales de o",5o  portant des fleurs blanches puis des siliques 
arrondies qui ne renferment qu'une graine. 

405 Multiplication. — Par semis et surtout par boutures 
de racines. 

406. Culture. — t° Semez la graine brute de l'année, en 
place ou en pépinière, de mars à juin; dans le premier cas 
éclaircissez quand les plants sont 
forts et n'en laissez qu'un ; dans le 
second cas mettez en place les plants 
lorsqu'ils ont cinq feuilles, après 
avoir préparé des poquets distantS  
de om,6o.  Arrosez abondamment. 

2° En mars, arrachez quelques vieux 
pied, prenez les plus belles racines 
et coupez-les en tronçons de 8 à 
Io  centimètres. Plantez-les en place 
à om,6o  dans des poquets, en recou-
vrant  de .5 centimètres de terre. Les 
plantes prennent un assez grand deve-
loppement  dans l'année. 

Quelle que soit la façon de multi-
plier, ce n'est qu'après deux ans révolus (3' printemps) que vous 
devez commencer a récolter, et cela pendant 8 ou to  ans. 

Les soins à donner consistent à tenir propre le sol, à l'arroser 
copieusement, répandre chaque année 3 à 4 centimètres de 
terreau pour rechausser les souches, et fumer en novembre 
avec un engrais minéral comprenant pour t are : 3 kilos 
superph.  d'os, 2 kilos sulfate d'ammoniaque et t k. 5oo sel de'  
cuisine. 

407. Maladies et insectes nuisibles. — L'altise, les limaces 
et les escargots sont seuls à redouter (pour leur destruction, 
voyez aux cultures précédentes). 

408. Récolte. Blanchiment. —  En février-mars de chaque, 
année (à partir de la 3°) coiffez chaque pied d'un pot à fleur  
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bien germé et recouvrez celui-ci de feuilles sèches ou de terre.  
Pour avancer plus encore quelques pieds, recouvrez-les avec  
du fumier chaud. 

Enjaugées sous les tablettes d'une serre ou sur couche, e 
coiffées également d'un pot ou d'une caisse renversée le 
privant de lumière, les touffes peuvent donner des produits à 
toute époque de l'hiver. 

Après 3, 4 ou 5 semaines d'étiolage, quand les rosettes de 
feuilles ont i5 centimètres, coupez-les sur la souche aussi près 
que possible. Conservez 2 ou 3 pousses après la première cueil-
lette  afin de moins épuiser chaque pied; mais coupez les 
hampes florales si ces pousses tendent à monter à fleur en été. ,  

409. Usages. Propriétés. — Les côtes parfaitemént  blanchies se 
consomment cuites à. la façon des asperges ou mieux encore à la façon des 
cardons. Cuites à point elles restent fermes et rappellent le goût du cardo 
et celui du chou-fleur (vinaigrette, au blanc, au jusj.  

CRESSON DE FONTAINE 
Nasturtium  officinale R. Brown (Famille des Crucifères). 

Nom anglais : Water-cress.  — Nom allemand : Brunnenkresse.  

410. Description sommaire. — Vivace et spontanée dans les ruis•  
seaux, cette'plante  aquatique a des tiges allongées, qui émettent dans l'e  
méme  des-racines  adventives blanches qui l'aident à se nourrir. Les rames 
tendres et charnus portent des feuilles vert t'once  profondément divisé 
aux lobes arrondis. Aux fleurs blanches et petites succèdent des Siliqu  
allongées. 

411. Multiplication. — 1^  Par semis, à la volée, sur terr e:  
humide, en mélangeant la graine à du sable avant de semer; 

2° Par bouturage de tiges déjà pourvues de racines. 
Graines. — Très petites, jaunittres.  Un gramme en renferme 

4000 ; le litre pèse 58o grammes. 
La durée germinative est de 5 ans. 
La levée des graines s'opère en 2 ou 5 jours suivant la tem 

pérature. 
— Le cresson croît dans l'eau claire; il est d'autant plus 

tendre et plus agréable que l'eau est plus vive; mais elle ne 
suffit pas en culture. Il faut établir sous la nappe d'eau un sol 
artificiel (terre franche mélangée de terreau) dans lequel 
plongent les racines. 

En pleine terre, à bonne exposition, en côtière ou sur 
couche, le cresson de fontaine vient très bien à condition que 
je sol se rapproche de la consistance et de la fertilité du terreau 
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412. Épuisement du sol. Rotation. Fumure. — L'eau vive 
entraine peu à peu une partie des matières nutritives contenues 
dans le sol, aussi faut-il prévoir des fumures. Baissez le' 
niveau d'eau et sur le cresson en voie d'accroissement, pla-
quez 2 ou 3 centimètres de fumier de vache. Remettez l'eau 
ensuite. 

413 Variétés. — C. de fontaine, bien connu, vert foncé. 
C. de fontaine amélioré à larges feuilles, feuilles plus amples. 

414. Culture. — Autour des 
grandes villes, vous pourrez 
voir pratiquer la culture ration-
nelle dans de grands bassins 
rectangulaires de 5o mètres 
sur 4 ou de larges rigoles pa-
rallèles, de 2 mètres de large 
et o m. 5o de profondeur, 

t. dont le fond peu perméable 
est horizontal et bêché. Deux 
vannes placées à chaque extré-
mité permettent de régler la 
hauteur d'eau. 

Fme  140. — CRESSON DE FONTAINE. 
Sur le fond argileux mais ameubli 

on met io  à 20 centimètres d'une terre artificielle que l'on submerge puis que 
l'on met à sec. On y pique alors tous les io centimètres une bouture de cres-
son pourvue de racines. Après reprise on introduit un peu d'eau, puis davan -

tage. Quelque 3 semaines plus tard on plaque du fumier  de vache sur toute 
la plantation mise à sec et l'on remet l'eau. Tant que le cresson croit, le cou-
rant n'est pas établi, mais on ouvre les vannes progressivement dès qu'il 
atteint sa hauteur. Il est alors bon à cueillir. 

En amateur, vous pouvez établir chez vous une petite cres-
sonnière en imitant ce que font les spécialistes, mais en rédui-
sant le volume des tranchées et le débit de l'eau. Nous n'insis-
tons pas, pour pouvoir dire quelques mots de la culture en 
pleine terre que tout le monde peut réussir au printemps. 

Culture en pleine terre. — Semez en fin février — dans un coin 

F de  châssis et sur couche — du cresson de fontaine ordinaire 
ou la sous-variété améliorée); ne dépassez pas la dose de 

4 grammes de graine par mètre carré. Tenez humide. Donnez 
de l'air après la levée. Dès que les plants ont 3 centimètres, 

[  arrachez-les (ils sont pourvus de ;nombreuses  racines et de 
terreau adhérent) et plantez-les en côtière riche en humus, 

[  en espaçant de 0'02 X C,I5.  Mouillez chaque jour. 
Les pieds forment de belles touffes qui s'étalent et sur 

f  
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lesquelles vous pouvez cueillir rameau par rameau ou que vous 
cernerez d'un coup de couteau au collet si vous voulez aller vite. 

Deux pieds font une salade pour deux ou trois personnes. 
Culture sous châssis. — En octobre, sur vieille couche ou 

mieux sur couche tiède dans un coffre pourvu d'un châssis, 
piquez dans le terreau des boutures ratinées; placez un pail-
lasson sur le vitrage quand il gèle et tout l'hiver vous pourrez -

cueillir quelques tiges. 
La culture sur couche chaude ne nous a pas réussi. 
Culture en baquet. — Près d'une fontaine, d'un puits ou d'un 

robinet, placez un baquet peu profond (om,35), mettez au 
fond Io  centimètres de bonne terre T, puis 15 centimètres :  
d'eau (fig. 141). Placez sur l'eau un vieux couvercle en osier„  

celui d'un mannequin par exemple c. 
E  Dans les mailles de celui-ci piquez c

P  quelques boutures de cresson déjà 
enracinées. Elles se développeront et 
vous couperez, au-dessus, des rameaux 
propres et tendres. La salade sera plus 
tendre encore et de meilleur goût si le 
baquet est tenu à l'ombre et si l'eau 
peut être renouvelée tous les jours ou 
tous les deux ou trois jours. Pour cela 

fixez un entonnoir dont le tube plongera dans l'eau, et établis-
sez un trop-plein P en un des points du bord supérieur ; versez 
l'eau fraiche en E et l'eau usagée s'échappera en P. 

415. Maladies et ennemis. — Ce sont des plantes aquatiques 
qui sont'ennemies  du cresson :  la lentille d'eau (Elodea cana-. 
densis) et la véronique beccabonga (Veronica beccabunga), les 
berles, etc., qu'il faut réunir et tirer de l'eau à la main. 

L'altise gêne souvent les cultures sur terre au printemps. 
Arrosez souvent et vous l'éviterez. 

416. Récolte. — Les spécialistes coupent avec un outil 
spécial et mettent les tiges en bottes qu'ils lient par un jonc. 
Ces bottes sont expédiées de suite sur les marchés. Pour vous-
même, coupez ces tiges au fur et à mesure des besoins, trois 
semaines environ après le bouturage et cela pendant plusieurs 
mois. 

417. Usages. Propriétés. — Le cresson est employé cru : pour des 
garnitures de plats, ou en salade; cuit et haché à la façon des épinards. 

Ses propriétés dépuratives le font employer en pharmacie dans la prépara. 
tion de sirops. 

FIG. .141.  
SCHÉMA MONTRANT 

LA CULTURE DU CRESSON 
EN BAQUET. 



CROSNE DU JAPON. 545 

CROSNE DU JAPON 
Stachys tubértfera  Naud (Famille des Labiées). 

Nom anglais : Japanese  arlichoke. — Nom allem. :  Japan,esische  Artischoke.  

418. Description sommaire. — Plante vivace formant des touffes 
de 20 à 3o centimètres; feuilles ovales, vert terne, rudes au toucher ; ni fleurs 
ni graines sous le climat parisien. Tiges souterraines renflées de distance en 
distance, imitant un chapelet. Chaque tubercule est charnu, aqueux, à peau 
très fine, et de qualité exquise. 

419. Multiplication. — Par rhizomes (comme pour la 
pomme de terre). 

Quantité de semence nécessaire 
à l'are. — 5 à 6 kilos de tuber-
cules. i kilo en contient de 400 
à 450. 

Prix de la semence.  • 2 fr. le 
kilo; o fr. 40 les 125 grammes. 

420. Variétés- .  — Le type 
seulement : crosne du Japon. 

421. Culture de pleine terre. 
—  Opérez comme pour la pomme 
de terre : plantez le 1" avril en 
poquets profonds de 8 à 10 centimètres et espacés de 
om,3o  x om,4o;  mettez trois tubercules par poquet. Sarclez et 
binez, inutile même de butter. Arrosez si possible. 

422. Récolte. — Les tubercules se formant assez tard en 
saison, attendez la dessication des feuilles et des tiges 
(novembre) pour commencer à récolter, à la pioche ou à la 
bêche à dents. 

423. Conservation. — N'arrachez les crosnes qu'au fur et à 
mesure des besoins, les tubercules se flétrissant au delà de 
quelques jourS  passés 'à l'air. Laissez-les en terre en les 
préservant tout au plus avec quelques feuilles qui faciliteront 
l'arrachage au moment des grands froids. 

424. Rendement. Prix de vente. — Par are me à  120 kilos valant 
de 55 a  Po francs le quintal. Au détail les crosnes sont vendus suivant sa:son 
o fr. 8o à  r fr. 25 le kilo. 

425. Usages et propriétés. — Les tubercules ou rhizomes, débar-
rassés de leur peau très mince par simple frottement dans un linge, se con-
somment cuits : bouillis, à l'étouffée, frits ou en salade. Vous potivez  aussi 
en confire au vinaigre en les arrachant en octobre. 

Fie. 142. — CROSNE DU JAPON. 
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FIG.  144. — ÉCHALOTE DE JERSEY. 
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ÉCHALOTE 
Allium  ascaloniunz  L. (Famille des Liliacées). 

Nom anglais : Shallot.  — Nom allemand : Schalotle.  

426. Description sommaire. — Sorte d'ognon  aux feuilles nom 
breuses, ne portant pas de graines ou rarement ; les bulbes plantes  isole-

ment au printemps se divi-
sent en quelques mois en 
plusieurs caïeux formant 
une forte touffe. 

427. Multiplication. 
— Par caïeux fermes 
et bien formés; rare-
ment par graines. 

Quantité de semence 
nécessaire par are. — 
Environ 15 litres de 
caïeux. 

Il faut pour r mètre carré 
36 caïeux  pesant 115 gram-
mes. 

428. Climat. Sol préféré. — Tous les climats sont favo-
rables. Tous les terrains sont utilisables sauf les humides, 
mais choisissez une terre saine fumée de l'année précédente. 

429. Variétés. — E. 
ordinaire, très odo-
rante,bulbes piriformes 
recouverts d'une enve-
loppe rousse. 

E. de Jersey, un peu 
moins odorante; bulbes 
arrondis, violacés, re-
couverts d'une fine pel-
licule dorée ou rou-
geâtre. 

430. Culture. — En 
fin février ou mars. dans un terrain parfaitement ameubli et 
bien ressuyé, tendez le cordeau tous ]es 20 centimètres et 
enfoncez sur son alignement, tous les 12 ou 15 centimètres, 
un caïeux tenu entre les trois premiers doigts, la pointe en 
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haut. La pression exercée suffit pour enterrer convenablement 
ces  bulbes que 2 centimètres de terre doivent recouvrir. 

Binez et sarclez, inutile d'arroser. 

431. Maladies et ennemis. — Une maladie : réchauffement 
ou jaunisse, se développe dans les terrains humides ; les feuilles 
jaunissent et les bulbes pourrissent lentement. 

REMÈDE :  Dégagez les bulbes en creusant une cuvette autour d'eux; ainsi 
aérés ils se raffermissent. — Plantez sur buttes en sol frais. 

Un insecte nuisible : la mouchet  de l'échalote (Anthomya  platura)  
dont les larves dévorent les bulbes et les font pourrir. 

SANS REMÈDE : Arrachez les pieds et détritisez-les  par le feu. 

432. Récolte. — Dès juillet, aussitôt que les feuilles sont 
jaunes, si vous voulez éviter la pourriture. Secouez les touffes 
et après une journée passée à l'air rentrez les bulbes au grenier 
ou dans tout autre local sain où ils sont susceptibles de se 
conserver jusqu'en juin. 

433. Rendement. Prix de vente. — Par are, 150  à 200 litres de 
bulbes pesant 75 ou 8o kilos et valant : l'échalote ordinaire oo  à 120 francs 
les cent kilos, l'échalote de Jersey ou E. -ognon, 40 zi  7o  francs. 

434. Usages. Propriétés. Les  feuilles coupées vertes (en été) 
et les bulbes (le restant de l'année) servent de condiment ou d'assaisonne-
ment dans les salades et les sauces. 

ÉPINARD 
Spinacia  oleracea L. (Famille des Chénopodées). 

Nom anglais : Spinach. — Nom allemand : Spinal.  

435. Description sommaire. — Plante annuelle ou bisannuelle à 
grandes feuilles glabres, parfois gaufrées et réunies en fortes rosettes; les 
tiges florales apparaissent plus ou moins tôt, portant à 8o centimètres ou 

mètre, des fleurs males ou des fleurs femelles ; les fruits portés parles pieds 
femelles sont lisses ou pourvus de 2, 3 ou 4 saillies épineuses. 

436. Multiplication. — Par semis. 
Graines. — Ce sont les fruits que vous semez; leur forme 

est dissemblable, leur couleur grisâtre un peu verdâtre. Les 
graines, piquantes, sont au nombre de oo  au gramme et le litre 
pèse 375 grammes. Les graineS  rondes, au nombre de tir)  au 
gramme, pèsent 5oo grammes environ. 

La durée germinative est de 5 ans. 
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La levée s'effectue en 3 ou 4 jours, surtout si après le semis 
vous avez soin d'étendre sur le sol, pendant 2 jours, un pail-
lasson mouillé. 

Quantité de semence nécessaire à l'are. — 3oo grammes pour 
les semis en lignes et 450 grammes avec les semis à la voiee.  

Prix de la semence. — i franc les 250 grammes ; o fr. 3o les 
grammes. 

437. Climat. Sol préféré. — L'épinard préfère le Centre 
et le Nord au Midi de la France; il redoute les sécheresses qui 
hâtent la formation des tiges florales. Choisissez un terrain 
frais ou mi-ombragé pour les semis de printemps et d'été, et, 
au contraire, un terrain sain et ensoleillé pour les semis 
d'automne. 

438. Épuisement du sol. Rotation. Fumure. — Plante 
assez épuisante; à répéter tous les 3 ou 4 ans seulement dans 
le même terrain. Aime les fumures copieuses, voire même le 
terreau, les boues de ville tamisées, etc.; sensible aux engrais 
liquides azotés :  purin étendu, eaux-vannes, eaux de vaisselle 
ou d'égout. Incorporez au sol en bêchant, par are : 12 kilos 
tourteau et 5 kilos de scories; semez à la volée, après éclair-
cissage, 1k,5oo  nitrate de soude, pour avoir des feuilles amples, 
épaisses et vert foncé. 

439. Variétés. — A grainespiquantes, choisissez :  Épinard 
d'Angleterre, aux feuilles larges ; vigoureux, lent à monter; 
convient pour les semis de printemps. 

L'Ep.  Commun n'est plus cultivé. 
A graines rondes: E. de Hollande, rustique, feuilles amples, 

vert gai, un peu cloquées. 
E. monstrueux de Viroflay, le plus vigoureux et le phis 

cultivé; feuilles très développées; hon pour l'automne. 
E. lent à monter, fortes rosettes aux feuilles nombreuses et 

vert foncé; convient pour l'automne et le printemps, en raison 
de son retard à monter à graine (environ 20 jours après les 
autres). 

440. Culture de pleine terre. — Les semis se font surtout 
au printemps et en automne. Il est si difficile d'obtenir de 
belles feuilles avec les semis d'été, que l'on renonce générale-
ment à eux. 

Exécutez les semis de printemps de fin février à mai; ceux 
d'automne, du 25 juillet au 20 septembre : à la volée ou en 
lignes, distantes de‘25  centimètres. 



FIG. 146. 
ÉPINARD LENT A MONTER. 

EPINARD. 

Si vous avez à craindre les limaces ou lès escargots, semez 
dru. N'enterrez la graine que de 2 centimètres. Éclaircissez 
Io jours après la levée en laissant 6 à 8 centimètres entre les 
pieds. 

Vous préférerez les semis en 
lignes lorsque vous sèmerez 
l'épinard seul: vous devez en 
ce cas piétiner sur chaque ligne 
pour assurer l'adhérence au 
sol ; les binages seront facilités. 
Vous sèmerez à la volée, en ù  .... PINARD  MONSTRUEUX DE VIROFLAY.  

automne, dans une culture de 
choux, d'artichauts ou de chicorées aux trois q”arts  venues. 

441. Culture sous verre. — L'épinard peut être forcé sur 
couche en hiver, mais il vous suffit de recouvrir de châssis, en 

–décembre, une planche semée fin août, pour récolter tout 
l'hiver, jusqu'en avril. Quelques paillassons ou des planches •  

compléteront l'abri au moment 
des grands froids. 

442. Comment avoir des 
épinards pendant toute l'an-
née. — Pour un ménage, semez 
par exemple 6 mètres carrés en 
fin février, puis faites un nou-
veau semis analogue, tous les 
20 jours, jusqu'au 15 mai. 

A cette époque, plantez 5 ou 
6 pieds d'Epinarcl  de la Nou-
velle Zélande (voir au chapitre 
Tétragone) pour récolter tout 
l'été. 

Semez une planche d'Ép.  
monstrueux de Viroflay à la fin 

de juillet pour consommer les feuilles en septembre, et une 
nouvelle planche du 3o août au Io septembre, sur laquelle 
vous placerez les châssis en décembre. 

443. Maladies et ennemis. — Trois maladies :  Le mildiou 
ou jaunisse (Peronospora effusa), les feuilles jaunissent et 
sèchent. 

PAS DE REMÈDE :  Évite de semer ce légume avant , cinq ans dans le terrain 
infesté. 

VERCIER. — Culture potagère. 

FIG. 145. 
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Le Blanc ou meunier, plus rare. 
REMÈDE  :  Soufrez. 

La Fonte; les feuilles pourrissent dans la trop grande 
humidité. 

REMÈDE :  Arrachez les pieds et détruisez-les ; évitez l'excès d'humidité eu 
assainissant le sol avant de semer. 

Divers ennemis :  La courtilière, le ver blanc et le ver gris, 
qui coupent les pieds au collet. (Voir pour leur destruction aux 
cultures précédentes). 

Les limaces grises sont à redouter à l'arrière-saison. 

444. Porte-graines. — Réservez en hiver un mètre carré, 
par exemple s'il vous faut peu de semence. En mars, visitez 
les pieds et arrachez les défectueux. En mai a lieu la floraison; 
après fécondation, arrachez les pieds mâles. En août les tiges 
et les graines sont mûres, arrachez-les pour les faire sécher à 
l'ombre, puis battez-les. 

445. Durée de la culture. — Il s'écoule 35 à 45 jours entre 
le semis et la première cueillette. 

446. Récolte. — Avec les semis de printemps vous ne 
cueillerez que deux fois, à 15 jours d'intervalle; avec ceux 
d'été vous- ne ferez le plus souvent qu'une cueillette. Les 
semis de fin juillet donnent plusieurs coupes avant les froids; 
ceux d'août et septembre demandent à être cueillis une fois au 
moins avant l'hiver pour éviter l'étiolement du pied auquel 
correspond souvent la fonte. A la sortie de l'hiver, ces mêmes 
semis fournissent 2 et 3 cueillettes. 

Cueillez les feuilles une à une en coupant le pétiole avec 
les ongles dès qu'elles atteignent 6 à 7 centimètres: réservez 
les petites pour la fois suivante (Io  à 20 jours plus tard). 

447. Rendement. — Le rendement varie du simple au triple suivant 
la saison ;  il atteint z8o  kilos à l'are avec les semis d'automne. 

448. Usages et propriétés. — Vous pouvez consommer l'épinard 
cuit et haché, puis accommodé au leurre  ou au jus. Il renferme une propor-
tion de fer considérable ; c'est un aliment vert de premier ordre qu'il faut 
aimer et cultiver. 
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ESTRAGON 
Artetnisia  Dracunculus  L. (Famille des Composées). 

Nom anglais :  Tarragon.  —  Nom allemand : Dragon. 

449. Description sommaire. — Plante vivace, haute de 7o centi-
mètres, perdant ses tiges aériennes en hiver. Feuilles linéaires très aroma-
tiques. Fleurit fréquemment mais ne donne pas de graines. 

450. Multiplication. — Par division des touffes, en avril ou en 
fin juillet; conservez quelques radicelles à chaque fragment de 
tige souterraine, et plantez 
en pleine terre. 

451. Culture. — Si les spé-
cialistes en font des planches 
ou des bordures, plantez pour 
vous en avril, dans un coin 
du potager, pour avoir 2 ou 
3 touffes sous la main, et autant 
sous un châssis à froid ou sur 
une couche tiède, si vous dé-
sirez  récolter à la fin de l'hi-
ver, quand arrivent les pre-
mières laitues. 

Coupez les tiges à l'entrée de l'hiver et déposez quelques 
feuilles sèches sur les souches; tenez le sol propre et meuble 
en été; arrosez au besoin. Renouvelez les touffes plantées 
après 3 ans. 

452. Recolte. — Pendant toute la belle saison, coupez les 
rameaux verts d'extrémité au fur et à mesure des besoins; 
liez-les en botillons.  

453. Usages et propriétés. — Cette plante est recherchée pour 
ses feuilles et ses sommités qui servent à assaisonner les salades en compa-
gnie de la ciboulette et du cerfeuil, ou a parfumer le vinaigre servant à confire 
les cornichons. 

FÈVE 
Vicia Faba,  L. (Famille des Légumineuses). 

Nom anglais :  Broact  bean.  —  Nom allemand :  Garten-Bohnen.  

454. Description sommaire. — Plante annuelle, à tige simple, se 
dressant à .o centimètres ou davantage suivant les variétés. Feuilles gri 
sàtres  ; fleurs blanches ; fruits en gousses, vertes, puis noires. 



FIG. 148. - FÈVE NAINE HÂTIVE 
A CHÂSSIS. 
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455. Multiplication. — Par semis, en place. 
Graines. — Larges et aplaties,' arrondies en rognons; de 

grosseur variable, ordinairement jaunâtres, pesant environ 
2 grammes chacune; le litre pèse 625 à 65o grammes. 

La levée s'opère après 8 à 
12  jours dans les conditions or--  
dinaires. 

La durée germinative est de 
6 ans et plus. 

Quantité de semence néces- 
saire à l'are :  3k,Soo  à 4 kilos. 

Prix de la semence : I fr. 25 
le kilo; o fr. 5o  les 25o gram 
mes. 

456. Climat. Sol préféré 
— La fève vient sous tous les 
climats :  dans le Midi on la 
cultive d'octobre à mars, dans 
le Nord elle constitue une cul-
ture de printemps. Elle s'ac-
commode de toutes les terres 

à l'exception dé celles trop sèches et préfère les terres de jar-
din un peu fortes. 

457. Épuisement du sol. Rota-
tion. Fumure. — Peu épuisante; 
aime les terres riches en potasse 
ainsi que les.  fumures potassiques. 
La fève est également sensible à 
l'action du soufre (I kilog. par are). 

458. Variétés. — Parmi les va-
riét  potagères, choisissez :  

Fève des marais, om,8o,  à fortes 
gousses, contenant 2, 3 ou 4 grosses 
graines. 

Fève de Séville, hâtive, à longues 
cosses, pour le Centre et le Midi. 

Fève naine hâtive à châssis, ()n'Ac),  
à graines petites, bonne pour cul-
ture forcée ou hâtée. 

459. Culture de pleine terre. — Dans le Midi, semez en 
octobre pour récolter en mars des produits à exporter dans 
le Nord. 

FIG. 149. - FÈVE DE SÉVILLE 
A LONGUES COSSES. 
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Dans le. Nord et le Centre, semez fin février ou mars, dans 
des rayons distants de orn,35,  en écartant les graines de o',18  ; 
recouvrez-les de 3 à 4 centimètres. Binez une ou deux fois; 
pincez le sommet de chaque tige au moment de la floraison 
(mai) pour hâter la formation des gousses inférieures en même 
temps que vous préviendrez l'invasion des pucerons. 

460. Culture sous verre. — Culture forcée. — En usage chez 
les professionnels : semez en janvier, sur couche tiède, repi-
quez sur môme couche à 25 centimètres au carré. 

Culture hâtée.— Semez fin octobre ou commencement de no-
vembre, dans une côtière saine; abritez des grands froids au 
moyen de châssis ou de lattes recouvertes de paillassons. Au 
printemps les fèves ont 3 semaines d'avance sur les semis de mars. 

461. Maladies et ennemis. — Trois maladies 
Le mildiou de la fève (Peronospora vicia'), et - la  rouille 

( Uromyces  fabœ),  qui détruisent les feuilles après qu'elles ont 
pris une teinte rouillée. 

REMÈDE : Bouillie bordelaise. 

La maladie des sclérotes, assez rare, vient surtout sous 
châssis; les feuilles se couvrent de filaments blancs. 

REMÈDE: Briefiez les pieds. 

Deux ennemis principaux : La Bruche des fèves (Bruchus  
rufimanus)  dont les larves vivent dans les graines, rendant 
stériles les semences. 

REMÈDE : Placez les semences dans une caisse bien close dans laquelle vous 
enfermez un petit flacon de sulfure de carbone ; les vapeurs toxiques de ce 
produit tuent les larves sans nuire aux graines. 

Le puceron noir de la fève (Aphis  Fabœ)  qui vit en colonies 
et suce les parties herbacées à partir de la floraison. 

Reniècle,  : Pincez les extrémités des tiges et complétez, s'il y a lien, par une 
pulvérisation au savon noir (500 grammes) ou au jus de tabac titrant 
10 grammes de nicotine (1 litre dans 10 litres d'eau). 

462. Porte -graines. — Choisissez quelques pieds vigou-
reux et fertiles, ne leur conservez que les quelques plus belles 
gousses; récoltez à maturité complète. 

463. Durée de la culture. — Du i" mars au ter  juin, soit 
3 mois. 

464. Récolte. — Détachez les gousses une à une en com-
mençant par les plus belles, sans attendre leur maturité, 
lorsqu'elles sont aux trois quarts venues- 
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465. Rendement. Prix de vente. — 450 kilos à l'are. valant zo 
3o francs le quintal. 

466. Matériel d'emballage. .—  Quelconque (sacs ou paniers). 

467•,  Usages et propriétés. — Crues, les fèves cueillies à demi ,  
grosseur constituent un hors-d'oeuvre. 

Cuites, lorsqu'elles sont sèches (la peau étant enlevée), elles servent a 
faire des purées ou des soupes. 

Mais c'est à l'état vert et après cuisson que vous les consommerez 
surtout : à la maure d'hôtel, sautées, au roux, en purée, en soupe ou en potage. 

Les fèves sont très riches au point de vue alimentaire; leur farine est des 
plus nourrissantes. 

FRAISIER 
Fragaria  L. (Famille des Rosacées). 

Nom anglais : Strawberry.—  Nom allemand : Erdbecre.  

468. Description sommaire. — Plantes vivaces formant de petites 
touffes naines; feuilles persistantes ou tout au moins rustiques, à 3 folioles, 
dentées sur les bords; la tige ou rhizome tend à s'allonger verticalement et 
hors terre; elle émet des stolons  ou coulants qui se marcottent naturellement 
en s'enracinant aux noeuds  et en développant aux mêmes points des rosettes 
de feuilles, constituant ainsi de nouveaux pieds semblables aux pieds-mères. 

Les fleurs sont blanches, de grandeur variable avec les espèces et les 
variétés. Les fruits (akènes) sont considérés, en pratique, comme les graines; 
c'est le réceptacle de la fleur qui s'accroit, devient charnu et comestible. 

Classification. — Pratiquement, tous les fraisiers cultivés 
dans les jardins se rattachent à 3 groupes. 

I. Fraisiers à petits fruits ou Fraisiers des quatre-saisons(Pragaria  
vesca semperflorens  Dun): vigoureux et remontants; la floraison se pro-
longe de mai à octobre: les stolons sont fins et nombreux, sauf dans la série 
des Sans filets, dits Caillons. 

II. Fraisiers à gros fruits dits Fraisiers hybrides ou Fraisiers anglais 
(F. grandi/lora),  issus des espèces américaines, qui ont elles-mêmes subi de 
nombreux croisements. Il en existe au commerce plusieurs centaines de 
variétés. Leurs fleurs sont grandes ou moyennes, les fruits gros ou très gros; 
ils ne remontent pas et émettent en plus ou moins grand nombre des stolons 
assez forts. Ces fraisiers sont les plus cultivés. 

III. Fraisiers à gros fruits remontants', dus au hasard des semis des 
Fraisiers à gros fruits et non au croisement de ces derniers avec les Fraisiers 
des quatre-saisons. Leur aspect extérieur rappelle absolument les fraisiers 
du second groupe ; ils ont en plus la propriété de remonter, sinon tout l'été, 
au moins d'août à octobre. 

L'engouement des amateurs pour les variétés remontantes tend é s'apaiser; 
elles ne répondent pas toutes absolument aux désirs exprimés et beaucoup 
d'entres elles sont sans vigueur ou sans mérite. Les recherches actuelles des 
principaux semeurs tendent toujours à l'amélioration des races existantes. 

t. Ainsi appelés parce qu'ils donnent une première récolte en juin et une 
seconde plus tard, de fin juillet à septembre. 
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469. Multiplication. — Reproduisez dans la pratique cou-
rante :  

t° les Fraisiers des quatre-saisons, par semis ou par filets ;  
2' les Fraisiers à gros fruits (hybrides et remontants), par 

filets. Vous pouvez toutefois multiplier les remontants par semis, 
mais ce n'est pas la règle que nous vous conseillons de suivre. 

3' les Fraisiers Gaillons par semis et préférablement encore 
par éclatage des touffes. 

Le semis reproduit fidèlement les variétés à  petits fruits et fournit même  
des plants de plus grande vigueur, tandis qu'il tend à modifier les caractères 
des variétés â gros fruits; c'est pour cette raison que vous ne propagerez 
ces derniers que par filets. 

Graines. — Ce sont des fruits secs (akènes) implantés à fleur 
de peau ou en saillie sur le réceptacle charnu. Leur nombre et 
leur volume varient avec les espèces et les variétés ;  D'une cou-
leur rose ou rouge, pointues à une extrémité, les graines con-
servent leur faculté germinative 3 ans. 

Elles lèvent assez lentement, après 15 jours et même t mois. 
Quantité de semence nécessaire. — Pour un semis en pépi- 

nière, répandez i gramme de graines par mètre carré. 
Prix de la semence. — 3 francs les 5 grammes ; o fr. 5o le petit 

paquet. 

470. Climat. Sol préféré. — Vous pouvez rencontrer des 
cultures importantes dans toutes les régions de France, de 
même  existe des plantations dans tous les terrains; mais 
toutes les variétés ne viennent pas également partout et l'expé-
rience locale, les tâtonnements sont souvent nécessaires avant 
de vous attacher à la culture de l'espèce qui plaît à première 
vue. C'est ainsi que D' Ylorère  qui donne de si beaux produits 
dans la région parisienne ne réussit pas en Côte-d'Or. 

Choisissez une exposition ensoleillée pour les gros fruits et 
une autre un peu moins brillante pour les quatre saisons. Pré-
férez un sol frais mais non humide, aux terres très sèches, qui 
nécessitent de très copieux arrosages. 

Voulez-vous préparer un sol idéal pour vos fraisiers? Atta-
chezvous à l'obtenir léger, fumé de longue date, frais et per-
méable, légèrement calcaire et ferrugineux. Les sables gras et 
les défriches de bois conviennent très bien. 

Les propriétés physiques et chimiques du sol producteur influencent les 
qualités gustatives des fraises. Nous en avons acquis la certitude au cours de 
nos recherches sur ce fruit. 

471. Épuisement du sol. Rotation des cultures. Fumures. 
— Le fraisier est très épuisant par lui-même et parce qu'il 
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occupe le sol plusieurs années. Laissez celui-ci 8 à to  ans 
avant d'y cultiver de nouveau la fraise. 

Ce sont les fraises des quatre-saisons qui semblent être les 
plus épuisantes (d'après M. Coudon). 

L'application des engrais chimiques dans une fraiseraie se 
traduit généralement par une augmentation très sensible de la.  
récolte. 

En novembre, après que les pieds ont été nettoyés, répandez 
par are :  250 kilos de fumier très décomposé, 2 kilos sulfate 
de potasse et 4 kilos scories. Vous serez certain d'avoir une 

FIG. 150. Fm. 151. FIG. 152. 
LA GÉNÉREUSE. QUATRE-SAISONS QUATRE-SAISONS 

A AMÉLIORÉE GAILLON 
FRUITS BLANCS. (sans filet). 

récolte supérieure, moins de pourriture, tout en évitant l'ap-
pauvrissement de la terre. En appliquant cette formule 3 fois 
vous conserverez la fraiseraie 4 ans au lieu de 3. 

Si vous ne voulez ou ne pouvez disposer de fumier très 
décomposé, semez à la volée, entre les lignes, au début de la 
floraison, 2 kilos nitrate de soude par are. 

Suivant que la fumure employée est purement minérale, 
organique ou mixte, la saveur des grosses fraises se trouve 
quelque peu modifiée. 

472. Variétés. — I. A petits fruits. Choisissez parmi :  
Généreuse (obtenue par Marchand en 1882), robuste, feuillage 

assez élevé, précoce; fruits gros, rose foncé, presque cylin-
driques. Fertile, bonne pour le commerce et l'amateur. 

Quatre -saisons à .fruits  blancs. Vigour., fertile, feuillage 
ample; fruità  blanc jaunâtre, oblongs, très parfumés. 

Reine des Quatre-saisons  ou -Quatrezsaisons  améliorée (Gau- 
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thier, 1852). Feuillage élevé et érigé; fruits rouge pâle cylin.  
driques-oblongs,  chair blanche, très parfumée. 

Gaillon rongé (1755, à Gaillon). Touffe dressée, aux coeurs  
nombreux et rassemblés, pétioles grêles,- folioles étroites; 

C 

FIG. 153. — FRAISIERS ANGLAIS OU HYBRIDES 
A GROS FRUITS. 

A, Docteur Moi ère; B, Général Chanzy; 
C, Vicomtesse Héricart  de Thury; 

D, Louis Gaulliier.  

fleurs petites, plus tardives. Fruits 
moyens ou petits, ovales, chair rouge 
clair. Fruit d'amateur moins fertile que 
les précédents. A mettre en bordure 
ainsi que sa sous-variété à fruits blancs. 

Gaillon rouge amélioré ( Lapierre, 
1896). Plus vig. et  moins touffu ; fleurs de 
mai à sept. ; fruits gros, rouge foncé, un 

peu allongés, chair saumonée, bonne. La sous-variété à fruits 
blancs existe. 

Il. A gros fruits. Choisissez les variétés dans la liste sui-
vante :  

Docteur Morére  (Berger, 1 867),  A fruits gros, rouge foncé 
un peu aplatis, chair ferme, très bonne. Bon pour culture hâtée 
et pour exportation. 

Deutsch Evern  (Solwadel) de moyenne vigueur, stolons peu 
abondants: fleurs moyennes et précoces. Fruits rouge foncé 
brillant, gros ou moyens, allongés ou aplatis, très fermes. 
Var. fertile, très précoce; très intéressante pour le marché et 
pour la confiturerie. 

Eleanor ( Myatt, 1847) Vigueur moy.; feuillage sombre et 
dressé; fleurs petites, fin avril; fruits gros un peu allongés 
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rouge clair, tardifs. Chair blanc rosé, bonne, acidulée. Bon pour 
commerce et amateur, à planter au nord. 

Général Chanzy (,J.  Riffaud, 188o). Feuilles obl. et  larges, 
rigides; fleurs très grandes du 20 au 3o avril ; fruit gros 
allongé, rouge brillant, chair juteuse et sucrée. Mûrit r5 juin. 
Fruit d'amateur, bon à forcer. 

Louis Gauthier  (L. Ciauthier,  1896). Feuillage élevé, maigre, 
vert brun; fleurs moyennes et tardives ; fruits gros ou très 
gros, blanc-rosé, chair blanche et très bonne. Mûrit fin 
juin. Fruit d'amateur. 

Madame Moutot (Moutot). Feuillage vert sombre, élevé; 
fleurs grandes, fruits très gros ou énormes, arrondis et côtelés, 
chair saumonée, juteuse. Fruit d'amateur. 

Marguerite:(Lebreton,  1858). Vigoureuse, rustique; feuillage 
menu, folioles très allongées ; fleurs grandes; fruits abondants 
précoces, allongés, mous. Bon pour culture sous verre et 
d'amateur. 

Mentmore.  Feuillage rude; fruits gros ou 'très gros, très 
fermes et à graines absolument saillantes, calice développé et 
appliqué. Bonne pour le commerce d'exportation. 

Noble (Laxton, 1891). Vigoureuse, très généreuse ; feuillage 
vert intense, mi-étalé ; fleurs grandes ; fruits gros, rouge vif, 
sphériques, chair blanche et assez ferme. Fruit hâtif et de 
commerce. 

Président M. Duché (introd. Duché, 1902). Vigoureuse, peu 
élevée ; feuillage vert glauque peu étoffé; fleurs grandes fin 
juin ; fruit hâtif, assez gros, ovale un peu pointu, calice abon-
dant, chair blanche délicieuse, au moins aussi parfumée que 
la vicomtesse Héricart. Excellent fruit d'amateur. 

Royal Sovereign  (Laxton). Feuillage de moyenne hauteur, 
peu fourni, très robuste, souvent taché, ce qui constitue un 
défaut. Stolons rouge foncé, forts ; fleurs grandes ; fruits 
hâtifs, gros, oblongs ou méplats, souvent coniques, rouge écar-
late; chair rose foncé, peu savoureuse. Fruit de commerce. 

Sieger. Vigoureuse, peu élevée et hâtive; feuillage vert 
foncé luisant ; fleurs sous-moyennes ; fruits moyens ou gros, en 
coeur, rouge cerise foncé, chair rose et bonne. Fruit assez 
ferme, de commerce et d'amateur. 

Sir Joseph Paxton (Bradley, 1864). Robuste, vigoureuse, 
redoute le calcaire. Feuillage élevé, vert foncé. Fruits cordi-
formes, rouge brillant foncé; chair rouge, ferme, assez bonne. 
Calice très développé. Maturité deini-tardive.  Fruit de com-
merce et d'exportation. 

Sulpice Barbe. Assez vig., peu élevée, fertile. Feuillage 
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souple et vert foncé ; fleurs grandes demi-tardives. Fruits gros 
en coeur parfois tronqué, rouge cerise très foncé à maturité; 
chair rosée, un peu creuse, assez bonne. Fruit de marché à 
cueillir un peu avant maturité. 

Sharpless  (Sharpless). Très vig., rustique, bonne pour tous 
les sols, la meilleure pour les sables maigres. Feuillage dressé 
ample, vert gai ; fleurs grandes, fruits gros ou très gros, irré- 

FIG.  151 — FRAISIER PRÉSIDENT MARIES DUCHÉ. 

guliers, en crêtes ou cylindro-coniques; chair saumonée, molle 
et acidulée. Fruit de commerce et d'amateur. 

Spate  Von Leopoldshall  (E. Lierke). Vigoureuse, feuillage 
vert foncé luisant, folioles arrondies et aplaties, pétioles forts 
et larges, velus. Les hampes florales assez longues portent 
8 fruits gros ou très gros, plus larges que haut, bosselés ou 
plissés, rouge foncé. Chair rouge, ferme, acidulée. Variété 
tardive et très fertile. 

Vicomtesse Héricart  de Thury ( Jamin et Durand 1849). A 
coeurs multiples, vigueur moy., très fertile. Feuillage étalé, 
peu élevé, vert brun; fleuN‘  moyennes; fruits moyens, rouge 
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vif, légèrement aplatis et insymétriques; chair rouge cuivré, 
excellente. Fruit de commerce, d'industrie et d'amateur. 

III. A gros fruits remontants. Choisissez parmi les 18 variétés 
que nous avons étudiées dans nos collections :  

Reine d'août (Vilmorin). Vigoureuse, feuillage étalé peu 
élevé, vert foncé un peu luisant; fruits assez abondants, en 
toupie, moyens, rouge brillant Chair  assez ferme, rose, bonne. 

Saint - Joseph (Thivolet, 1893). Vigoureux, étalé, compact, 
vert tendre, folioles allongées ;lieurs moyennes: fruits moyens, 
rose vif, sphériques ou un peu aplatis; chair rosée sucrée. 

Saint -Antoine de Padoue (Thivolet, 1896). Plante plus forte, 
trapue. Feuillage étalé ou mi-érigé. Fleurs grandes, fruits 

moyens ou gros, 
rouge carmin 
foncé, aplatis, 
anguleux ou en 
crêtes chez les ej  aînés, sphéri- 
ques ensuite. 
Chair saumonée, 
très bonne. Fruit 
d'amateur et 
peut-être de 
commerce. 

Perle rouge 
(Charollois). Is- 
sue de la Perle, 

mais un peu plus vigoureuse. Feuillage vert foncé, étalé, très 
peu élevé. Fleurs moyennes. Fruits hâtifs, gros ou très gros 
chez les aînés qui sont en toupie ou aplatis en crête, couleur rouge 
brillant, chair rosée et parfumée. Exige de copieuses fumures. 

--Variété de mérite, pour amateur, et peut-être de commerce. 
Pie X (Thivolet). Très bonne vigueur; feuillage vert clair, 

haut de 28 centimètres, stolons assez rares. Ilampes  longues 
portant de 9 à 1 i fleurs. Fruits précoces, gros et fermes, 
d'un rouge groseille foncé. Chair rouge saumoné, bonne. 
Fertile. A propager. 

Nancy 1909 (Millet). Assez vigoureuse, folioles ovales, 
stolons fins et rosés. Hampes  assez rigides. Fleurs nouant 
bien. Fruits gros ou assez gros, allongés ou aplatis avec deux 
sillons, de couleur rouge foncé. Chair rose saumoné, agréa-
blement parfumée. Productive. 

Les variétés suivantes nous ayant fourni des résultats très 
variables ou insuffisants, il nous parait prématuré de les 

FIG. 155. 
A, SAINT-ANTOINE DE PADOUE; B, SAINT-JOSEPH. 
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recommander :  Perle (trop peu vig. mais très fertile); Cyrano 
de Bergerac, Jeanne d'Arc et Constante féconde (trop naines, 
fruits enterrés); Productive (remonte avec difficulté); Gemma 
(fruits rosés) ; Progrès (semblé redouter le calcaire); Souvenir 
normand et Professeur Battanchon (capricieuse, peu rustique) ; 
Comtesse Henri d'Espiès (riche en feuillage et non en fruits); 
Merveille de France (trop de feuillage, fruits mûrissant mal). 
Merveille de Bon Secours (vigueur très variable avec les 
terrains). 

CULTURE 

I. FRAISIERS DES QUATRE-SAISONS.  

Production- du plant. — I° Par Semis. 
A. Semez le 1•  août (si possible la graine récoltée en juillet) en terrine 

garnie de sable et de terreau en mélange; recouvrez à peine; pracez  pour dix 
à douze jours une toile qui ombre et tient au frais; bassinez fréquemment sur 
la toile claire. La levée s'effectue après' quinze jours. Repiquez, à 5 centi-
mètres d'intervalle, le jeune plant pourvu de trois feuilles, soit en terrines 
sous châssis, soit à 'Mime  dans du terreau ; préservez du soleil par une claie. 
Mettez en place' dès que les plants ont six feuilles (25 septembre dans le 
Centre) pour récolter en juin. 

B. Semez le 1•  mars, sur couche tiède ou sous chàssis à froid, dans deux 
tiers de terreau additionné d'un tiers de sable; recouvrez de deux millimètres; 
bassinez de temps en temps. Laissez un paillasson sous le châssis jusqu'à la 
germination. 

La levée se fait en 20 jours; aérez progressivement ; repi-
quez 6 semaines plus tard en pépinière (sous châssis ou en 
côtière) en laissant om,io  entre les plants. Mettez en place trois 
semaines plus tard pour récolter en septembre. 

2 °  Par filets ou coulants. Tous les coulants arrachés des 
planches en production sont à même  de reproduire les qualités 
des pieds-mères si vous les faites enraciner isolément; mais 
avec ceux qui proviennent de très vieux pieds vous devez 
craindre une dégénérescence ou un manque de vigueur. 

Sur des pieds d'un an, supprimez les fleurs, laissez enraciner les rosettes 
des stolons; coupez l'extrérhité de ceux-ci de façon à n'obtenir sur chacun 
d'eux que deux ou trois beaux plants et non davantage, détachez-les un à un 
et mettez-les en pépinière (en juillet) à 12 centimètres d'intervalle. Mouillez 
et bassinez; mettez en place du 25 août au o'  septembre pour récolter en juin. 

3° Par division des touffes. — Pour les Gaillons, éclatez les 
touffes par fragments de 2 ou 3 coeurs ; faites-les enraciner en 
pépinière en juillet, sous cloche ou à l'ombre; plantez-les à 
demeure en août-septembre. 

t. Voyez Plantation, page 232. 
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Plantation et soins. — Dans un sol bien bêché et copieuse-
ment fumé tracez des planches de 1-,2o  puis 4 lignes distantes 
de o-,3o.  Distribuez tous les 25 centimètres, plantez à la hou-
lette les fraisiers levés en mottes en pépinière (i seul plant par 
pied). Paillez le sol et arrosez. Binez et arrosez abondamment 
pour favoriser la production. A l'entrée de l'hiver, nettoyez 
les touffes en coupant les filets et les feuilles sèches •  recou-
vrez le sol chaque année de 3 centimètres de terreau ; en mars 
piochez entre les lignes à l'aide d'une ràtissoire  ou d'une 
serfouette, de façon à ameublir la terre en y mélangeant le 
terreau déposé antérieurement. 

Si vous possédez des Fraisiers à gros fruits et d'autres à petits fruits, et 
que vous redoutiez une surproduction en juin-juillet, quand les deux espèces 
donnent simultanément leurs fruits, coupez, dès qu'elles se montrent, toutes 
les hampes florales des Fraisiers à petits fruits. Vous en retarderez ainsi la 
récolte : aux fraises hybrides succéderont les petites fraises et leur unique 
fructification d'été n'en sera que plus hâtée et plus forte. 

II. FRAISIERS A GROS FRUITS HYBRIDES ET FRAISIERS 

A GROS FRUITS REMONTANTS. 

Production du plant. — Dans une planche portant des pieds-
mères d'un ou deux ans, supprimez les fleurs au printemps, 
laissez tracer et enraciner les stolons dans le sol tenu meuble 
(sans paillis). Vers le 20 juin, pincez les extrémités des stolons 
pour reporter la sève dans les premiers filets déjà enracinés. 

Vers le 15 juillet arrachez ces filets, coupez l'extrémité de 
leurs racines et les portions adhérentes des stolons, plantez-les 
en pépinière à Orn ,  I 2 ou om,15  d'intervalle, mouillez ensuite et 
ombrez si possible pendant quelques jours. Bassinez journelle-
ment jusqu'à reprise complète (12 jours environ). 

Déplantez à la houlette et mettez en place avec la motte vers 
le t5 septembre. 

Cette façon d'opérer est également celle qu'emploient les spécialistes qui 
préparent des plants à forcer :  quand arrive le il septembre, ils les mettent 
en pots au lieu de les mettre en place en pleine terre.] 

Plantation et soins. — Plantez de préférence vers le 15 sep-
tembre ou à défaut avant le 15 octobre ou bien en fin mars, dans 
un terrain n'ayant pas servi à la culture du fraisier depuis 8 ans. 
Servez-vous du déplantoir pour conserver le plus de motte 
possible aux plants. Espacez ces derniers de o",5o  x ce,45  
s'ils appartiennent à une variété vigoureuse (Sharpless), 
de om,45  X om,4o  si la variété est de moyenne vigueur (D' Mo-
rère, Eleanor, etc.), de o-,35  X om,3o  si la variété est à moindre 
développement (Perle rouge). 
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fl  mai qui précède chaque récolte, paillez la surface du sol 
pour qu'en juin les fraises reposent sur ùne matière propre et 
non sur la terre mouillée. Empldyez  à cet effet de la paille 
hachée, ou du fumier d'ancienne couche à champignon. Les 
supports à fraises du commerce coûtent cher et ne sont pas 
pratiques. 

Supprimez tous les coulants avant la récolte. Plus tard, si le 
temps vous fait défaut vous pourrez les lai sser jusqu'en octobre 
ou novembre, mais il vaut mieux les couper une fois au moins 
en août, pour moins épuiser les pieds et le sol. 

En novembre, retirez le paillis, nettoyez les pieds, répandez 
un engrais complet ou 3 centimètres de terreau et piochez. 
Arrosez copieusement les plantations (si possible) avant et 
pendant la formation des fruits, si vous voulez augmenter le 
rendement et prolonger la cueillette. 

Comme il a été dit pour les Fraisiers des quatre-saisons, si vous cultivez 
simultanément des Fraisiers hybrides et des Fraisiers à gros fruits remon-
tants, vous aurez intérêt à. supprimer en mai les premières hampes florales 
qui apparaissent, dans le but de voir mûrir moins de fruits à la fois et de 
bénéficier plus tôt d'une récolte qui fera suite à celle des gros fruits. Arrosez 
les Fraisiers remontants avec un engrais liquide de juin à fin août (deux fois 
par mois). 

Culture sous verre. — i° Culture forcée. Autour de Paris 
surtout, on force beaucoup la fraise :  en serre, en bâche ou 
sous châssis sur couche, en utilisant une variété hâtive 
(D' Morère, Général Chanzy, Marguerite, Noble). •  

Choisissez de beaux plants préparés comme il a été dit et mettez-les, réunis 
par deux, en pots de 15  ou Io centimètres, le i5 septembre, dans une terre 
franche additionnée de terreau, de corne râpée et de tourteau. Rangez les pots 
à l'ombre et sous châssis,  pour qu'ils reprennent, puis laissez-les au repos 
en plein air, jusqu'à ce qu'ils aient supporté une ou deux petites gelées. 

Quelques jours avant de les soumettre au forçage, habituez-les peu à peu '  
à la chaleur, en les remettant sous chàssis, s'ils n'y sont déjà, puis en serre 
tempérée et enfin en serre.chaude et en bàche. Placez-les près du verre à 
une températuie  constante de 15'  qui atteindra 200  et 25° au moment de la 
maturïté.  Arrosez à l'eau claire, puis à l'engrais liquide après la floraison, en —
évitant  le flétrissement ou l'excès d'eau qui ferait jaunir le feuillage. Urt  
brusque affaissement de la température déterminerait aussi une jaunisse 
défavorable. 

En opérant sur couche de 5o centimètres d'épaisseur, au ro février, par 
exemple, les pots étant enterrés dans la terre légère à raison de 24 par chas-
sis,  réglez la température à 12°,  puis à 15°  et enfin à 2o° au moment de la 
récolte. 

Pendant la floraison, suspendez les arrosages et pratiquez la fécondation 
artificielle en promenant un pinceau léger sur toutes les fleurs, si le mauvais 
temps ne permet pas d'aérer comme il convient. 

Arrosez d'une façon restreinte et aérez le plus possible pendant toute la 
culture. 

La récolte commence deux mois et demi après le début du forçage. 
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Vous pouvez aussi forcer le fraisier à demeure en posant en 
janvier, sur une planche en pleine terre, un coffre et ses châssis. 
Il faut en ce cas creuser les sentiers en février et les remplir 
tout autour du coffre par du fumier de cheval que vous rema-
nierez à la fourche un mois après. Récolte trois mois plus 
tard. 

2° Culture hâtée. — Pour récolter 3 semaines plus tôt qu'à 
l'air libre sans recourir à la chaleur artificielle du fumier :  

Dès le.'" janvier, ou même le zo  décembre, placez un coffre et ses châssis 
sur une planche de fraisiers hâtifs préalablement nettoyés, terreautés et 
piochés. Recouvrez de quelques paillassons lorsque les froids augmentent. 
Aérez à partir de février chaque fois que le temps le permettra. Veillez â cc 
que les fleurs qui se montrent vers le 15  avril ne subissent pas l'effet des 
gelées tardives. Donnez beaucoup d'air pendant la floraison et paillez la 
surface du sol. Arrosez suivant les besoins. 

La récolte commencera au début de mai, c'est-à-dire  avec trois semaines 
d'avance, les fruits seront généralement gros, toujours appétissants et d'une 
bonne vente. 

473. Comment avoir des fraises pendant six mois. — Pro-
fitant d'une couche chaude établie en janvier, forcez sous un 
ou plusieurs châssis des plants de Marguerite, par exemple, 
pour récolter dans le milieu d'avril. 

Hâtez sous quelques châssis (à froid) D' Morère ou Noble 
pour récolter dans la première quinzaine de mai. 

Plantez en côtière bien abritée l'une de ces 3 variétés ou 
mieux encore Deutsch Evern pour cueillir fin mai. 

Récoltez au commencement de juin en pleine terre les va-
riétés à gros fruits Louis Gauthier,  Sieger, Vicomtesse Héri-
cart  de Thiry, Président M. Duché. 

En fin juin :  Madame Moutot, Mentmore.  
Dans la première semaine de juillet : Eleanor et Spâte  Von 

Leopoldshall plantées dans une plate-bande au nord. 
Récoltez courant juillet les Fraises des Quatre-saisons et 

continuez avec elles et la Perle rouge ou Saint-Antoine de 
Padoue:jusqu'au  15 octobre. 

474. Régions de production. — Les alentours de Paris 
(vallées de la Bièvre, de l'Yvette et de l'Orge), les départements 
de Seine-et-Oise, Rhône, Isère, Hérault, Vaucluse, Lot, 
Aveyron, Maine-et-Loire, Puy-de-Dôme, Alpes-Maritimes, Finis-
tère,Tarn-et-Garonne, Var, produisent ensemble 44.376 quintaux '. 

1. Statistique agricole du Ministère de l'Agriculture, 1907. 
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LA TACHE DES FEUILLES 

OU ROUILLE 
(Ramularia  Tulasnei),  

Sacc. 

FRAISIER. aà  

475. Maladies et ennemis. — Cinq maladies : La tache des 
feuilles ou Rouille due à un champignon appelé Ramularia 
Tulasnei ou Sphrella Fragarioe;  les feuilles se couvrent de 
taches (brunes ou pourpres avec centre gris) qui paralysent 
les fonctions des feuilles, atténuent la récolte ou même dé-
truisent les pieds. 

REMÈDE :  Évitez les sols compacts et les situa-
tions  peu aérées. 

Le jaune (Sinchytrium aureum). Les 
feuilles inférieures surtout Se  recouvrent 
de petites protubérances jaune d'or 
grosses comme des têtes d'épingle. Ra- .  
rement dangereuse. 

REMÈDE :  Arrachez et incinérez les plants in-
festés. 

Le Blanc ou Meunier (Sphœrotheca 
Castagnei) qui forme à la surface des 
feuilles ou des fruits un feutrage blan-
châtre: les premières tendent à se recro-
queviller, les seconds ne peuvent mûrir; 
fréquent sur Sir Joseph Paxton, D' Mo-
rère, Marguerite. 

REMÈDE :  aléatoire; soufrez préventivement. Rejetez les variétés trop 
sensibles au blanc. 

Le Blanc des Racines (Dematophora necatrix), le même qui 
attaque les racines des arbres fruitiers; étend ses filaments de 
moisissure sur les racines et cause la perte des pieds. 

REMÈDE: Arrachez tous les pieds atteints ou même ceux qui les environnent, 
désinfectez le sol; laissez-le le plus longtemps possible sans fraisiers, 

Le Mildiou (Peronospora Fragariœ)détermine  sur les feuilles 
des taches brunes tapissées en dessous d'un feutrage gris; les 
feuilles envahies pourrissent rapidement. 

REMÈDE : Ramassez  les feuilles atteintes et bridez-les ;pulvérisez une bouillie 
bordelaise en l'absence des fruits. 

Indépendamment de ces maladies d'ordre cryptogamique, il 
convient de citer la chlorose qui sévit plus spécialement sur 
quelques variétés mal adaptées au sol. 

Six insectes principaux : Le ver blanc du hanneton ( Melolon-
tha vuigaris),  très nuisible : l'adulte mange les feuilles et la 
larve, les racines. 

REMÈDES :  Arrachez  les pieds qui fanent; cherchez les vers qui sont en 
dessous et écrasez -les. Sulfurez énergiquement deux mois à l'avance le terrain, 



FIG.  157. — LISETTE. 

A. Lisette coupant le pétiole 
d'une feuille de fraisier ; 

B. Le méme insecte très grossi. 

FIG.159.—  GRISE 
OU  TETRANIQUE  

TISSERAND 
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devant être planté. Arrosez le sol nu avec une Émulsion d'huile lourde 
moment de la ponte pour éloigner les adultes. 

L'Otiorltynque  sillonné (Otiorhynchus sulcatus), charary  •  
gros et noir, invisible le jour ; ronge les feuilles'la  nuit. 

REMÈDE : Arrosez fortement après 
avoir versé dans des trous faits au 
plantoir quelques centimètres cubes de 
sulfocarbonate  de potassium. 

La Lisette (Rynchites Fraga-
rite),  tout petit charançon bleuté 
qui coupe à moitié les pétioles 
et les .  hampes florales qui re- 
tombent et sèchent. Cause par-
fois de grands dégâts. 

REMÈDE :  Pulvérisez sur le feuillage, 
à la tombée de la nuit, une fois par 
semaine avant et pendant la floraison, 
une solution de lysol à 1  pour too  
Da grammes pour r litre d'eau) dans le 
but d'éloigner les insectes. 

Les ,foi,trmis  sont plutôt nuisibles par les galeries qu'elles 
creusent autour du rhizome et des ra- 
cines qui en souffrent ; •  elles rejettent  eeeZZiezze  
leur excédent de terre sur les coeurs qui 
s'étiolent et montent mal à fleur. Elles- Fin. Tm).  
mêmes s'attaquent aux fruits mûrs. IULE DES FRAISES  (grossie) 

 
OU  BLANIULE  MOUCHETÉ. 

REMÈDE  :  Faites lin trou au plantoir et versez 
an fond trois ou quatre grammes de sulfure de carbone ;rebouchez ; en quelques 
minutes toutes les fourmis sont tuées par les vapeurs toxiques. 

L'Iule des fraises (Iulus  fragariorum ou Bla-
niulus guttulatus), petit mille pattes brun clair 
de 2 centimètres, se tient sous le paillis, ou en 
terre; ronge les fruits mûrs. 

REMÈDE  :  Désinfectez le sol avant la plantation en le 
sulfurant à la dose de zoo grammes de sulfure de carbone 
par mètre C■:71"l'é.  

La Grise ou Araignée rouge (Tetranychus 
telarius), petit acarien grisâtre qui porte sur 
les côtés deux taches rougeâtres ; suce la face 

(grossie). inférieure des feuilles ; fréquente dans les 
cultures sous verre. 

REMÈDE Seringuez le feuillage de bas en haut et à plusieurs rept:ises,  
avec de l'eau claire, ou mieux avec de l'eau nicolinde.  
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Autres ennemis : Aphrophore, Cladius priophorus padi 
Nématode, Noctuelle, Puceron vert, Tipule, 
Courtilière, Escargot, Limace grise, Mulot. 

476.Porte-grailles.  — Sur des pieds sains 
et vigoureux donnant d'abondants et beaux 
fruits, choisissez parmi les belles fraises par-
faitement mûres sans viser les trop grosses ; 
écrasez-les à la main sur une serviette gros-
sière, et faites-les sécher. Remuez-les en les FIG.  160.  
frottant au fur et à mesure que la pulpe se A —PHROPHORE  (grossi) 
dessèche, jusqu'à ce qu'elle se réduise en (Aphrophora  

poussière. A ce moment tamisez le tout pour  s remaria  ) L.  
obtenir des graines pures et propres. Ces insectes se cachent 

dans une mousse 
sen à de la f  Agées  de quelques mois, les graines sont d'une levée tlatle  

relativement rapide (quinze jours pour les semis d'au - 
salive. Ramassez -  

tomne); un peu plus âgées, elles mettent vingt jours  les et détruisez - les.  
(semis de mars); avec les semis d'avril, une partie seu- 
lement des graines lèvent après vingt-cinq jours et le reste ne lève qu'en 
automne. Les graines âgées gagnent à.  étre  stratifiées pendant quinze jours 
dans du sable humide avant d'étre  semées. 

477. Durée de la culture. — Ne conservez les fraisiers. 
quels qu'ils soient, que 2 ans 1/2 dans le même terrain pour 
obtenir deux pleines récoltes, ou 3 ans pour en retirer 3. 

Les F. quatre-saisons donnent leurs deux récoltes en 2 ans. 
Les F. à gros fruits remontants gagnent à être renouvelés 

tous les ans ou tons les deux ans. Ceux qui produisent beau-
coup, comme par exemple La Perle, s'épuisent très vite et la 
plantation gagne à être régénérée. 

478. Récolte. — Elle est subordonnée à la vigueur des 
plantes, à leur fertilité naturelle, mais aussi au climat, à la 
fertilité du sol et aux arrosages dans le cours de l'été. 

Elle dure trois semaines environ avec les variétés à gros 
fruits, deux mois et demi avec les remontantes à gros fruits 
et quatre à cinq mois avec les F. des quatre-saisons. 

La récolte de ces deux derniers groupes est d'autant plus 
abondante en automne que vous prenez le soin de supprimer 
les premières fleurs au printemps. 

Faites des cueillettes journalières pendant l'été. C'est à la 
fraîcheur, le matin ou le soir, que vous devez cueillir; pendant 
les heures les plus chaudes de la journée, les fruits sont mous 
et prêts à s'altérer une fois en paniers. Cueillez complètement 
mûrs les fruits destinés à être vendus ou consommés immédia- 
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tement et sur place, il faut cueillir trois jours avant leur 
maturité les fruits qui doivent voyager. 

Saisissez les fruits par leurs pédoncules que vous coupez à l'aide 
ongles et déposez-leS  sans les serrer dans un panier de petit volume, pi' ,  
les recevoir. Remisez le panier dans un local frais jusqu'à utilisation ou j 
qu'au moment de l'expédition. 

Cueillez les petites fraises sans leurs pédoncules. 

479. Conservation. — A l'état frais les fraises ne peuvent 
se conserver en bon état plusieurs jours. Dans un local frigo- 
rifique à 2 degrés centigrade, nous en avons conservé six à 
neuf jours en parfait état. Les fraises demandent à être cuites 
ou stérilisées pour être utilisées tardivement. 

480. Rendement. Prix de vente. — Bien que très variable le ren-
dement est sensiblement de :  

8o  à 120 kilos par are pour les 
Fraisiers à petits fruits, vigou-
reux. 

no  à zoo  kilos par are pour les 
Fraisiers à gros fruits, fertiles. 

6o à leo  kilos par are pour les 
Fraisiers à gros fruits remon-
tants. 

Les premières fraises forcées 

FIG. 161. - EMBALLAGE POUR FRAISES. 
(»Litre  paniers sont réunis dans un cageot pour ne former qu'un seul colis. 

se vendent jusqu'à i franc la pièce ; en avril elles 'sont cotées 5 et 6 francs le 
kilo; les fruits hâtés  valent couramment 3 francs le kilo au commencement 
de mai. 

Les fraises hybrides valent en pleine saison 40 à 80 francs les cent kilos. 
Lés Petites fraises suivant l'époque sont payées de 6o à i5o  francs. 
Elles Constituent donc une culture rémunératrice, mais exigent pour la 

cueillette une main d'oeuvre considérable. 

481. Matériel d'emballage. — Pour les longs voyages, employez 
de petits paniers dei à z kilos réunis dans un cageot (fig. 161).  

Pour la vente au marché voisin, mettez les grosses fraises dans des paniers 
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d'osier renfermant 3 à 5 kilos, et les petites fraises dans de petits paniers de 
5oo grammes seulement, plus rarement dans des pots cylindriques en terre. 

482. Usages et propriétés. — Crus, les fruits constituent des 
desserts délicats; vous les accommoderez au sucre, à. la crènte  ou au kirsch 
ou en mélange avec des framboises. 

Cuits, ils peuvent être consommés en confitures ou en tartes. 
L'industrie prépare du sirop et de la liqueur très agréables à boire, des 

glaces à la fraise, etc. Les ménagères en parfument des gelées, et la font 
entrer dans le «  Ratafia des 4 fruits rouges ».  

Les fraises sont diurétiques et apéritives, rafraîchissantes; elles enlèvent 
le tartre des dents. Leur emploi est recommandé aux arthritiques et aux 
goutteux. 

Les feuilles sont vulnéraires et résolutives ; elles sont employées comfne  
apéritives, clans les cas de jaunisse et les obstructions. 

Les racines des Fraisiers des quatre saisons bouillies avec de la réglisse 
sont recommandées aux asthmatiques. 

HARICOT 
Phaseolus rulgaris  L. (Famille des Légumineuses). 

Nom anglais : Kidney  ou French hean.  — Nom allemand :  Bohne.  

483. Description sommaire. — Plante annuelle à végétation ra7  
pide. Tiges volubiles de z et 3 mètres dans les variétés à rames, et de z5 à 
35 centimètres dans les variétés naines. Fleurs papilionacées blanches, roses 
ou ',violacées, réunies en grappes làches.  Les fruits sont des gousses oz.:  
cosses allongées et de couleur variable suivant les variétés. 

484. Multiplication. — Par semis seulement, et directe-
ment en place. Vous pourrez cependant semer en pépinière 
sous châssis et repiquer après la levée quand vous voudrez 
hâter une culture de printemps. 

Graines. — Elles sont réniformes mais parfois ovoïdes ou 
arrondies ; leur .couleur est blanche, rose, rouge, grise, vio-
lacée, verte ou noire; leur grosseur varie beaucoup aussi d'une 
variété à l'autre : tandis que le H. de Soissons nain a 16 milli-
mètres de long sur 8 de large et 5 d'épaisseur, le H. l'inépui-
sable a t6 millimètres sur 6 de large et 3 d'épaisseur. Il faut 
2400 des premières graines pour faire t kilo (le litre pesant 
820 grammes), tandis qu'il entre 2900 grains dés seconds par 
kilo (le litre pesant 810 grammes). 

La durée germinative moyenne des haricots est de trois ans. 
Il s'écoule en moyenne Cinq  à huit jours entre le semis et la 

levée; mais vous réussirez à faire lever les graines en trois 
jours si vous prenez soin de les faire tremper 20 heures dans 

eau douce avant de procéder au semis. 
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Quantité de semence nécessaire à l'are. — Pour I are à ense- 
mencer  vous userez I litre et demi à 2 litres de' graines. 

Prix de la semence. — 2 francs à 2 fr. 8o le kilo ; o fr. 6o à 
o fr.  8o les 25o grammes suivant les variétés. 

485. Climat. Sol préféré. — Ce légume est sensible aux 
moindres gelées ; aussi préfère-t-il les régions chaudes, mais 
il est possible de le cultiver partout en France. 

Le haricot s'accommode de tous les sols meubles et sains; 
il préfère ceux qui, anciennement fumés, sont à même de con-
server' un peu de fraîcheur en été; les marnes blanches ne 
leur conviennent pas. Dans les terrains très calcaires, les 
haricots sont durs et cuisent difficilement. 

486. Épuisement du sol. Rotation des cultures. Fumure, 
— Les haricots nains dont vous ne consommerez que les 
aiguilles épuisent peu le sol; ceux que vous récolterez mûrs, 
pour leurs graines, sont plus épuisants ; enfin les haricots à 
rames à consommer en sec exportent annuellement beaucoup-
plus  encore de matières fertilisantes. Evitez de renouveler. 
tous les ans cette culture sur les mêmes parcelles, laissez 
écouler deux ans au moins. 

Enfouissez par are dès novembre : 200 kilos de fumier dé-
composé, 2 kilos de sulfate de potasse et 3 kilos de superphos 
phate minéral et vous pourrez prétendre à une récolte maxi 
muni, surtout si vous arrosez pendant la formation des gousses. 
Evitez l'emploi des scories ou du plâtre qui, dans une certaine 
mesure, rendent les grains quelque peu rebelles à la cuisson; 
utilisez-les si vous visez seulement la production des aiguilles. 
Faute de fumier employez dans ce dernier cas, par are :  
5 kilos scories Thomas, 3 kilos sulfate de potasse, 2 kilos 
nitrate de soude. Ne répandez ce dernier sel qu'après avoir 
effectué le semis. L'azote mis de la sorte à la disposition des 
haricots ne constitue une fumure économique qu'autant que 
les jeunes racines pourront l'absorber de suite, plus tard elles 
se chargeront de trouver elles-mêmes l'azote dont elles auront 
besoin. 

487. Variétés. — Les variétés de haricots, très nombreuses 
aujourd'hui, sont classées en deux grands groupes :  

1° Les haricots à écosser, ou à parchemin, ainsi appelés à cause 
de l'enveloppe qui devient parcheminée et coriace à maturité 

2° Les haricots mangetout, ou sans parchemin, dont la cosse 
charnue ne prend pas, même en séchant, cette contexture 
membraneuse. 
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Dans  chacun de ces groupes il existe des variétés à rames 
et d'autres naines. 

Si vous désirez  produire des haricots à consommer en grains, 
choisisse: suivant votre goèt  :  

H. à écosser à rames. -- H. de Soissons blanc Cl  rames, hau-
teur 2 mètres, grains blancs, gros 
et en rognons, à consommer secs. 

H. sabre, hauteur 2 m. 5o, gousses 
droites et longues, grains blancs, 
bons frais ou secs. .  

H. d'Espagne blanc, atteint 3 mètres 
en quelques semaines, très florifère 
et très fertile, cosses larges, très apla-
ties, renfermant trois ou quatre grains 
énormes et bien farineux, meilleurs 
frais que secs. Ce haricot peut ser-
vir à tapisser une tonnelle ou un 
treillage; sa floraison est décorative. 

Si vous voulez obtenir des haricots 
en grains SUr  des pieds  nains, choi-
sissez :  

H. à écosier  nains. — H. de Sois 
sons nain blanc ou H. gros pied, 
hauteur 3o centimètres, hâtif et pro -  HARICOT ARICOT  DE SOISSONS BLANC 

ductif, bon frais ou sec.  A RAMES. 

H. flageolet blanc ou sa sous -variété roi des verts, hauteur 
3o centimètres, suffisamment fertile, bon frais ou sec. 

H.Suisse nain blanc 
hâtif. — Plus nain 
que le H. Lingot, ne 
ile  pas. Cosses lon-
gues et droifès.  Ex-
cellent, hauteur tr3o.  

H. Suisse rouge, 
hauteur 0'35,  à grains 
rouges panachés de 
points blancs. 

Pour obtenir des HARICOT FLAGEOLET NAIN TRIOMPIIE  DES ClIASSIS.  

guilles destinés à être utilisés de suite à la cuisine, ou à être 
conservés, choisissez parmi les variétés ci-après :  

H. à parchemin. — H. de Bagnolet ou Suisse gris. Hauteur 
35 à 40 centimètres, cosses droites et presqu.  cylindriques, 
bien vertes. 

FIG.  162. 

haricots verts OU ai- 



FIG. 164. 

HARICOT PRINCESSE A RAMES. 
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H. flageolet nain Triomphe des chcissis.  Hauteur i5 à 20 cen-
timètres, très précoce, convient pour la culture hâtée ou forcée.- 

H. Incomparable. Hauteur 35 centi-
mètres, assez hâtif et très productif, 
il remonte aisément. 

H. l'inépuisable. Hauteur 25 centi-
mètres, très remontant, il donnera 
longtemps si vous le cueillez d'une 
façon suivie et si vous le placez 
dans une planche bien fumée et 
arrose Ie.  

H. Métisou H. Eclipse. Haut. 
précoce, très fertile, filets longs, cy-
lyndriques et tendres (grain particu-
lier, panaché blanc et noir). 

H. Shah de Perse. Hauteur om,45,  
aiguilles longues et cylindriques, très 
nombreuses et d'un bel aspect, re-
commandable pour la pleine terre. 

Pour les conserves, choisissez de préférence :  Empereur de Russie, 
Merveille de Paris, Noir de Belgique, Bagnolet, Nain parisien. 

Si vous préférez des haricots mangetout, vous avez encore le choix entre 
les variétés à rames et les naines, entre celles à cosses Jaunes (H. beurres) 
et celles à cosses vertes ou pales. Semez l'une des variétés suivanies  

H. Mangetout. — H. Princesse à rames. Hauteur 2 mètres, 
cosses vertes de io centimètres. 

II. de Saint-Fiacre à rames. Hauteur 3 mètres, cosses vert 
clair, de 15  et 20 centimètres, très 
tendres et absolument sans fil ni 
parchemin ; très fertile. 

H. beurre d'Alger nain noir. 
Hauteur 25 à 3o centimètres, cosses 
jaunes, très tendres. 

H. nain Roi des beurres. Haut. 
0',30, cosses jaunes abond., 0'",11.  

H. beurre nain Rapide ou Métis-
beurre, très fertile. 

nain de Digoin. Hauteur HARICOT BEURRE D'ALGER NAIN. 

25 à 3o centimètres, cosses presque 
cylindriques, jaunes, de u centimètres ; résistant à la pourriture. 

488. Culture de pleine terre. — Si vous habitez la région 
d'Avignon on de Toulouse, semez en pleine terre dès le 
20 mars; attendez le 20 avril si vous cultivez dans le Centre ; 
la première semaine de mai si vous êtes. aux alentours de 

Pic.  165. 
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Paris, et enfin le 20 mai si votre jardin est exposé au rude 
climat du Nord ou dahs  une vallée très froide. 

Pour ne pas manquer de ce légume à certains moments, ne 
semez qu'une petite planche à la fois et faites un nouveau 
semis toutes les trois semaines. Vous pouvez simultanément 
semer une variété à consommer en grairis  frais, une autre à 
récolter en aiguilles ; alternez les semis de haricots verts à 
parchemin et ceux des haricots beurres ou sans parchemin ; en 
les semant ensemble, ils produiraient à la même époque et 
pourraient vous encombrer. 

Semez les derniers haricots verts (que vous ne vous propo-
sez pas de garantir lors des premiers froids) le 15  ou le 20 août 
au plus tard, les derniers haricots -à  manger en grains (frais), 
le 20 jüillet,  et enfin ceux à consommer secs, le 25 juin et jamais 
plus tard ; ils n'auraient pas, autrement, le temps de mûrir 
avant  gelées. 

Effectuez vos semis de haricots nains en poquets distants de 
4o x  45 centimètres ; dans chaque poquet ou trou de 7 à 8 cen-
timètres de profondeur, placez six graines et recouvrez-les 
de 3 centimètres de terre fine. DiX  jours après la levée binez 
le sol ; vingt jours plus tard recommencez en nivelant les 
poquets incomplètement remplis voire même en buttant un 
peu la base des tiges de façon à les faire enraciner plus haut ; 
attendez le moment de récolter. 

Semez de préférence en lignes vos haricots à rames, faites 
deux rayons par planche, profonds de 8 centimètres et espacés. 
de o m. 75; répandez vos 
graines dans ces rayons en 
les espaçant de 4 centimètres 

.  ou en les réunissant par 
quatre tous les i8 centimè-
tres; recouvrez de 3 centi-
mètres de terre ; binez une  FIG. f66. 

première fois dès que la A, B, dispositif à donner à Aulx  planches 

levée est achevée, puis une de haricots à rames C, planche de hari- 
cots nains séparant les deux premiit  es 

seconde fois 15 jours plus qui, de ce fait, sont très aérées. 
tard, buttant à cette occa- 
sion le pied des plants ; enfoncez du côté du sentier, à 6 centi-
mètres des tiges et tous les i8 centimètres, une bonne rame de 
2 ou 3 mètres suivant le besoin en ayant soin de l'obliquer vers 
le centre de la planche. Quand vous aurez ainsi tuteuré les deux 
lignes, les rames se toucheront au sommet comme le montre la 
figure i66. Evitez de cultiver côte à côte deux planches appar-
tenant à des variétés à rames; cultivez entre elles une planche 
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d'un légume nain ou d'un haricot --nain  ;  mieux aérés et rnie*  
ensoleillés les premiers produiront beaucoup plus. 

Si votre -terrain  est habituellement ou accidentellement salu , '  
d'humidité au moment d'effectuer le semis, gardez-vous d'en];  
cer les graines autant que vous le feriez si le terrain était sai:i  
elles pourriraient avant de germer. Faites tremper les haricots 
4 heures dans l'eau tiède et semez sur le sol (sans creuser), 
puis recouvrez-les de 2 centimètres de terre légère; la levée se 
fera promptement et vous chausserez peu à peu la base des 
tiges au fur et à mesure qu'elles s'allongeront. 

Culture hâtée. — Voulez-vous obtenir de bonne heure des 
haricots verts, sans pour cela faire emploi de couche ou de 
réchaud? Choisissez une planche bien abritée du nord, mettez 
un coffre en bois de 4 mètres de long par exemple (ou plu-
sieurs coffres bouts à bouts) et placez les châssis pour une 
huitaine environ. Dès que la terre s'est un peu assainie et 
réchauffée (25 mars), semez en quinconce une variété naine et 
hâtive telle que flageolet nain Triomphe des châssis; espacez 
les poquets de o m. 3o x  o in. 35; binez et buttez légèrement 
les touffes à deux ou trois reprises différentes. A partir du 
moment où la levée s'opère et jusqu'en mai, aérez progressi-
vement le jour; fermez les châssis la nuit et recouvrez-les 
d'une toile ou d'un paillasson, lorsqu'une gelée est à redouter. 
Retirez définitivement les châssis en mai lorsque vous n'avez -
plus  à craindre les gelées et attendez le moment de récolter. 

Vous pouvez encore pratiquer comme suit :  semez très dru dans un seul 
châssis; dès que les cotylédons' sont tous hors de terre, arrachez-les; réu-
nissez-les par 6 ou 7 de façon à constituer des touffes que vous planterez à la 
houlette dans un coffre préparé à les recevoir. Mouillez ensuSte,  mettez les 
châssis, ombrez pendant 5 jours puis aérez progressivement. Les praticiens 
prétendent que cette méthode procure des récoltes plus abondantes et de 
plus longue durée. 

Un semis effectué au io  avril, en côtière, et préservé la nuit 
par des paillassons ou des claies tendus sur des lattes, repré-
sente encore une culture hâtée. A l'aide de cloches, il est aisé 
de pratiquer cette même culture : vous n'avez qu'à faire 
trois poquets par cloche et à retirer celles-ci le jour pour les 
replacer sur les jeunes pieds de haricots la nuit. 

489. Culture forcée. — Depuis que les cultivateurs algé-
riens, en semant-en  janvier, récoltent et envoient sur nos mar-
chés, en mars et avril, leurs produits bien frais, la culture forcée 
n'est plus guère pratiquée aujourd'hui que dans les jardins 
d'amateurs et par les jardiniers de maisons bourgeoises. 
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Pour récolter des haricots verts en fin avril et quelques 
haricots en grains dès le milieu de mai, préparez une couche 
tiède de 20 centimètres vers le to février; recouvrez le fumier 
d'une épaisseur égale de terre franche enrichie d'un tiers de 
terreau ; tracez dans le sens du coffre cinq rayons creux de 
8 centimètres ;placez les graines au fond par séries de 4 espacées 
de 25 centimétres ; ne recouvrez que de 3 centimètres ; puis nive- 
lez dix jours après la levée. Aérez pendant le jour, couvrez de 
paillassons pour la nuit en les doublant si le froid est intense. 
Arrosez copieusement quand le sol se dessèche, donnez grand 
air au moment de la fleur. Vous récolterez après 2 mois et 
demi. Faites deux cueillettes seulement et laissez les cosses 
restantes grossir pour récolter des flageolets en grains 1.5  ou 
18  jours plus tard. Vous aurez ainsi, bien avant la saison  
normale, l'occasion de savourer, alors qu'ils sont chers partout, 
des haricots verts puis des haricots en grains. 

En culture hâtée comme en culture forcée, vous pourrez 
commencer par semer en pépinière, sous cloches ou sous châssis, 
pour planter à demeure les plants enracinés une quinzaine de 
jours plus tard environ. Effectuez ce semis en terreau ou en 
godets, réunissez les plants par cinq ou six; arrosez, placez  les 
châssis et les paillassons pendant deux ou trois jours; éclairez 
et aérez  progressivement. Lorsque le semis en place ne vous 
réussira pas, employez ce procédé qui, généralement, vous 
permettra d'obtenir une plantation régulière. 

490. Comment  avoir des haricots verts toute l'année. —
Faites une première couche en janvier, une seconde en février puis une troi-
sième au début de mars pour échelonner les premiers produits de mars à 
fin mai. 

Semez ensuite le 20 mars, sous châssis  à froid, la 'même variété précoce 
(comme il est dit à culture hàtée),  pour récolter de fin niai au i5 juin. Renon-
velez.les  semis de pleine terre jusqu'au 20 août. 

Semez le 30 août le H. Incomparable ou l'Inépuisable sur lesquels vous 
placerez des châssis dès le  octobre; laissez beaucoup d'air et récoltez 
aussi longtemps que possible, jusqu'en fin novembre, en abritant les haricots 
contre les gelées blanches à l'aide de paillassons. 

Si vous avez su préparer des conserves de haricots verts-  en été, vous 
pourrez sans peine attendre avec elles les cosses fraîches des premières 
couches. 

491. Régions de production. — Le haricot est tout parti-
culièrement produit en grand dans les départements de : Alpes-
Maritimes, Dordogne, Haute-Garonne, Gers, Tarn, Hautes-
Pyrénées, Charente, Vaucluse, Vendée, Nord, .Seine-et-Oise. 
Bien que produisant plus de 1.5oo.000  hectol., la France ne 
suffit pas à la consommation nationale ; nous importons de 
grosses quantités de ce légume, 
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492. Maladies et ennemis. — Cinq maladies principalet  
L'anthracnose du haricot due à un champignon (Colletotrichu  

Lindemuthianum) caractérisée par des tache 
arrondies d'un brun grisâtre visibles sur 1 
feuilles et surtout sur les gousses vertes. 

REMÈDE :  Pulvérisez sur le feuillage une bouillie bor  
Taise  si les haricots ne doivent étre  mangés qu'en grains. 

FIG.  167. 
ANT H RACNOSE  
DU HARICOT. 

( Colletotrichum  
Lindemuthia- 
num)  Sacc. 

Le blanc (Erisyphe communis), champignon 
blanchâtre qui tapisse les feuilles en serre o 
sous châssis. 

REMÈDE :  Soufrez préventivement. 

La graisse, due à une bac-
térie qui détermine sur les 
gousses des taches chancreuses 
d'où s'échappe un liquide vis-
queux ; les grains eux-mêmes 
sont atteints et pourrissent 
avec la gousse. Les dégâts 
peuvent être considérables en 
année humide. 

d   -  

REMÈDE :  N'employez pas de graines provenant d'une 
région contaminée ; observez un assolement de 3 ans au 

moins. 

La rouille (Uromyces  
phaseoli) s'attaque surtout 
aux H. mangetout ; elle est 
caractérisée par des taches 
qui, sur les feuilles, sont de 
couleur pâle, puis jaunâtre 
et enfin brun jaunâtre: Elle 
est fréquente au cours des 
années humides. 

....  

Fin. 168. 
LA GRAISSE 

DU HARICOT. 

Gousse malade pré-
sentant des ladies 
encore jeunes a, 
et une tache plus 
àgée  b. 

j 

REMÈDE :  Bouillie bordelaise en pulvérisation dès le 
début de l'invasion. 

Fin. 169. 
TIGE DE HARICOT 

TI*  É: 
PAR LE Sclerotinia 

Libertiana. 

4 an nées, mais arra 
les environnent. 

La maladie des sclérotes (Sclerotinia liber-
tiana) constatée sous châssis ; les parties vertes 
sont enlacées de fils fins et blancs qui tuent 
la plante très rapidement. 

REMÈDE :  Abandonnez la culture du haricot pour 3 ou 
chez de suite, pour les brider, les pieds atteints et ceux qui 

Deux insectes nuisibles :  La grise, petit acarien qui suce la 

_At  
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partie inférieure des feuilles changeant leur couleur verte en 
gris sale; il enraye les fonctions des feuilles. 

REmÈDE  :  Pulvérisez de bas en haut de l'eau additionnée de iho°  de jus de 
tabac ordinaire; seringuez une heure 'plus tard avec de l'eau fraiche pour 
laver les feuilles. 

Le puceron des racines (Aphis radicans) suce les tiges au 
collet. 

•  REMÈDE : Arrosez avec de l'eau légèrement nicotinée  (1120° de jus de tabac 
ordinaire à 20. 

Contre les Limaces pulvérisez, le soir venu, une solution 
d'alun au 2/1000'. 

493. Porte-graines. — Pour être certain de perpétuer la 
variété à laquelle vous tenez, évitez le voisinage d'une autre 

—variété :  le haricot est très sensible au pollen étranger et il 
surviendrait facilement des modifications si vous n'y preniez 
garde. 

Choisissez un semis de fin mai, ne cueillez pas en vert; 
arrachez les pieds qui vous paraissent douteux ou en mélange; 
arrachez à maturité, liez les pieds par poignées, faites-les 
sécher à l'abri, puis mettez-les dans un grand sac résistaht 
que vous battrez par un temps sec pour tout égrener. Après 
nettoyage des graines, vous les mettrez en un tas au grenier 
pour quelque temps et vous ne les ensacherez que plus tard. 

494. Durée de la culture. — Vous récolterez les pre-
miers haricots verts deux mois et demi environ après le semis, 
les premiers haricots en graines à consommer frais après 
trois mois ou trois mois et demi. Enfin, suivant les variétés, 
les haricots cultivés pour la semence ou comme légume sec 
sont ordinairement bons à arracher après quatre mois. 

495. Récolte. — Si vous désirez récolter des haricots verts, 
détachez une à une les cosses dès qu'elles ont atteint le tiers 
ou tout au plus la moitié de leur développement; examinez 
bien chaque touffe avant de passer à la suivante. Visitez une 
même planche tous les deux ou trois jours et ne laissez pas 
grossir les gousses qui, non seulement durciraient, mais nui-
raient à la formation des nouvelles fleurs. Les H. mangetout 
peuvent être cueillis un peu plus gros. 

C'est le matin à la rosée ou le soir assez tard que vous devez 
cueillir si vous vous proposez de vendre ou d'expédier vos 
produits ; ils conserveront ainsi une plus grande fraîcheur et 
un meilleur aspect. 

Pour avoir des haricots en grains aussi savoureux que pos- 
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sible, récoltez les gousses 20 jours plus tard, lorsqu'elles sont 
à leur grosseur normale, bien renflées, et que leurs enveloppes 
sont encore bien charnues et non ridées ; cueillez tous les 
6 jours si vous voulez prolonger la récolte. 

Enfin, pour récolter dans de bonnes conditions vos haricots 
secs, attendez leur complète maturité ; quand les feuilles seront 
aux trois quarts tombées et que toutes les cosses seront par-
cheminées, arrachez-les ; liez les pieds par poignées et sus-•  
pendez-les sous un hangar ou dans tout autre endroit très aéré 
pour les conserver ainsi jusqu'au moment de les battre au fléau. 

Pour obtenir des grains verts (H. flageolet vert), arrachez 
avant complète maturité, e,n trois fois par exemple, les touffes 
dont les cosses sont bien constituées mais encore vertes; lais- 
sez grossir les retardataires, et évitez de laisser jaunir les plus  
avancées. Faites sécher à l'ombre après 2 jours passés au 
soleil. Les grains récoltés verts conserveront leur couleur et 
vous les vendrez plus cher que si vous les aviez récoltés mûrs, 
c'est-à-dire blancs. 

496. Conservation — Triez vos haricots verts en fins, 
moyens et gros; consommez ces derniers ou gardez-les dans 
l'eau salée. Faites blanchir d'abord ou stérilisez de suite et 
séparément les deux autres catégories. Remplissez de haricots 
fins (ou moyens) quelques bouteilles à large goulot; bouchez 
fortement et ficelez en croix; mettez vos bouteilles enveloppées 
de linges ou de paille dans une lessiveuse pleine d'eau froide; 

-chauffez. Après 2 heures d'ébullition, retirez du feu et laissez 
refroidir le tout sans découvrir. Enlevez les bouteilles et dès 
que les bouchons sont secs, cachetez (ou non); mettez ensuite 
le tout à la cave et à plat. 

Vous pouvez encore conserver ce légume en le blanchissant 
et en le faisant sécher au four ou au grenier; avec un évapo-
rateur, Vous pourriez aussi en 4 ou 5 heures retirer directe-
ment 12 pour Loo de haricots séchés. 

497. Rendement. Prix de vente. — Sauf en cas de sécheresse, 
vous pouvez compter récolter dans un are : 5o kilos de haricots verts plus 
8 à lo  litres de haricots en grains verts ; ou bien en sec : 25 litres de grains. 

Les prix aux Halles oscillent entre 
Haricots verts : de 25 centimes à t fr. go  le kilo suivant grosseur, époque et 

provenance ; ceux provenant de serres valent, en janvier, jusqu'à 8 et 12 francs 
le kilo. 

Haricots en grains (en cosses): 20 centimes à 5e centimes le kilo ; flageolets, 
25 centimes à 75 centimes le kilo. ,  

i. Voir d'autre part : L.LAvoniE,  Les Conserves alimentaires (EncycloPedle  
des connaissances agricoles). 
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Haricots secs ordinaires : 25 à oo  francs les loo  kilos, suivant époque et 
variété. 

498. Matériel d'emballage. --  Les haricots verts s'expédient en 
cagettes de 5 à 15  kilos ; les premiers, envois du Midi se font dans de petites 
caissettes garnies intérieurement de papier et pouvant contenir de I à 4 kilos 
de filets. Les haricots en grains se vendent en sacs de leo  kilos. Les haricots 
verts conservés sont logés pour la vente dans des boites de fer blanc ; celles-ci 
'sont expédiées dans des caisses contenant ordinairement 5o kilos. 

Tous les haricots que vous chercherez à vendre devront être triés par caté-
gories : dans un lot de fins il suffirait de quelques gros pour déprécier immé-
diatement l'envoi. 

499. Usages. Propriétés. — Les haricots se consomment cuits et 
se préparent de diverses façons. 

Vous pouvez accommoder les haricots verts, désignés aussi sous le nom 
d'aiguilles ou .filets  : au jus de viande, sautés au leurre, ou en salade. Les 
haricots mangetout, que vous cueillerez plus gros, pourront être apprêtés 
identiquement. Vous aimez sans doute les haricots frais, en grains, à la maitre 
d'hôtel,.au  jus, en ragoût ot  en salade; mais le haricot sec, ce légume pré-
cieux et populaire, riche en matières azotées digestiMes,  se prête,  lui aussi, 
aux mêmes préparationS.  

IGNAME DE CHINE 
Dioscorea  Batatas. Dcn. (Famille des Dioscorées). 

Nom anglais :  Chinese Yam.—  Nom allemand : Chinesische  Yam.  

500.Description sommaire. —  Plante vivace, à tiges herbacées 
volubiles ou rampantes, à feuilles cordiformes d'un beau vert brillant ; de 
longs rhizomes charnus en forme de massue s'enfoncent verticalement dans 
le sol et représentent la partie comestible (fig. 170). 

501. Multiplication. — Bien que possible par sentis ou par 
bulbilles, contentez-vous de la multiplication par rhizomes ou 
fractions de rhizomes, toujours plus expéditive et plus cer-
taine. Si vous disposez de rhizomes de to  à 15 centimètres, 
employez-les tels à la ,façon des plants de pomme de terre; 
dans le cas contraire, coupez la partie supérieure (toujours 
mince) des grosses racines et découpez-la en fractions de 5 à 
6 centimètres :  vous ferez alors des boutures (de racines ou 
plus exactement de rhizomes. 

Quantité de semence nécessaire. — Il faut de 600 à 800 bou- 
tures pour un are; mais contentez-vous d'acheter quelques 
racines pour obtenir quelques pieds si c'est un essai que vous 
faites. 

Prix de la semence. —  Vous paierez dans une bonne maison 
de graines, io  bulbilles o fr. 75 ou 1  franc, et io racines de 12 
à 14 centimètres, i fr. So  à 2 francs, 
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502. Climat. Sol préféré. — L'igname est très rustique 
et résiste à l'hiver partout en France. Elle aime un terrain fer-
tile et exige qu'il soit profond ; ses racines atteignent souvent 
6o et même 8o centimètres de profondeur. 

503. Variétés. — L'Igname de Chine est à peu près la seule 
cultivée. Des spécialistes ont essayé d'obtenir par des croise 

ments une race à racines moins 
longues. C'est ainsi qu'est née l'/.  
.de Chine améliorée (Chapellier) qui 
n'a pas encore fait suffisamment ses 
preuves pour être recommandée de 
préférence au type. 

504. Culture de pleine terre. 
— En mars, mettez dans 1s) pots 
de 14 centimètres, les Io racines 
(ou fractions de racines) que vous 
possédez ou que vous vous êtes 
procurées; enfoncez les pots sur une 
couche en service; les racines émet-
tront du chevelu et les bourgeons 
adventifs (ceux qui existent à la 

`.̀.; surface des rhizomes) produiront 
une ou plusieurs tiges. Plantez en 
mai chacun de ces plants pourvu de 
sa motte, dans une planche profon- 

FIG•  170.  — RACINES D'IGNAME.  dément ameublie et bien fumée. 
Faites pour cela un bon troll à la 

bêche, cherchez à enterrer de 3 ou 4 centimètres le collet et arro-
sez après avoir enfoncé à Io centimètres en avant une rame de 2 
Ou  3 mètres. Sur les rames s'enrouleront les tiges, laissant le 
sol libre et accessible à la ratissoire. Binez deux fois au moins, 
en juin et en juillet; arrosez si possible. C'est à l'arrière-saison, 
surtout en août et septembre, que grossissent les racines. 

Le procédé de culture qui consiste à planter directement en 
place au plantoir à ora,6o  X om,4o,  au commencement de mai, 
est moins à recommander, parce qu'il donne des produits 
moins précoces et moins gros. Employez-le cependant si vous 
ne disposez pas d'une couche en mars. 

Si les tubercules sont trop petits quand vient le moment de 
les arracher, laissez-les un an de plus en terre. 

505. Maladies et ennemis. — Cette plante n'est sujette à 
aucune maladie .  
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506. Porte-graines ou plants. — Sous notre climat les 
fleurs sont le plus souvent remplacées par des bulbilles ou 
bourgeons arrondis qui se récoltent et se plantent comme de 
simples graines; mais ce sont les racines trop petites, de la 
grosseur du doigt et longues de Io  à zo  centimètres, que vous 
devrez mettre de côté pour l'année suivante. 

507. Récolte. — C'est en novembre que vous devrez arra- 
cher les racines. Cette opération présente de grandes diffi- 
cultés lorsque leS.  racines sont longues; vous devrez donc 
ouvrir soigneusement une grande tranchée de o m. 70 et quel- 
quefois même dei mètre pour extraire intacts les rhizomes 
toujours plus gros à la base qu'au sommet. Ceux-ci peuvent 
peser chacun i kilo. 

508. Conservation. — Les Ignames arrachées avec'  soin et 
rentrées dans un cellier sont susceptibles de se conserver par- 
faitement pendant plusieurs mois sans perdre de leur valeur; 
elles sont même moins gorgées d'eau et plus fines à partir de 
janvier qu'en novembre. 

509. Rendement. Prix de vente. — Vous pouvez espérer récolter 
Sou à 35o kilos de rhizomes par are. Ce légume fin. et  assez rare n'a pas de 
cours bien établi ; vous le vendrez i fr. 25 é i fr. 5o le kilo, environ. 

510. Usages. Propriétés. — La racine de l'igname est intérieure-
ment blanche et farineuse; vous pouvez l'accommoder comme la pomme de 
terre. Faites-la frire en tranches minces de o',008,  cuire à l'étouffée, ou sautée 
au beurre. Elle est savoureuse, délicate, mais inégalement appréciée par tout 
le monde. 

LAITUE 
Lactuca  satin L. (Famille des Composées). 

Nom anglais : Lettuce.  — Nom allemand : Lattich. 

511. Description sommaire. — Salade annuelle, aux feuille 
entières et embrassantes, ordinairement cloquées ou gaufrées et réunies sur 
une tige courte; celles du centre sont très serrées et constituent une pomme 
plus ou .  moins dense. La couleur et l'ampleur du feuillage varient avec les 
variétés. 

512. Multiplication :  par semis exclusivement. 
Graines. — Très allongées mais petites, pointues à une 

extrémité; couleur blanche ou noire, rarement roussâtre. Un 
gramme en contient 800; le litre pèse 425 grammes. Leur 
durée germinative est de 4 à 5 ans. 

VERCIER.  — Culture potagère 
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Le temps nécessaire à la germination varie avec la chaleur 
existante :  il faut 5 à ro jours en pleine terre, 3 à 5 jours soue 
cloche, sans air, en septembre, et de 3o à 48 heures sur couelic  
chaude.-On  admet qu'une laitue monte d'autant moins facile-
ment à graine qu'elle a pu germer promptement et que les 
graines de 2 ans valent mieux que celles de l'année. 

Quantité de semence nécessaire à l'are. — Semez en pépi- 
nière 5 à 6 grammes de graines par mètre carré pour obtenir 
1200 à 1300 beaux plants. Pour planter une planche de q  mètres 
de long sur i m. ro de large (soit ro mètres carrés), il vous 
faut disposer d'environ no à 140 plants. 

Prix de la semence. — o fr. 40 les ro grammes. 

513. Climat. Sol préféré. — La laitue peut être cultivée 
dans toutes les régions, sous tous les climats et en tous ter-
rains; nous pourrions même ajouter «  en toutes saisons »,  à la 
condition toutefois de recourir aux variétés et aux procédés de 
culture convenables. Si vous cherchez à produire d-es salades 
précoces, la terre devra être riche én  humus. 

514. Épuisement du sol. Rotation des cultures. Fumures. 
— Peu épuisante, cette plante peut être cultivée plusieurs 
années de suite au même emplacement; le terreau d'une 
même couche sert très souvent à des cultures successives 
de laitues dans 41e' courant d'une même année. N'en faites 
cependant, autant que possible, qu'une seule par an. Ce sont 
les fumures au terreau les plus employées; mais vous activerez 
fortemenf la végétation et obtiendrez des pommes plus amples 
si vous arrosez une fois par semaine avec une solution très 
légère de nitrate de soude (20 grammes par arrosoir  d'eau de 
ro à. 12 litres). 

515. Variétés. — Distinguez : i° les laitues pommées, à 
feuilles molles, arrondies, cloquées et formant des têtes rondes 
ou aplaties, que vous consommez. 

2° Les laitues à couper, à feuilles molles mais ne pommant 
pas; ces feuilles sont coupées à 2 ou 3 reprises, à la façon des 
épinards. 

3° Les laitues romaines, appelées plus couramment romaines, 
dont les feuilles rigides, croquantes et dressées, se réunissent 
en donnant des pommes allongées et souvent volumineuses. 

Les nombreuses variétés du commerce ayant des aptitudes 
•et des tempéraments différents, peuvent être classées comme 
suit : 



FIG. 171. - LAITUE GOTTE. 

FIG. 173. 
LAITUE BLONDE D'ÉT1  . 
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I. — LAITUES POMMÉES 

A. Laitues de printemps, à développement rapide, à semer et 
à consommer au printemps; telles sont :  

Laitue crépe à graine noire, petite pomme; bonne pour 
cloches et châssis, elle vient très 
bien sans air, à l'étouffée. 

Laitue gotte  à graine blanche, pe-
tite pomme blonde, serrée et pré-
coce; bonne pour chàssis  et côtières. 

Laitue gotte lente à monter, à 
pomme plus ferme, plus rustique; 
convient à la pleine terre. 

Laitue à bord rouge ou ,  Cordon rouge, pomme pleine  et 
serrée. 

B. Laitues d'été et 
d'automne, plus volu-
mineuses, montant 
d'autant plus lentement 
à graine qu'il s'agit de 
variétés plus résis-
tantes à la chaleur. 

L. blonde d'été ou 
-‘2t2  Royale, pomme sous-

moyenne, rustique,vert 
pâle, se formant rapi-
dement. 

L. du Trocadéro ou L. Lorthois,  pomme très dense, légère-
ment bordée de rouge, lente à mon-
ter; pour le printemps ou pour l'été. 

L. Batavia blonde, pomme très 
grosse, feuilles cloquées; assez 
tardive; de préférence pour la fin 
de l'été. 

L. blonde du Cazard, pomme très 
ferme, résiste bien à la sécheresse, 
lente à monter. 

L. grosse blonde paresseuse, 
pomme haute et aplatie au sommet, tendre, très 
monter. 

L. merveille des quatre -saisons ou Besson rouge, bonne 
déprimée, teintée de rouge; résiste à la sécheresse comme au 
froid et peut are semée à différentes époques. 

Fic.  172. 
UNE CLOCHÉE DE LAITUE BONNE A MANGER. 

lente 
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C. Laitues d'hiver, qui peuvent, moyennant quelques précau-
tions, supporter les froids 
ordinaires et fournir des sa-
lades dès la fin de l'hiver. 

L. brune d'hiver, feuilles 
cloquées lavées de brun, très 
rustique, pomme pleine et 
tendre. 

L. grosse blonde d'hiver, à 
grosse pomme tendre, hâtive 
et rustique. 

L. de la Passion blonde, 
très résistante aux froids, 

FIG. 174. - LAITUE BLONDE DU CAZARD. -  hâtive et peu feuillue. 

II. — LAITUES A COUPER 

L. blonde à couper, pour châssis. 
L. frisée à couper Beau regard, pour pleine terre. 

In. — LAITUE-ROMAINE 

L. R. blonde maraîchère, pomme grosse, anguleuse et 
allongée; très bonne pour la pleine terre; résiste aux fortes 
chaleurs. 

L. R. verte maraîchère, pomme 
moyenne,  à 3 faces ; pour culture sous 
cloches et en côtières. 

L. R. Ballon ou R. de Bougival, 
très grosse, productive et rustique. 

516. Culture de plein air. — Si 
vous ne disposez d'aucun abri vitré, 
semez vers le 15 mars sur une vieille 
couche ou sur du terreau à bonne 
exposition, une variété de printemps. 
Ce semis peut être combiné avec un 
semis de radis de pleine terre ou de carotte hâtive. Recouvrez 
très peu les graines avec du terreau tamisé; repiquez le plant 
ainsi obtenu, un mois plus tard, ou laissez-en une partie en 
attendant la formation des pommes. 

Si vous aimez la laitue à couper; semez-la parmi des 
carottes, des ognons ou des poireaux. 

FIG. 175. 
ROMAINE BALLON. 
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Ne commencez les semis des Romaines qu'au début d'avril. 
Dès le mois d'avril, et jusqu'en juillet, semez en petite quan-

tité, tous les mois, une variété de laitue d'été puis d'automne, 
de façon à pouvoir en planter et en consommer sans interrup-
tion. Distancez les laitues à faible développement de 22 centi-
mètres (gotte); laissez au moins 3o centimètres entre les autres. 
Vous pouvez vous dispenser de repiquer les jeunes plants en 
pépinière; pour cela semez clair ou éclaircissez le semis et vos 
plants seront forts, trapus, bons à être plantés. 

Ne consacrez pas une planche à de la laitue : autant que 
possible plantez celle-ci dans un semis de carottes ou de radis, 
ou placez-la entre des légumes très distancés (artichauts, car-
dons). Avant que les derniers n'aient atteint tout leur dévelop-
pement, les premières seront récoltées. 

Enfin, pour vous assurer des laitues vers la fin de l'hiver, 
semez dru en fin août une variété d'hiver; repiquez-la 25 ou 
3o jours plus tard en pépinière, à 5 centimètres d'intervalle. 
Les plants ainsi obtenus seront forts et prêts à être plantés à 
demeure, dans la 2' quinzaine d'octobre, soit en bordure, soit 
en côtière, bien exposée. Au cas où l'hiver serait rigoureux ou 
particulièrement humide, et viendrait à causer la perte des 
salades plantées, conservez en pépinière une petite provision 
de bons plants que vous recouvrirez d'une grande litière ou 
d'une claie à l'approche des grands froids. Ce sont les alter-
natives de gelée et de dégel qui détruisent le plus les laitues. 

En février, binez, terreautez si possible, remplacez les pieds 
manquants; vous récolterez en avril. 

N'oubliez pas que les laitues exigent beaucoup d'eau, en pleine 
terre du moins. Sous verre, soyez réservé surtout pendant la 
période des grands froids. Un excès d'humidité cause la fonte 
des salades, c'est-à-dire la pourriture, leur disparition. 

517. Culture sous verre ou forcée. -- Si vous disposez de 
cloches ou de châssis vous pouvez cultiver et consommer la 
laitue à froid très tard en automne, et en récolter sur couche 
pendant tout l'hiver en attendant les produits de la culture de 
plein air. 

A. Pour avoir de la laitue en arrière -saison, semez clair et à 
mi-ombre, en plein air, du 15  août au to  septembre, en choi-
sissant une variété de printemps telle que Laitue crepe  à graine 
noire. Repiquez sous cloches dès que les plants ont 2 ou 
3 feuilles, lesdites cloches étant disposées sur un ados face au 
midi (fig. 176); bassinez, ombrez deux ou trois jours pour 
aider à la reprise; chaque cloche peut contenir 25 beaux plants. 
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Quinze jours plus tard les plants peuvent être mis en place . 
sur un ados, plantez-les à raison de 4 laitues par cloche et 
vous recollerez un mois plus tard; sous châssis à froid. 

plantez-les à i8 centimètres de 
toutes faces ; dispensez-vous de 
donner de l'air, et vous récolte- 
rez après 25 ou 3o jours si vous 

/47 avez soin de ne laisser que 
a;;)/  „ io  centimètres entre le sol et 

le vitrage. 
B. Pour avoir de la laitue en 

plein hiver, employez le plant 
semé en septembre et conservé 
sous cloches ou bien semez 

une variété de printemps en octobre, sous cloche, et repiquez 
sous cloche. Le plant obtenu sera bon à planter sur couche 
épaisse de 35 centimètres dès le mois de décembre pour 
récolter 5 semaines plus tard. Vous pourrez faire succéder 
plusieurs saisons en échelonnant d'un mois vos plantations sur 
couche et sous châssis. 

Après les fortes gelées, au début de mars, plantez sur 
couche et sous cloche, réservant les châssis pour une autre 
culture :  après avoir semé dans le terreau qui recouvre la 
couche, des radis et des carottes, marquez, suivant trois lignes, 
les empreintes d'une dèche  que vous appuierez sur terre pour 
dessiner des circonférences. Plantez dans chaque cercle 3 lai-
tues formant un triangle et une romaine au centre; arrosez et 
couvrez à l'aide des cloches. Couvrez de paillassons chaque 
soir, donnez de l'air dans le jour, suivant que la température 
le permet ou non ; arrosez quand le besoin s'en fait sentir et 
de préférence le matin. Vous récolterez promptement. 

Si, pour une raison quelconque, vous manquez de plants 
préparés en automne, semez sur couche chaude à toute épo-
que, repiquez à 2 feuilles sur couche, et utilisez ces plants 
que vous devrez endurcir peu à peu en donnant de l'air au 
châssis. 

C. Pour avoir de la laitue à la fin de l'hiver sans employer de 
couche, plantez sous châssis, à froid, au commencement de 
mars ou même en février, de bons plants semés en août et 
conservés sous cloches. Choisissez L. à bord rouge ou L. Pas-
sion et vous récolterez après 5 ou 6 semaines. 

Culture de la romaine. — Semez sur ados en septembre, 
repiquez sous cloche ou terreau à raison de 25 à 3o plants par 
cloche; repiquez une seconde fois si possible en ne conservant 

FIG. 176. - CLOCHES  DISPOSÉES  SUR 
LN ADOS POUR LA CONSERVATION DES 
PLANTS DE LAITUE A UTILISER EN 
AUTOMNE OU EN IIIVER.  
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que tb  plants par cloche. Abritez les cloches contre les grands 
froids, au moyen de feuilles sèches ou de paillassons. 

Ainsi préparés, les plants sont endurcis et aptes à être 
plantés sur couche de décembre à mars, soit sous châssis, 
soit sous cloches. La variété Verte maraîchère convient tout spé-
cialement. Dès le 1°'  mars vous pourrez planter à om,35  x om,4o,  
sur côtière bien exposée, avec du plant que vous aurez préa- 
lablement habitué à l'air. Vous récolterez fin avril et mai. 

Pour avoir des romaines de printemps et d'été, semez à 
bonne exposition et assez clair, de mars à fin juillet; dès que 
les plants sont pourvus de 5 feuilles, plantez directement en 
place, après avoir paillé le sol. Arrosez ensuite très souvent 
et vous éviterez la montée à graine. Si vous échelonnez vos 
semis et, partant, vos plantations, vous récolterez sans lacune 
de mai à octobre. 

Culture de la laitue à couper. — Choisissez l'une des variétés 
indiquées à cet usage, ou à défaut semez dru, sous châssis ou 
sous cloche, mais sur couche, laitue gotte  ou L. crêpe, dés le 
15 février; vous récolterez vers le 20 mars, en les coupant au 
pied,,  les jeunes plants pourvus pour la plupart de 5 à 6 feuilles. 

A partir de mars, vous sèmerez en côtière sous cloche, et 
d'avril à septembre, en pleine terre. Les variétés spéciales et 
rustiques peuvent être semées sous verre, à froid, de septembre 
à février. 

.  518. Comment avoir'des  laitues toute l'année. — Semez en 
fin août :  Laitue crêpe à graine noire, Laitue à bord rouge, Romaine verte 
maraîchère; conservez les plants sous cloches; plantez en octobre deux châssis  
de Laitue crêpe (à froid); en décembre puis en janvier, un châssis  de la même 
laitue sur couche chaude ; en février, puis en mars, un châssis  de laitue à bord 
rouge (h froid); sur une couche de carottes, par exemple, en fin février, puis 
en mars, plantez la Romaine et Laitue cordon rouge ; en avril, plantez en 
côtière ces deux mimes laitues. 

A partir de cette date, semez et plantez chaque mois des laitues pommées 
et des laitues romaines pour en erre  pourvu toute la belle saison. 

519. Régions de production.  — Tous les petits jardins 
produisent des laitues ; mais, dans la banlieue de toutes les 
grandes villes, les jardiniers-maraîchers en produisent des 
quantités considérables. La zone méridionale produit et expédie 
sur Paris et le Nord pendant les mois de mars et avril. 

520. Maladies et ennemis. —  Deux maladies sérieuses  et 
fréquentes : Le Blanc ou Meunier (Peronospora gangliformis) 
champignon qui recouvre la face inférieure des feuilles d'une 
efflorescence blanchâtre et détermine le jaunissement on  le 
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desséchement de ces organes; fréquent dans les cultures sous 
verre, surtout quand il "n'est  pas possible d'aérer. 

REMÈDES : Aérez le plus possible. Pulvérisez sur le sol une bouillie cuprique 
•  avant de planter. 

La fonte, si fréquente dans les cultures sous verre quand les 
plants employés ne sont ni sains ni préalablement endurcis, ou 
que l'humidité est trop grande sur une couche insuffisamment 
chaude. 

REMÈDES : Ayez soin d'habituer les plants à l'air avant de les planter à 
demeure. — Aérez quand le temps le permet pour chasser l'humidité en exces•  
— Nettoyez les plants avant de les planter (ce travail consiste à arracher déli-
catement les petites feuilles jaunies qui avoisinent le collet); vous éviterez ainsi 

Welles ne pourrissent et partant qu'elles ne déterminent la pourriture de da 
tige et la fonte aes  salades. 

Cinq insectes nuisibles : Le puceron des racines (Aphis ra-
dicumi  s'attaque au collet en période de sécheresse. 

REMÈDES : Arrosez délicatement au goulot le pied des plantes avec une solu-
tion  comprenant 02  gramme de nicotine par litre d'eau ; arrosez à l'eau claire 
avec un arrosoir à pomme deux heures plus tard. 

Le ver blanc ou larve de hanneton et le ver gris ou larve de 
la Noctuelle, dévorent la racine ou le collet des laitues qui se 
fanent subitement. 

REMÈDE : Visitez vos plantations tous les jours, arrachez les laitues fanées 
fraîchement et cherchez, pour les écraser, le ou les vers qui se trouvent au pied 

Les limaces grises ou noires, qui abondent les années 
humides et Theme  en tout temps dans les terrains humides, 
dévorent les feuilles et les jeunes plants. 

REMÈDES : Saupoudrez les planches de cendres additionnées de chaux vive: 
mais ces matières ne sont réellement efficaces qu'autant que la terre reste 
sèche, elles descendent et sont sans effet après une pluie ou un arrosage. —
Placez à plat des planchettes ou des feuilles de chou sur le sol et dans les sen-
tiers, visitez-les chaque jour et capturez toutes les limaces qui s'y sont réfu-
giées. — Essayez de pulvériser sur le sol et les légumes, le soir au crépuscule, 
une solution d'alun à 1 0 ,5  ou 2 grammes par litre d'eau. 

La larve fil de fer du taupin rayé (Agriotes lineatus) a été 
signalée comme causant de grands dégâts dans certaines ré• 
gions et notamment en plein champ. 

REMÈDE : Peu pratique (ramasser les insectes adultes); évitez plutôt de . faire  
cette culture dans les parages à tau pins. 

La tipule des potagers, sorte de grand moustique dont les 
larves de 2 centimètres, jaunes et dures, vivent en colonies en 
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terre; leur tête est noire. Elles rongent les racines des 
laitues. 

REMiDE  :  Désinfectez le sol préventivenzent.  — Arrosez la terre nue avec du 
sulfocarbonate  de potassium. 

521. Porte -graines. — Parmi vos salades de printemps, 
choisissez un ou deux exemplaires bien venus, représentant 
parfaitement la variété qui 
vous plaît: marquez-les en 
enfonçant un bon tuteur à 
leur pied et n'y touchez 
pas ; laissez-les monter à 
fleurs, fixez leurs tiges aux 
tuteurs et éloignez les oi-
seaux friands des graines. .4. 1ee  

dffidezefeet  
avant que les graines ne 

exe  Coupez les tiges un peu •  ineterdes,,  

/11  ,A  soient mûres (juillet), sus- 
pendez-les à l'ombre et bat- 
tez-les une fois sèches. Si 

A, Tipule des potagers (Tipula  oleracea);  
l'été est pluvieux, fixez une n,  sa larve (gris cendré) dans sa gale- 
cloche au-dessus des inflo- rie souterraine. 
rescences en l'appuyant sur 
l'extrémité du tuteur; en abritant ainsi les graines, vous favo-
riserez leur formation. 

Choisissez comme porte-graines de laitue-romaine des pieds 
plantés à bonne exposition en avril. 

Avec les variétés cultivées en automne et en hiver, il est 
nécessaire d'abriter les pieds-mères choisis, pendant toute la 
période des froids, au moyen de litière ou de feuilles. 

Si, laissés en place, les porte-graines vous semblent devoir 
gêner pour la culture à faire ultérieurement, arrachez-les et 
plantez-les dans un coin du jardin en les bassinant et en les 
ombrant au besoin pour faciliter leur reprise. 

522. Durée de la culture. — Il s'écoule environ 2 mois 
entre le semis et la récolte des laitues en été, 5o jours entre 
la plantation et la récolte des laitues gottes sur couche; les 
variétés d'hiver semées en automne sont utilisables seulement 
après 4 ou 5 mois sous abri à froid et même après 7 mois en 
culture de plein air. Les romaines pomment 6 à 9 semaines 
après la mise en place. La laitue à couper se récolte après 20 
ou 3o jours, quand les feuilles atteignent 3 à 5 centimètres. 

523. Récolte. — En principe, coupez  et consommez les 

A 

F1G  177. - TIPULE. 
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laitues quand leurs pommes sont bien formées, sans attendre 
trop longtemps cependant, pour éviter l'encombrement à un 
moment donné. Efforcez-vous, en combinant les époques des 
semis et des plantations d'avoir toujours des salades adultes. 

Pour votre usage personnel, coupez , les  laitues au moment 
de les préparer pour votre consommation ; pour la vente, 
coupez-les au couteau à l'endroit du collet de grand matin ou 
le soir, afin de les conserver fraîches. 

Liez au moyen d'un brin de raphia, de paille ou de jonc, le 
sommet des pommes de romaines si vous tenez à les avoir 
belles, serrées et tendres. Hâtez le développement de ces 
mêmes romaines placées en pleine terre, en mettant sur 
quelques-unes, en avril, une cloche badigeonnée intérieure-
ment au blanc de Troyes sans chercher à aérer. 

Au début de la récolte, avant méme  de prélever les premières laitues, si le 
terrain est en bon état, vous pouvez contreplanter dans les intervalles, soit 
des chicorées frisées, de la scarole ou des choux-fleurs; ces derniers ne con-
trarient nullement la formation des pommes et prennent une certaine avance. 

524. Conservation. — Les laitues ne se conservent pas 
plus de 2 ou 3 jours,; il y a urgence à les vendre et à les con- 
sommer. 

525. Rendement. Prix de vente. — Dans un châssis de i"',33  
30, vous pourrez retirer 36 laitues gottes pesant en moyenne 80 grammes, 

ou, si vous les avez contreplantées dans un semis de carottes, 16 laitues à 
bord rouge pesant chacune 200  grammes. 

En été, vous pourrez retirer par are, d'une culture de laitues :  
625 L. Palatine pesant chacune 3oo grammes. 
600 L. Batavia pesant chacune 5oo grammes. 
boo  Romaines pesant chacune boo  à zoo  grammes. 
Les prix de vente varient considérablement : tandis que vous trouverez 

difficilement le placement de vos plus belles salades à 5o centimes la dou-
zaine en juin-juillet (période d'abondance), vous pourrez vendre 2 francs et 
mélos  2 fr. 5o la douzaine de laitues beaucoup plus petites, à peine pommées,.  au milieu de février. 

526. Matériel d'emballage. — Transportez vos laitues au mar-
ché voisin dans des paniers d'osier en les superposant; expédiez-les sur une 
ville plus èloignée  dans des cageots ou de grandes corbeilles creuses et tron-
coniques en serrant les coeurs sur eux-mêmes et en appuyant les salades les 
unes contre les autres. 

527. Usages et propriétés. --  Les laitues se consomment crues, 
en salade; cuites seules, à la façon des épinards, au jus, ou avec des petits 
pois. Une tète de laitue cuite avec de l'oseille atténue l'acidité de celle-ci. 
Gràce  au principe narcotique et adoucissant que renferment le suc de laitue 
(lactucarium) et l'extrait (thridace), ces produits entrent dans la composition 
de médicaments calmants ; en parfumerie même il en est fait usage. 
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LENTILLE 
Ervum  Lens L. (Famille des Légumineuses). 

Nom anglais : Lentil.  — Nom allemand : Linse. 

528. Description sommaire. — Petite plante annuelle et indigène, 
formant de petites touffes dressées, hautes de om,35.  Les tiges fines et angu-
leuses portent des feuilles composées vert clair, le pétiole se termine par une 
vrille. Les fleurs sont blanches et petites; 
les gousses plates, elliptiques, ont une cou-
leur variable et contiennent le plus souvent 
2 graines. 

529. Multiplication. — Exclusi-
vement par semis. 

Graines. — Arrondies et aplaties, 
elles sont de couleur fauve, blonde 
ou verte. Leur durée germinative 
est de 4 ans. Le litre pèse 
790 grammes et un gramme contient 
Io à 15  grains. 

530. Climat. Sol. — Aime un 
climat tempéré, plutôt frais, et un 
sol léger. En terre franche il est bon 
d'espacer un peu plus les touffes. 

531. Variétés. — Choisissez 
L. large blonde, à grains blonds 
très larges et à fort rendement. 

La var. L. d'Auvergne (L. verte du Puy), à petits grains 
verts ponctués de vert foncé, n'est guère cultivée que dans le 
Centre. 

532. Culture. — Ce légume est passé dans le domaine de 
la grande culture, mais il mérite d'être essayé dans les grands 
jardins potagers où il peut être cultivé comme les haricots à 
graines. Semez en place dès l'automne si vous habitez le Midi 
ou en fin mars dans tout autre cas :  en rayons profonds de 
3 centimètres et distants de 3o à 35 centimètres, ou en poquets 
espacés entreeux de o",35  xo- ,4o.  Binez une fois peu de temps 
après la levée, et attendez la récolte sans autres soins. Avant que 
les graines ne soient sèches, fauchez les tiges en juillet, placez-
les sur un plancher de grenier ou sur un sol propre où elles 
achèveront de mûrir. Battez-les ensuite, vannez 't  ensachez. 



262 ÉTUDE DES CULTURES SPÉCIALES.  

533. Régions de production. — La Lorraine produit la 
lentille large blonde, le Plateau central produit aussi cette 

même variété, mais la L. d'Auvergne lui est 
particulière. L'Allemagne, le Piémont nous 
en envoient. 

534. Maladies et ennemis. — Lin  seul 
ennemi redoufable  :  la Bruche, coléoptère, 
dont la larve ronge le grain. Son extension 
dans certaines régions a déterminé peu à 
peu les cultivateurs à abandonner cette cul- 

1 BRUCHE tore assez lucrative cependant. 79. —   
DE LA LENTILLE. REMÈDE : Soumettez les semences à l'action des va- 

A, Insecte grossi;  peurs du sulfure de carbone. (Voir : Bruche du pois, 
B, Insecte de grandeur page 316). 

naturelle. 
535. Usages. Propriétés. — Les graines 

séchées constituent une nourriture très populaire :  elles servent à faire des 
plats, des purées et des soupes. La farine de lentille est ordonnée dans les cas 
de maladie d'intestin. La paille est très recherchée des animaux. 

MACHE  
Valeriana  Locusta L. (Famille des Valérianées).  

Nom anglais : Cornsalad.  — Nom allemand : Ackersalat.  

536. Description sommaire. — Plante indigène formant sur le 
sol de petites touries  vertes (rosettes de feuilles allongées, plus ou moins 
arrondies. -  

537. Multiplication. — Par semis. 
Graines. — Grisâtres

,  
presque globuleuses, t000  dans un 

gramme; le litre pèse 280 grammes. La durée germinative est 
de 5 ans. Les graines de l'année même lèvent difficilement; 
celles de 2 ans sont bien préférables. La levée s'opère ordinai-
rement après le 8' jour. 

Quantité de semence nécessaire à l'are. — too  grammes. 
Prix de la semence. — o fr. 70 à o fr. 8o l'hectogramme. 

538. Climat. Sol préféré. — Cultivez-la partout en France. 
Elle préfère un sol un peu ferme à une terre trop ameublie; 
aussi pouvez-vous la semer directement dans une culture exis-
tante (chou-fleur par exemple), sans penser à bêcher préalable-
ment. 

539.Épuisement  du sol. Rotation. Fumure. — Peu exi-
geante, elle croit après beaucoup d'autres légumes et en arrière-

-  



Fin.  I80.  
MACRE A FEUILLES RONDES. 

MACRE. 263 

saison sans nécessiter la moindre fumure ; les terres de jardin 
sont toujours assez fertiles pour elle. 

540.Variétés. — M. à feuilles rondes, très productive, 
excellente, et se développant très vite. 

M. à coeur plein, feuilles lisses en rosettes compactes. 

541. Culture. — Semez clair à la volée, en terre ameublie 
et piétinée, dès le i"  août, en choisissant un endroit un peu 
frais, arrosez au début; vous 
obtiendrez ainsi une première 
saison bonne à récolter avant les 
grands froids. Semez d'autre 
part le i"  septembre une se-
conde saison dans une parcelle 
déjà plantée ou que vous allez 
planter en choux de printemps. 
Enfouissez la graine par un coup 
de fourche crochue; plombez le 
sol, bassinez et vous récolterez 
durant et après l'hiver. 

Si votre mâche est trop forte en au-
tomne, consommez-la entièrement si 
vous ne voulez courir le risque de la voir geler ; les touffes passent d'autant 
mieux l'hiver qu'elles sont moins développées. 

Arrachez le mourron qui tendra à l'envahir. 

542. Maladies et ennemis. — La rouille est la seule ma-
ladie à signaler; elle se manifeste en sol humide quand les 
plants sont forts et trop drus. 

RENIEDE  : ;semez assez clair ou éclaircissez. 

543. Porte graines. — Choisissez quelques belles touffes 
bien pleines et vigoureuses provenant d'un semis de septembre, 
laissez-les en place ou arrachez-les en mottes pour les re- 
planter dans un coin. Les Heurs apparaîtront en mai et vous 
récolterez les plantes jaunies (et entières), en juin. Placez-les 
sur une toile pour permettre aux graines de mûrir; battez 
ensuite et ensachez pour ne- vous servir de la graine qu'à 2 
et 3 ans. Ne laissez jamais se terminer la maturité sur place; 
vous risqueriez de perdre votre meilleure semence. 

544 Cueillette. Rendement. --  Récoltez la mâche  dès que les 
rosettes ont émis des pousses latérales : leur diamètre peut être alors de 3 à 
6 et q centimètres. Coupez au couteau chaque rosette sur son collet, enlevez 
les quelques feuilles jaunes de la base. Suivant le volume et l'état d'avance-
ment des plantes, vous pourrez retirer de 35 à loo  kilos à l'are. Afin de pou- 
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voir récolter par les plus grands froid, recouvrez une partie de votre culture 
avec des feuilles sèches ou des paillassons. 

Le prix de vente qui varie avec le temps (gelées ou neige), atteint rareme 
un chiffre élevé : ro à 3o francs les cent kilos. 

545. Usages et propriétés. —  Mangez la mâche en salade. Si sa 
saveur de valériane ne vous plaît pas, accompagnez-la de céleri à côte ou de 
betterave à chair rouge cuite au four ou à l'étouffée. 

MELON 
Cucumis Melo L. (Famille des Cucurbitacées). 

Noms anglais : Melon, Aluslemelon.  — Nom allemand : Me/one.  

546. Description sommaire. — Plante annuelle, à tiges herba-
cées, cylindriques, flexibles ; elles sont ordinairement rampantes, mais peu-
vent aussi être rendues grimpantes, notamment avec les variétés â petits 
fruits. Les feuilles de grandeur et de forme variables sont étalées et rudes 
au toucher, plus arrondies que les feuilles du concombre. Les tiges portent 
tout d'abord des fleurs mâles et plus tard seulement, sur des rameaux plus 
jeunes, des fleurs femelles jaunes. Les fruits sont ronds ou oblongs, à 
peau lisse ou brodée, très charnus, et renferment au centre une grande quan-
tité de graines. 

547. Multiplication. — Par semis. Préférez les semences 
âgées de 2 et 3 ans, aux graines de l'année. 

Les graines sont plates et oblongues, longues de 3 à 6 milli-
mètres,"lisses,  de couleur blanche ou jaunâtre. Un litre pèse 
36o grammes en moyenne et un gramme renferme environ 
35 graines. La durée germinative est de 5 à 6 ans. 

La levée. s'effectue sur couche après 4 à 6 jours; sous 
cloche à froid, après 8 jours. 

Quantité de semence nécessaire. — Un gramme vous suffirait 
à la rigueur pour obtenir quelques pieds. Si vous voulez cul-
tiver pour la vente, achetez-en to  et 15 grammes en une ou 
deux variétés. 

Prix des semences. — I fr. 5o à 2 fr. les dix grammes sui-
vant les variétés ; au détail, vous trouverez des paquets à 
25 centimes et au-dessus. 

548. Climat. Sol préféré. — Le melon exige une tempéra-
ture de il à 12 degrés; aussi ne vient-il bien en plein air que 
dans le Midi où il est cultivable en plein champ. Dans le 
Centre donnez-lui un abri et une légère chaleur de fond; dans 
le Nord, recourez toujours aux couches. 

Ne croyez pas que Le terreau pur lui convient mieux  que la 
bonne terre :  donnez-lui tin mélange de moitié terreau et moitié 
terre franche. Pour obtenir des pieds vigoureux en même 
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temps que des fruits de première qualité, préparez un sol 
riche et un peu fort. Dans les terrains sablonneux ajoutez :  
terre argileuse  et terreau, sans quoi les produits sont peu 
savoureux. 

549. Épuisement du sol. Rotation des cultures. Fu-
mure. — Le melon est très épuisant; aussi devrez-vous 
observer un assolement de 3 ans au moins si vous cultivez en 
pleine terre dans le Midi. Pour cette même raison vous devrez 
chaque année préparer dès l'automne un nouveau compost des-
tiné à vos cultures et non chercher à utiliser la terre extraite 
d'une couche de l'année précédente. 

A titre documentaire sachez que Io°  kilos de fruits et feuilles 
réunies renferment o kil. 336 d'azote, o kil. 172 d'acide phos-
phorique, o kil. 290 de potasse, o kil. 4o3 de chaux et o kil.  o32 
de magnésie. 

Fumez comme suit :  2 kilos superphosphate d'os par 
mètre cube de terre préparée (en automne) ; nitrate de potasse 
dissout dans 4  litres d'eau, 8 grammes par pied en arrosage, 
moitié quand les fruits 'sont noués, moitié après les avoir 
éclaircis. 

Lavez ensuite les feuilles à l'eau claire et vous serez certain 
dsvoir  de bons et beaux fruits, légèrement plus hâtifs. 

Si vous pratiquez la culture de pleine terre fumez votre sol 
en février avec : pour i are, fumier  _  
3oo  kilos, scories 6 kilos, sulfate 
de potasse 3 kilos, plâtre 5 kilos; 
après étêtage, nitrate de soude 
3 kilos. 

550. Variétés. — Par la culture, 
les melons ont beaucoup varié, d'où 
le grand nombre de variétés con-
nues, et que l'on classe habituelle-
ment en :  

1° Melons brodés dont les côtes 
sont peu accentuées mais dont la 
surface de réeorce  est recouverte  FIG. 181. 
de lignes sinueuses  analogues à une MELON VERT GRIMPANT. 

broderie plus ou moins en relief. 
2° Melons Cantaloup, dont les truits  plus côtelés ont l'épi-

derme presque lisse, ou plus souvent recouvert de verrues. 
Melons brodés. — Choisissez :  ill.  de Cavaillon à chair rouge 

si vous habitez le Midi: il croit très bien en plein champ. 
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M. de Malte à chair rouge (ou verte) et M. olive d'hiver,  si 
vous êtes dans le Midi et que vous désiriez une variété se con-
servant bien en hiver. 

M. à rames ou vert grimpant et M. ananas d'Amérique à 
chair rouge, si vous voulez un petit fruit à élever sur treillage 

en région tempérée. 
M. sucrin de Tours, si vous habi-

tez le Centre; d'un volume moyen, 
et de bonne qualité, cette variété 
s'accommode de la culture forcée et 
surtout de la culture d'été. 

Melons cantaloups. — M. Canta- 
loup noir des Carmes, précoce, rus-
tique, à peau vert foncé, très bon, 
convient en culture forcée et en cul-
ture hâtée. 

M. Cantaloup (Prescott) à fond 
blanc, gros, déprimé et très côtelé, 
délicieux. 

M. Cantaloup obus ou Kroumir, vert très foncé, allongé, à 
chair pleine sucrée et parfumée; assez tardif. Convient pour 
la culture forcée et pour la 
culture d'été. 

M. de Dijon, sorte de can-
taloup petit ou moyen, à côtes 
peu accentuées, chair pleine 
fine et sucrée, très hâtif; con-
vient pour, la culture forcée 
et pour la culture d'été. 

551. Culture de pleine 
terre. — La culture de plein 
air ne peut être faite sans le 
secours d'abris que dans les 
régions méridionales et en 
Bretagne. En Touraine elle 
réussit bien aussi avec la va- FIG. 183. - CANTALOUP ORUS. 
riété (  Sucrin de Tours En 
avril-mat dans un terrain parfaitement défoncé et meuble, faites 
suivant des lignes distantes dei mètre ou im,2o,  des trous cylin-
driques de om,6o  de diamètre et om,5o  de profondeur; placez la 
terre qui en provient en un tas à proximité de chaque trou : rem-
plissez de fumier de cheval un peu riche en crottins, mouillez-le 
et tassez-le fortement avec les pieds pour le réduire de moitié. 
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Vous aurez fait aiusi  une couche en miniature (fig. 184). Com-
blez le dessus du trou T avec une demi brouettée de bonne 
terre additionnée de terreau ; replacez tout autour la terre 
extraite de façon à constituer une sorte de butte légère B dont 
les bords supérieurs in n formant une digue, laissent voir une 
cuvette C pouvant recevoir des 
graines, ou un plant, et aussi 
une bonne mouillure.  •  

Cino à six jours plus tard, 
semez 3 ou 4 graines au centre 
de la cuvette et ne les recou-
vrez que d'un centimètre et 

/7 

•  Ayit,  

p.., e,  
demi de terreau ; arrosez et dis- 4/»/,  
posez sur la cuvette une cloche 
en verre ou à défaut une cloche 
en papier huilé, une feuille de 
verre, etc., A, Fumier ; B, terre extraite de la  qui élèveront la tem-  tranchée ;  T, terreau ;  m, n, bords de 
pérature tout en préservant ta cuvelle ; C, plant de melon. 
des derniers froids les jeunes 
plants. Quand ceux-ci possèdent t OU 2 feuilles, choisissez le 
plus beau et arrachez les autres. Étêtez ensuite le sujet 
conservé, au-dessus de sa seconde feuille ; vous obtiendrez 
alors les 2 branches que vous pincerez une première fois à 
3 ou 4 feuilles. Pincez plus tard les rameaux secondaires un 
peu plus haut que les fruits conservés. 

La taille proprement dite, dont nous parlons plus loin, n'est 
pas minutieusement observée dans la culture de pleine terre. 
Aérez puis enlevez définitivement en juin les cloches ou même 
les châssis utilisés au début. Arrosez un peu moins quand 
approche la maturité et vous aurez des fruits fins et sucrés ; ne 
cessez pas cependant complètement les arrosages, car vous 
feriez mûrir trop vite les melons les plus avancés et feriez faner 
les retardataires. 

En culture de pleine terre, prévoyez aussi le semis sur 
couche: semez clair ou en godets, sur une couche tiède en 
avril; plantez un plant muni de sa motte en d, dès qu'il est 
pourvu de 2 feuilles; abritez-le au début tout au moins, puis 
découvrez en juin. Arrosez, paillez et taillez sommairement. 

552. Culture sous verre. — A. Culture hâtée ou d'été. —
C'est la véritable culture convenant aux amateurs; c'est aussi 
celle où excellent les maraîchers. 

Semez sur une petite couche chaude, le 15  avril, la variété 
gui vous plait, sauf les tardives, toutes sont bonnes. Vers 

FIG. 184. — COUPE D'UN POQUET 
AVEC FUMIER. 
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le 15 mai, arrachez avec leurs mottes les plants obtenus et 
plantez-les sur une couche tiède ordinaire qui ne comprend 
que 15  centimètres de,fumier  mélangé ; ou bien sur uné  couche 
sourde préparée 8 jours auparavant comme il est dit page 74. 

Placez sur les plants une fois arrosés des châssis ou des 
cloches; ombrez tout d'abord et maintenez les abris fermés; 
aérez progressivement après reprise complète, soit 5 à6 jours ; 
ombrez légèrement par la suite en semant un peu de terreau 
sur les vitres ou en blanchissant un peu le fond des cloches; 

privez d'air chaque soir jus- 
qu'au i" juin en baissant les 
châssis ; laissez les abris levés 
à partir de cette date. Retirez 
enfin tout vitrage à la fin de 
juin et attendez la maturité 

Fm.  r85. qui aura lieu en juillet. 
Paillez le sol après que 

vous l'aurez biné au cours de 
la première semaine de juin ; arrosez comme il convient. 

Pour la taille, conformez-vous à ce qui est dit plus loin, 
page 269. 

B. Culture forcée. — Si vous disposez de beaucoup de 
fumier chaud, d'un matériel convenable et de temps suffisant, 
vous pourrez commencer à semer les premiers melons sur 
couche chaude dès janvier, les repiquer aussitôt après sur une 
autre dès que les cotylédons seront développés, et les planter 
enfin en mars après ététage sur une bonne couche pourvue de 
réchauds...Avec  beaucoup de soins, en aérant et en bassinant 
chaque fois que le temps le permettra, les premiers melons 
pourront mûrir dans le courant de mai. 

Les variétés C. prescott hâtif et C. noir des Carmes sont les 
deux préférables. 

Mais cette culture de première saison présente des aléas et 
seuls les spécialistes peuvent l'entreprendre avec confiance. 
Aussi recommandons-nous aux amateurs, tout au plus, de tenter 
la seconde saison. 

Semez en février sur couche chaude, l'une des variétés :  
C. prescott à fond blanc, C. noir des Carmes, Melon de 

Dijon. Repiquez en godets de 8 centimètres dès que les plants 
ont 2 cotylédons bien sortis ; utilisez à cet effet une terre de 
jardin un peu forte mélangée de 2/3 de terreau de couche; 
enfoncez ces godets à même sur une couche, bassinez et aérez 
quand le besoin s'en fait sentir. Etêtez chaque pied quand il 
a quatre feuilles bien formées; autrement dit, coupez chaque 

CULTURE D'ET] ,  SOUS CLOCHE. 
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tige au-dessus de sa seconde feuille (sans compter les cotylé-
dons); 4 ou 5 jours plus tard plantez à demeure en conservant 
la motte intacte. 

Sur une couche tiède, préparée 8 ou Io jours auparavant, 
plantez en mars les jeunes plants étêtés. Ne placez que 2 plants 
par châssis et suivant une ligne longitudinale passant par le 
milieu du coffre (fig. 186). Arrosez aussitôt après ; placez les 
châssis ou les paillassons pour 4 jours au moins ; éclairez et 
aérez ensuite progressive-
ment; couvrez chaque soir 
au moyen de paillassons 
tendus transversalement ; 
arrosez quand il est néces-
saire. Taillez comme il est 
dit plus loin. Utilisez le ter- 
rain  restant libre dans cha- 
que coffre en effectuant des P  186.  - PLANTATION DE  MELOE.  

semis en pépinières( salades, Deux pieds par châssis suffisent 
tomate hâtive, haricot fla- 
geolet Triomphe des châssis), ou à l'aide d'une plantation de 
laitues en lignes. 

Les melons arriveront à maturité en juin et juillet. 

553. Taille des melons. — La taille a pour but de haler la 
fructification en provoquant à 2 ou 3 reprises différentes la 
formation des rameaux nouveaux seuls capables de porter des 
fleurs fertiles. Livrés à eux-mêmes, les melons ne laisseraient 
voir leurs fruits qu'a une date trop tardive ; ils ne pourraient 
mûrir avant les froids; d'où la nécessité de les soumettre à 
une taille raisonnée. 

Le melon est, avons-nous dit, une plante monoïque, c'est-à 
dire portant des fleurs mâles et des fleurs femelles. Les pre-
mières, toujours infertiles, se montrent de bonne heure sur les 
rameaux de e  génération, tandis que les secondes qui donnent 
les fruits, apparaissent, suivant les variétés, tantôt sur les 
rameaux de 3° génération, tantôt seulement sur ceux de 4° gé-
nération. D'où la nécessité de soumettre chaque pied à un 
traitement qui exige, suivant la variété, 2 ou 3 tailles échelon-
nées, de telle sorte qu'elles accélèrent la formation des rameaux 
fertiles:-  

A. Taille classique, à 2 et 3 feuilles. — Adoptez-la pour les 
Melons Cantaloup, Noir des Carmes, Prescott. 

La première taille, dite étêtage, nous l'avons dit, se fait tantôt 
en 'pépinière,  tantôt en place. Coupez la tige initiale au-dessus 



FIG. 187. 
Effectuez la première taille ou étêtage en A 

au-dessus de z feuilles. Il naîtra à l'ais-
selle e  ces feuilles deux bras B qui por-
teront des fleurs mâles. 

FIG.  188. - TROISIÈME TAILLE. 
Coupez chacun des six rameaux 

obtenus à la suite de la seconde taille 
au-dessus de leur 3° ou 4'  feuille. 
De nouveaux 

 par le  o eti ;ertInrleà'ed'rsésfle;n:.-ss  
femelles. 
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de la 2° feuille en A (fig. 187) ; les deux feuilles cotylédonaires 
ou cotylédons c ne comp-
tent pas. 

De l'aisselle des 2 feuilles 
conservées, il naît les deux 
bras B,B; parfois aussi de 
l'aisselle des cotylédons, 
il se développe de petites 
pousses (oreillons) de peu 
de valeur. 

A la seconde taille, sup-
primez les oreillons, s'il 
en existe, et coupez au-
dessus de leur 3° feuille 
les deux rameaux B, dès 
qu'ils ont chacun 5 feuilles 

au moins. Après avoir paillé le sol, disposez les deux bras de 
telle façon que l'un soit dirigé vers le haut du coffre et l'autre 
vers le bas ; ils formeront ainsi 
par rapport à la planche une ligne 
droite transversale BB (fig. 187). 

Il naitra de ce fait un rameau de l'ais-
selle de chaque feuille conservée, soit 
six nouveaux rameaux. 

Effectuez la  troisième taille 
dès que les 6 pousses nouvelles 
ont 5 ou 6 feuilles bien formées, 
en les coupant au-dessus de la 3° 
(fig. 188) ; à ce moment elles 
portent généralement, en plus 
des fleurs males, des fleurs fe-
melles ou mailles. S'il n'en existe 
pas, cette taille provoque la foi-

7  
mation de nouveaux rameaux 
qui en émettent à coup sûr. 

Par la suite, il vous suffira de 
conserver 2 fruits par pied au 
maximum, de pincer les rameaux 
qui les portent à 2 feuilles au-
dessus d'eux, puis de pincer 
tous les autres faux bourgeons 
quelques jours plus tard, leur empêchant ainsi de chevaucher 
sur les pieds voisins ou d'encombrer le terrain ; cette opération 
rientera la sève dans les fruits qui se développeront vite. 
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B. Taille allongée, à 8 feuilles. — Bonne pour les cantaloups. 
Vous devez l'adopter exclusivement pour les variétés à fruits 
moyens : Melon de Dijon, Sucrin de Tours, etc. 

Faites la première taille (A, fig. 187) à 2 feuilles, de façon à 
obtenir 2  bras que vous disposez encore en ligne droite, per-
pendiculairement aux sentiers de la planche ; laissez ces bras 
atteindre 4o ou 5o centimètres, ou, plus 

‘  

exactement, attendez qu'ils aient chacun 
to  à 12 feuilles. k  

Pratiquez la seconde taille en cou- R 
pant chaque branche au-dessus de sa 
huitième feuille (fig. 189). Paillez le 
sol après binage, et aidez les 16 ra- 
meaux R — qui se développeront de 
l'aisselle des 16 feuilles conservées — 
à se diriger régulièrement à droite et m e•  

-à gauche des deux bras (en arête de  f›.  •  poisson) ; vous aurez ainsi plus de faci-
lité pour reconnaltre  les branches appar-
tenant à chaque pied et pour juger de 
l'opportunité des pincements à faire. 

Sur ces nouveaux rameaux appa- 
raissent ordinairement des fleurs fe- 
melles en même temps que des fleurs 
mâles. Choisissez alors deux bonnes R 
mailles (une .par bras). /77  

Opérez la 3° taille en coupant chacun —;  
des rameaux R au-dessus de 3 ou 
4 feuilles, et à une feuille au-dessus R des mailles visées, chacun des rameaux 
m rn qui portent les fruits. X,  Cette taille pyofite aux fruits qui 
grossissent, rrfais  de nouveaux faux 
bourgeons partent de l'aisselle des Seconde taille qui engendre 
nombreux rameaux écourtés : pincez  les rameaux à fruits R. 
encore 8 à I o jours plus tard tous ces 
faux bourgeons sans toucher ceux des branches nt  rn.  Suppri-
mez les melons en formation en vous assurant que les deux 
que vous réservez sont à contour régulier. 

Quinze jours après, pincez sans exception une feuille plus 
loin, au profit des fruits, tous les faux bourgeons. Coupez dans 
l'intérieur du feuillage les quelques feuilles qui peuvent jaunir, 
de façon à aérer. 

Dès que les 2 melons auront atteint les 2/3 de leur volume, 

FIG. 189. 
TAILLE ALLONGÉE. 



272 ÉTUDE DES CULTURES SPÉCIALES. 

conservez une ou deux mailles ou un ou deux jeunes fruits 
parmi ceux qui se seront formés récemment ; ils vous fourni-
ront une seconde récolte, constituant une sorte de regain. 
Arrosez à là _pomme,  aérez, sulfatez le feuillage, coupez s'il y 
a lieu, un des rameaux R qui pourrait faire confusion. Ne vous 
encombrez pas de feuillage inutile, mais, pour ne pas porter 
préjudice à la qualité du fruit, ne retirez pas non plus un 

•  trop grand nombre de rameaux ; ne perdez pas de vue que ce 
sont les feuilles qui contribuent à fabriquer le sucre des 
fruits.  î  

Fécondation, choix des fruits. — Avec les cultures dites de 
saison, il est possible d'aérer les plantes ; aussi grâce à l'air '1  
et avec le concours des insectes, les fleurs femelles se trouvent I  
être fécondées. Les cultures forcées et en particulief  celles 
que les jardiniers entreprennent en décembre et en jiavier,  ne 

permettent pas toujours' d'aérer •  
suffisamment; aussi est-il néces-
saire dans ces circonstances de 
féconder artificiellement, en pro-
menant doucement et successive-
ment un pinceau soyeux sur les 
étamines des fleurs mâles, puis 
sur les pistils des fleurs femelles. 

Ne choisissez jamais, parmi les 

Fie. «p.
jeunes  melons, ceux qui ont une 

MELON CANTALOUP PRESCOT forme anormale : ils doivent être 
FOND BLANC symétriques, plus longs que larges. 

DONT UNE FACE EST APLATIE.  Si en grossissant iis  se défor- 
Faites  des incisions peu profondes ment, incisez doucement avec la à l'endroit déprimé, de façon à 

favoriser le développement des pointe d'un canif la partie qui ne 
tissus en ce point. se développe pas convenablement 

(fig. i9o)  et vous la verrez prendre 
de l'extension ; vous atténuerez ainsi le défaut existant. 

Sachant que la partie qui touche terre est ordinairement 
moins savoureuse que la partie du fruit qui est ensoleillée, 
exposez au soleil toutes les côtes du melon : placez-le debout, 
reposant sur son pédoncule et vous fa\ oriserez son grossisse-
ment tout en atteignant votre but. 

554. Comment avoir des melons pendant 6 mois. — Si vous 
habitez le Nord ou le Centre, faites une première saison dès janvier pour 
récolter en mai et juin; une seconde saison en tin février; une  troisième en 
avril; une quatrième qui comprendra une plantation sur couche. tiède, sous 
verre tin  mai et une plantation sur couche sourde sous cloche au commen 
cernent de juin. 

Si vous habitez le Midi, cultivez de plus et en pleine terre une va été 
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d'hiver telle que M. de Malte d'hiver à chair rouge, dont les fruits mûrs à la 
fin d'automne pourront se conserver, après récolte, pendant plusieurs 
semaine;.  

555. Régions de production. — Aux alentours des grandes villes 
es cultures sous verre sont développées ; mais c'est en Bretagne, en Vau-
cluse, en Touraine que l'on rencontre de grandes cultures de plein air dont 
es produits sont exportés sur des marchés étrangers ou du Nord. 

556. Maladies et ennemis. — Cinq maladies cryptogamiques: 
Le blanc (Sphxroteca  castagnei) dont les filaments blan-

châtres. semblables à ceux de l'oïdium, tapissent l'épiderme 
des feuilles et des rameaux ; ceux-ci prennent à la longue une 
teinte grise et cessent de s'accroître.  Gardez-vous bien d'em-
ployer le soufre qui causerait la chute immédiate ou la brûlure 
de toutes les feuilles. 

REMÈDE : Aérez si le temps le permet et pulvérisez sur le feuillage iine solu-
tion contenant gramme de permanganate de potasse par litre d'eau; lavez 
ensuite â l'eau pure. 

Le chancre (Colletotrichum  oligOchoetum,  Cav.) caractérisé 
par des lésions grisâtres qui pénètrent les rameaux sur diffé-
rents points ; les fruits encore jeunes y sont aussi sujets lors 
des périodes froides. 

REMÈDE : Préventivement, traitez les melons deux fois à la bouillie borde-
laise neutre. — DéCortiquez  les chancres déclarés comme s'il s'agissait d'ur  
chance de pommier, et recouvrez la partie malade de chaux vive ou 
'chau>  additionnée d'une faible partie de sulfate de cuivre pulvérisé. 

La nuile  (Scolecotrichum melophtorum, Prill.  et Del.) appa-
raît en mai et juin surtout, quand les pluies froides sévissent ; 
les feuilles présentent tout d'abord des taches livides qui 
s'étendent et dessèchent le parenchyme partiellement ou en 
totalité à la façon du mildew de la vigne. En quelques jours la 
récolte peut être anéantie. 

REMÈDES : Traitez préventivement à la bouillie bordelaise la surface du soi 
devant recevoir les plants en pépinière ; traitez ceux-ci quand ils ont repris: 
après leur mise en pépinière et après leur mise en place. 

Le 'grillage des feuilles (Altenaria Brassicêe)  diffère peu de 
la nuile quand la maladie est bien déclarée ; le limbe 'des feuilles 
présente aussi de larges taches brunes, mais celles-ci sont 
couvertes des pustules jaunâtres qui apparaissent dès le début. 

REMÈDE : Traitez préventivement à la  bouillie bordelaise. 

La maladie vermiculaire des racines caractérisée par des 



FIG. 191. 
MALADIE VERMICULAIRE 

DES RACINES. 
NODOSITÉS DUES A UNE 

ANGUILLULE 
(Heterodera radicicola). 
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-  nodosités sur les racines qui bientôt pourrissent. Due à une  
anguillule ( Heterodera radici'tola).  

REMÈDE: Sulfurez le sol nu en hiver. Évitez tout au moins d'y cultiver 
des melons ou des tomates pendant 3 à 4  ans. 

Trois insectes : 
La grise (Accrus cucumeris),  sorte de petite araignée ou 

plus exactement de petit acarien, qui suce la face inférieure 
des feuilles, lesquelles prennent une teinte 
grise et causent l'épuisement des plantes; 
fréquente dans les cultures sous verre ou 
par les très fortes chaleurs. 

:  Seringuez sous le feuillage avec de 
l'eau nicotinée. 

Le puceron noir (4 phis papctveris)  s'at-
taque aux feuilles dans les mêmes circon-
stances et cause des dégâts analogues. 

REmhDEs  : Le même que ci-dessus (eau nicotinée); 
vous .pouvez aussi semer sur le sol du marc de ca fe 
qui éloignera les pucerons et les thrips. 

Le thrips, sorte de petite punaise qui se 
tient sous les feuilles et ne cesse de les 
sucer. 

REMÉOU  :  Eau nicotinée.  

557. Porte -graines. — Dans une planche ou &IF'  un pied 
éloigné d'une variété différente (afin d'éviter tout croisement), 
marquez. un fruit hâtif, de grosseur normale, de forme régu-
lière et à peau fine. Récoltez-le lorsqu'il est bien mûr et con-
sommez-le ou dégustez-le. Si sa chair est épaisse, fine et 
parfumée, conservez-en les graines que vous laverez et ferez 
sécher à l'ombre pour les utiliser au cours des années sui-
vantes. Si le fruit choisi est creux, ou s'il ne vous semble Pas 
franchement savoureux, portez votre choix sur un autre. 

558. Durée de la culture. — Les premières saisons per-
mettent de récolter 5 mois après le semis. 

Les saisons d'été donnent leurs fruits après 4 mois. 
Les cultures de pleine terre, dans le Midi, ne durent guère 

que 3 mois et demi. 

559. Récolte. — Coupez les melons lorsqu'ils sont frappés 
ou cernés, c'est-à.-dire  lorsque les caractères extérieurs ci-après 
permettent de conclure à la maturité 2 ou 3 jours plus tard : 
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t• Les feuilles du rameau portant le fruit sont à demi 
érmées  ; 

2° A la base épaissie du pédoncule p, vous remarquerez une 
gerçure  circulaire a, plus ou moins régulière ; 

3° La couleur s'éclaircit—  sur quelques variétés — et notam-
ment  chez les variétés foncées ; 

4° L'odeur caractéristique se dégage ; 
5° Le fruit a atteint son poids maximum. 
Si vous le cueillez dès que la gerçure commence à appa-

raître, le melon ne sera pas forcément odorant, sa couleur 
n'aura peut-être pas changé ; mais il 
sera à point pour être mis au fruitier 

p ou à la cave. C'est là qu'il doit se 
faire pendant 2 ou 3 jours. Vous re-
connaîtrez qu'il est à point :  quand sa 
couleur aura passé au jaune d'un 
côté au moins (Cantaloup Obus, C. 
Noir des Carmes), ou qu'elle se sera 
franchement éclaircie (Prescott, Melon 
de Dijon) ; que son parfum sera nette-
ment accusé ; qu'en pressant sur 
l'extrémité opposée au pédoncule, la  FIG.  192. 

chair fera légèrement ressort. L'approche de la maturité est 
accusée par la gerçure a qui 

Le fruit n'est pas savoureux s'il est insuf- cerne la base du pédoncule p. 
fisamment  mûr, si ie  pouce ne peut enfoncer C'est avec un fragment de 
mollement l'endroit de l'oeil; il n'est pas meil- branche b que vous devez — 
leur si l'époque de maturité a été dépassée : comme ci-dessus — détacher' 
les tissus sont aqueux, flasques, la couleur le melon de son  pied pro- 
est trop jaune, le pouce s'enfonce trop en ducteur. 
pressant sur l'oeil.  

Si vous cueillez un melon pour votre consommation, vous 
êtes libre de le détacher sans sa queue ; mais tout fruit gagne 
à être placé sur la table muni de son pédoncule et même d'un 
fragment de branche, orné si possible d'une feuille. 

Ce détail a son importance puisqu'il a une répercussion sur 
le prix de vente des produits hâtifs : tout melon de primeur 
dépourvu du pédoncule perd 1/5° de sa valeur marchande. 

C'est à l'aspect (forme régulière et peau fine), à la densité 
(lourd à la main et ne sonnant pas le creux), à la finesse du 
parfum, que vous reconnaîtrez un bon melon d'un autre plus 
inférieur. 

Tout melon devant être expédié au loin, demande à être cueilli 5 à  6 jours 
avant sa maturité. 

560. Conservation. ---  Sauf les fruits appartenant à des  
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variétés d'hiver et que vous pourrez conserver au fruitier jus-
qu'en  janvier ou même février, n'espérez pas garder plus de 
5 à 6 jours un melon même cueilli de façon convenable. Dans 
une chambre froide, à + a°, vous pourrez cependant retarder 
de 12 à I5  jours son point de maturité ; à sa sortie, laissez-le 
une demi-journée au moins exposé à une température normale 
pour qu'il reprenne sa saveur et son parfum. 

561. Rendement. Prix de vente. — Ayant planté 2 pieds par 
châssis, vous récolterez par pied :  i gros melon pesant de 3 à 4 kilos (Prescott 
fond blanc) ou z fruits pesant ensemble 4 à 5 kilos, ou encore 3 à 8 fruits 
moyens ou petits pouvant représenter de 3 à 8 kilos, suivant la vigueur et la 
variété. 

Les fruits que vous produirez auront d'autant plus de valeur à la vente 
qu'ils parviendront plus tôt sur le marché. Ceux des toutes premières saisons 
sont disputés aux Halles de Paris à des prix variant entre 20 et z5 francs l'un 
(en mai); en juin les beaux fruits valent de 3 à 6 francs; en juillet les qua-
lités courantes tombent de o fr. 5o à 2 francs ; en septembre et octobre les 
melons sont cotés de o fr. 5o à 3 francs. Les produits de pleine terre expé-
diés en vrac par grosses quantités et toujours en pleine saison, n'atteignent 
que o fr. 40 à 1 fr. z5 la pièce. 

Les melons d'arrière-saison n'ont jamais la finesse des fruits de printemps 
ou d'été. 

562. Matériel d'emballage. — Expédiez 'les premiers melons aux 
Halles, soigneusement emballés avec des copeaux de papier dans de petits 
mannequins ou dans des cagettes  en protégeant bien les pédoncules. Si quel-
ques-uns de ceux-ci se détachent au cours de la manipulation, fixez-les sur 
les fruits avec une petite cheville en bois invisible (une allumette suffit). Plus 
tard, contentez-vous de cagettes et enfin de grandes corbeilles pouvant con-
tenir 12 à 25 fruits que vous séparerez par des frisons ou de la paille brisée. 

563. Usages et propriétés. — Consommei  crus les melons mûrs  
que vous`couperez  en tranches :  sans aucun assaisonnement, saupoudrés de 
sel et de poivre, ou bien de sucre en poudre. Vous pouvez les vider, rem-
placer les graines par une poignée de fraises de bois, un verre de bon vin, 
du sucre en poudre et les placer ainsi dans la glacière ou à la cave pendant 
In heures pour les servir ensuite très parfumés. Ils gagnent à être exposés au 
froid vant  d'être mis sur la table ; aussi la chair est-elle de ce fait plus indi-
geste. C'est ce qui explique chez certains consommateurs l'emploi d'une 
petite goutte d'alcool qui a pour but de réchauffer l'estomac après que le 
melon a été servi. 

La saveur des melons n'est pas égale dans toutes les régions : les Canta-
loups, qui réussissent fort bien et sont si succulents dans le Nord, n'ont qu'une 
qualité ordinaire et viennent difficilement dans le Midi. Le pût des consom-
mateurs du Midi diffère de celui des consommateurs du Centre ou du Nord. 
Aussi préférerez-vous cultiver et consommer un Cantaloup si vous habitez la 
région parisienne, un Sucrin si vous êtes cultivateur dans le Centre et un 
Melon brodé ou mène une pastèque si vous êtes Méridional. 

Les melons qui ont atteint le tiers de leur grosseur et notamment les 
variétés à. chair verte ou blanche s'utilisext  à la façon des courges; mais 
vous pouvez conserver et confire au vinaigre les petits fruits qui ont la gros- 
seur d une noix ou d'un oeuf et qui proviennent de l'éclaircissage; vous les 
emploierez en guise de cornichons. 
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Quelques especes, et notamment la Pastèque à graines rouges, servent à 
faire d'excellentes confitures. 

Les variétés à chair blanche ou verte (M. de Malte d'hiver à chair verte, 
M. Olive d'hiver, etc...), sont confits en tranches ou entiers, par les con-
fiseurs. 

Le melon n'a pas de propriétés bien spéciales : quelques estomacs délicats 
ne peuvent le digérer ; comme la fraise, il peut donner l'urticaire aux per-
sonnes qui y sont très sujettes mais le cas est rare. 

NAVET 
Brassica  nctpus L. — Famille des Crucifères). 

Nom anglais : Turnip. — Nom allemand : Herbst-Kiibe.  

564. Description sommaire. — Plante basse, aux feuilles lyrées 
et rudes au toucher ; les tiges florales, hautes de o-,65,  sont ramifiées et portent 
de nombreuses fleurs jaunes auxquelles succèdent d'étroites et longues 
siliques. Les racines charnues sont appelées navets si elles sont de forme 
allongée, et raves si elles  sont plates ; la couleur des racines varie à l'infini 
avec les variétés : elles sont tantôt blanches, jaunes, rouges, grises ou 
noires. 

565. Multiplication. — Exclusivement par semis. 
Graines. — Sphériques, brunes et rougeâtres, très petites, 

au nombre de 15  à 25 par silique: Un gramme en renferme 
450 à 7oo  ; un litre pèse 670 grammes. 

La durée germinative est de 4 à 5 ans. 
La germination s'opère -4 à 5 jours environ après le semis si 

le sol est maintenu humide. 
Quantité de semence nécessaire à l'are. — 25 grammes pour 

un semis en lignes ; 3o à 35 grammes pour un semis à la volée. 
Prix de la semence. — 3o grammes valent de o fr. 3o à o fr. 5o 

suivant la variété. 
ioo  grammes valent de o fr. ro  à t fr. Io  suivant la varieté. 

566. Climat. Sol préféré. — Le Navet réussit partout en 
France, mais surtout en automne, un peu au printemps. Pen-
dant les grosses chaleurs, il est difficile de le réussir en raison 
des dégâts que cause l'altise. Les années humides lui sont très 
favorables. 

Toutes les terres produisent ce légume, mais un peu de 
fraîcheur dans le sol assure le succès ; dans les terres sèches 
il pousse mal et devient véreux et. dur. 

567. Épuisement du sol. Rotation des cultures. Fumures. 
— Évitez de cultiver 2 fois de suite des navets dans la même 
planche, attendez au moins 2 ans ; vous avez affaire à une 
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plante épuisante; aussi ne cherchez pas à contreplanter de 
choux ou des choux-fleurs dans des navets de printemps pa 

exemple,car  ceux-ci resteraient fai ries.,  
woo  kilos de feuilles et racines 

réunies exportent du sol : 2'48  d'a4  
zote, 1k,090 d'acide phosphorique,1  
3k,042 de potasse, ik,8o3  de chaux. 

Ne fumez pas spécialement au fu-
mier pour ce légume,; servez-vous 
d'une parcelle fumée depuis quelques 
mois. Pour une culture en plein 
champ, dans un terrain non fumé, 
répandez par an avant le semis :  
4 kilos de superphosphate d'os et,. 
après avoir éclairci, i k,5oo  à 2',200  de,  
nitrate de soude. 

4 
568. Variétés. — Le nombre en 

NAVET DES VERTUS MARTEAU. est grand, les classifications qui 
varient avec les auteurs sont pour 

votre culture sans grande importance. Choisissez parmi :  
Variétés pour le printemps. — N. à forcer demi-long blanc, 

précoçe et très étendu. bon pour châssis. 
N. demi-long des Vertus race Marteau, plus gros, à bout obtus. 
N. de Milan rouge, très hâtif, convient sous verre et en 

pleine terre. 
N. blanc rond de Jer-

sey, pour tout terrain un 
peu frais. 

Variétés pour la fin ,  
d'été. — N. demi-long 
des Vertus race Marteau 
(en bon terrain). •  

N. Marteau à collet 
rouge, très tendre, bon 
pour l'automne. 

N. rave d'Auvergne 
(en terre de montagne). 

N.. de Meaux, cylin- 
drique et long, facile à conserver (bon en tous terrains). 

N. de Freneuse,  long à chair sèche, de très bonne conserva-
tion  (à réserver pour les terrains maigres). 

569. Culture de pleine terre, soins culturaux. — Effec ,  

FIG.  193. 

FIG. 194. 
NAVET DE MILAN ROUGE PLAT TRÈS HATIF. 
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tuez les premiers semis au printemps — en employant une ou 
deux des variétés tendres ci-dessus — du 15 mars au 3o avril 
pour récolter de mai en août (soit N. à forcer demi - long 
blanc le 15  mars par exemple, N. blanc rond de Jersey le 
io  avril). 

Semez ensuite deux variétés au moins en été, du 20 juillet 
au 15 septembre, de façon à obtenir des produits pour l'au-
tomne et d'autres à conserver en hiver. 

Soit par exemple, les i5 juillet et i5 août. N. Marteau à col-
let rouge à consommer de suite et le 1"  août, N. de Meaux à 
conserver. 

Si, pour une cause quelconque, vous ne 
réussissez pas vos semis d'été, hâtez-vous de 
semer dans la première quinzaine de septembre. 
au  plus tard, une variété hâtive qui aura encore 
le temps de vous donner des racines à moitié 
venues, avant que n'arrivent les grands froids 
( N. à forcer demi - long).  Si c'est vers le 25 août 
ou le 1-  septembre que vous constatez la non 
réussite des navets de conserve, vous avez 
encore le temps de semer pour le même usage 
le Navet blanc dur d'hiver qui croît très vite 
et peut être rentré très tard. Mieux que beau-
coup d'autres. il est capable de rester en terre 
une partie de l'hiver sans étre endommagé. 

Le terrain étant bien ameubli et disposé en 
planches creuses, semez à la volée assez clair,  
plus clair en été qu'au printemps, ou, si vous .. . M'ET  DE MEAux.  
préférez, semez en petits rayons profonds d'un 
ou deux centimètres et distants de quinze; enfouissez la graine 
en vous servant du dos du râteau, dans ce dernier cas, ou des 
dents du râteau, voire même de la fourche crochue si vous 
avez semé à la volée. 

Piétinez ou plombez ensuite la terre, puis terreautez légère-
ment. Arrosez doucement et souvent à l'arrosoir à pomme, de 
façon à entretenir le sol humide; ce sera la meilleure façon 
d'accélérer la végétation, de chasser les insectes et d'obtenir.'  
finalement des racines tendres et savoureuses. Éclaircissez 
ensuite une première fois quand les plants ont 2 feuilles en 
plus des cotylédons (cet éclaircissage à 6 centimètres suffit 
généralement pour les variétés tendres à consommer tôt, 
puisqu'il se continue de lui-même en arrachant les premières 
racines bonnes à manger) ; renouvelez l'opération io  ou i5 jours 
plus tard, de façon à laisser 8, Io  et même 15 centimètres 

Fie. 195. 

http://septembre.au
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entre les plants, chaque fois que vous chercherez à produire 
de gros navets à conserver. 

570. Culture sous verre ou forcée. — Pour avoir des 
navets au 15  mars, les spécialistes sèment une variété hâtive 
au i5 janvier, sur une couche (dégageant 24° et recouverte de 
20 centimètres de terreau riche), non plus à la volée, niais par 
2 ou 3 graines, tous les 12 centimètres, dans de petits trous 
de 2 centimètres •faits avec le doigt ou tout autre instrument. 
Après avoir recouvert et plombé, ils placent les châssis et les 
paillassons, éclaircissent en ne laissant qu'un plant sur les 
2 ou 3 qui naissent, puis aèrent peu à peu, au point de retirer 
Complètement les châssis dès la fin de février pour constituer 
une seconde saison. 

Pour vous-même, opérez comme suit :  Sur une extrémité de 
couche servant à des carottes par exemple, réservez un châssis 
ou une fraction de châssis et le 15  février semez clair, en 
rayons, le N. à forcer demi-long blanc ou le N. de Milan 
blanc; plombez, terreautez, bassinez et privez d'air 4 jours. 
Dès que la levée commence, aérez; éclaircissez pour laisser 
5 à 6 centimètres entre chaque pied. Vous récolterez à partir 
du 5 bu io  avril. 

Semez d'autre part, le 1"  mars, sous châssis à froid, pour les 
découvrir 3 semaines plus tard : N. de Milan rouge ou N. demi-

long des Vertus. 
A ces deux saisons succéderont celles 

de pleine terre. Vous pourrez de la sorte 
disposer toute l'année de ce légume frais 
ou conservé. 

571. Maladies et ennemis. — Trois 
maladies :  Le Blanc, assez rare, qui s'at-
taque au feuillage (dans les cultures sous 
verre). 

REMÈDE : Soufrez. 

La Hernie, analogue à la hernie du 
Inflorescence le navet chou, causée par le PiaSlitodiOpItOra  

envahie par le Cystopus  brassicoe,  qui déforme les jeunes racines 
candidus.  et les rend inutilisables. 

REMÈDES : Arrachez les plants atteints ; sentez  ailleurs en sol non contaminé.  

La Rouille blanche ou pourriture des feuilles, due au déve-
loppement du Cystopus candidus.  
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REMÈDE : Arrachez les plantes atteintes dès le début de la maladie et brûlez-
les ; cessez les bassinages  pendant quelques jours. 

Deux insectes particulièrement nuisibles :  L'A itise  ou Puce de 
terre (Phyllotreta),  petit insecte bleu, qui saute avec agilité et 
dévore les feuilles d'autant plus qu'il fait sec. L'attise cause 
surtout des désastres au moment de la 
germination :  elle mange les cotylédons et 
détruirait ainsi les semis si vous n'y preniez 
garde. 

REMÈDES :  Bassinez 2  fois par jour ait début ;,semez 
de la suie sur le terrain ou bien semez du superphos-
phate sur le feuillage après avoir bassiné. En été, par 
les fortes chaleurs, si vous opérez en petit, recouvrez 
pendant 3 jours le sol ensemencé, avec un paillasson, 
le 4*  jour écartez,ce paillasson de quelques centimètres 
au moyen dé'etteaux  ou de ramilles pour permettre aux 
graines de bien lever ; retirez le paillasson le soir du 
5•  ou du Go jour quand la levée est complète ; bassinez 
fréquemment et vous sauverez vos semis. 

L'Anthomye  ou Mouche du choit (Antho-
mya  larassicie),  petite mouche aux yeux 
rouges, qui pond au collet; ses larves se 
répandent dans la racine, rendant les navets 
véreux. 

Itemi:nE  :  Tenez le sol humide et saupoudrez les semis de suie ou de marc 
de caf é 

D'autres insectes communs au chou s'attaquent aussi aux 
feuilles du navet, mais surtout en grande culture et rarement 

en culture maraîchère; ce 
sont : Noctuelle, Piéride, 
Tenthrède  du navet, Athalie 
de la rave et Charançon du 
navet (Ceutorhynchus  sulci-
colis). 

572. Porte - graines. —
Choisissez quelques racines 
bien faites provenant d'un 
semis d'automne; conservez-

les (avec leur collet) en jauge ou en cellier, à l'abri des gelées. 
Plantez-les en février-mars. à 5o centimètres d'intervalle. Pin-
cez les extrémités des tiges florales quand les fleurs sont pas-
sées, de façon à favoriser le grossissement des siliques et des 
graines de.la base. Coupez les inflorescences quand les siliques 
jaunissent; faites-les sécher au grenier et battez-les ensuite, 

FIG:'  197. 
CHARANÇON DES NA 

VETS (GROSSI), DONT 
LA LARVE BLANCHE 
PROVOQUE ET HA-
BITE DES SORTES DE 
VERRUES OU GALLES 
QUI SE FORMENT A 
LA SURFACE DE LA 
RACINE. 

FIG. Lo8.  —  ATHALIE DE LA RAVE 
spinarum). 



ÉTUDE DES CULTURES SPÉCIALES. 

Pour éviter toute hybridation, faites une année un navet 
tendre et l'année suivante une variété à conserver. Un pied 
peut vous donner 5o à 90 grammes de bonnes graines, utili- 
sables pendant 4 ans. 

573. Durée de la culture. — Les premiers navets forcés 
sont utilisables ou vendables 7 à 8 semaines après le semis. 
Les secondes saisons le sont après 6 à 7 semaines. Les 'cul-
tures de pleine saison (tin été) s'effectuent en 5o ou 6o jours 
avec les variétés tendres, et en 3 mois avec les 'bar.  d'hiver. 

574. Récolte. Conservation. — Arrachez à la main ou à la 
houe les variétés tendres à consommer de suite; récoltez-les 
au fur et à mesure des besoins; les premières racines enlevées 
laissent de la place aux autres qui grossissent. Que vous ven- 
diez ou que vous consommiez vos produits, vous devez donc 
chercher tout d'abord à arracher les plus belles racines, et 
hâter la consommation et l'arrachage pour éviter leur durcis-
sement et l'envahissement .  par les vers. Ceci vous oblige à 
semer assez souvent et peu à la fois. 

En ce qui concerne votre provision pour l'hiver, arrachez 
toutes les racines quand le feuillage restant stationnaire, 
elles continuent seules à s'accroltre.  Profitez d'un temps sec 
et cela à la fin d'octobre ou dans le courant de novembre. 
Débarrassez-les de la terre qùi  adhère à leur peau, sans les 
laver: coupez les feuilles d'un coup de couteau qui enlève en 
même temps le collet d'où pourraient sortir des bourgeons 
pendant le séjour en cave; coupez aussi la partie fine de la 
racine; laissez ressuyer le tout à l'air pendant une journée et 
rentrez en cave, en silo ou en cellier. 

Les variétés poussant entièrement en terre peuvent être con- 
servées sur place : les feuilles étant gelées, enlevez-les à la 
main, et par un temps sec répandez sur le sol 5 à io  centi-
mètres de feuilles sèches qui préserveront les navets des 
grands froids. Vous pourrez procéder à leur arrachage tout 
l'hiver. 

575. Rendement. Prix de vente. — Les premiers navets mis en 
bottes par trois sont vendus Io  centimes la botte en mars. Il n'est pas rare de 
voir à cette époque les maraîchers retirer Sm bottes soit 5o francs et plus 
dune planche de 20 mètres carrés, et cela après 2 mois 'de culture. En avril 
et niai la botte de 4  et 5 navets vaut encore le même  prix et produit un gros 
bénéfice. Les navets de saison produisent de 250  à ?ioo  kilos de racines par are. 
A partir de juin et tout l'automne le navet est vendu en bottes; en hiver on 
l'achète au poids, sans feuilles; il est alors expédié en vrac, dans des sacs. 
En hiver, le navet de Meaux est coté On  général de 8 à  zo  francs les icio  kilos, 
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576. Usages et propriétés. — Tous les navets exigent la cuisson 
pour être consommés : en soupes, en ragoûts ou sautés au beurre. En Alsace, 
sous le nom de souriète, les navets hachés sont soumis à une fermentation 
et traités oomme la véritable choucroute. 

Les tiges blanches qui se développent en cave ou à  l'obscurité sont utili-
sables  au morne  titre que les tiges du chou-brocoli-asperge  :  elles peuvent 
etre  mangées cuites, en salade, 

OIGNON OU OGNON 
Allium  Cepa L. — (Famille des Liliacées). 

Nom anglais : Onion. — Nom allemand : Zwiebel.  

577. Description sommaire. — Plante bulbeuse traitée en culture 
comme plante annuelle ou bisannuelle; son cycle peut être de 3 ans, dans la 
culture des porte-graines notamment. Elle donne la première année un bulbe 
arrondi-déprimé, de couleur variable, portant à sa base de nombreuses 
racines blanches et à son sommet quelques feuilles creuses et pointues; la 
seconde année, si ce bulbe est replanté petit, il grossit; s'il est planté gros il 
produit au centre du feuillage une tige florale de 1 ° ,20 renflée et charnue qui 
porte une inflorescence en tete.  Aux 1-lems  blanches ou violacées succèdent 
des capsules qui contiennent chacune plusieurs graines. Il n'est pas rare de 
rencontrer parmi les fleurs quelques bulbilles. 

578. Multiplication. — Vous pouvez multiplier Pognon  par 
semis ou par plantation de petits bulbes. 

Les graines sont noires, anguleuses, aplaties et ridées. 
Un gramme en contient 250, le litre pèse 5oo grammes. La 

durée germinative n'est que de 2 ans, et en pratique il faut 
s'attacher à ne semer autant que possible que des graines 
de l'année précédente; celles de 2 ans ne lèvent que par-
tiellement. 

La germination s'effectue généralement 8 à io  jours après 
le semis. 

Quantité de semence nécessaire à l'are. — 250 grammes de 
graines pour obtenir l'ognon  de cuisine,  de toutes grosseurs ; 
55o grammes pour produire le petit Ognon à replanter ou à 
cornichon; 180  grammes seulement pour un semis en place 
d'ognon blanc. 

Pour planter t are au moyen de petits bulbes, il ne faut pas 
moins de 35oo de ces bulbes, soit 'Oitres  environ. Pour une 
planche de i',10  sur lo  mètres, 430 petits ognons de 16 m/m de 
diamètre, pesant ensemble 0k,640,  sont nécessaires pour obtenir 
6 lignes de gros ognons espacés de o',14  x 0,20. 

VF1RCIF.R.  —  Culture potagère, 
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579. Climat. Sol préféré. — L'ognon vient partout en 

1-,'rance,  mais le climat influe sur sa saveur; ceux d'origine 
méridionale sont plus doux que ceux provenant du Nord. 

Les meilleures terres lui convenant sont les terres légères, 
siliceuses ou silico-argileuses, anciennement fumées; mais 
d'une façon générale il s'accommode de tous les sols, sauf des 
sols humides. 

580. Épuisement du sol. Rotation. Fumure. — i000 kilos 
trognons  (bulbes secs) renferment 3',859 d'azote, ik,o( .)2  d'acide 
phosphorique, ik,56o  de potasse, 3',259  de chaux. Cette expor-
tation du sol indique que la plante est épuisante. 

-  Semez en conséquence l'ognon  après une culture de légumi-
neuse à laquelle vous avez donné une bonne fumure. Ne 
répétez que tous les 3 ans cette culture sur la 'même parcelle. 

Ne fumez jamais votre terrain avec du fumier frais avant de 
semer ou planter vos ognons., car ils pourraient pourrir ou 
se mal conserver par la strite.  En terrain maigre, les bulbes 
sont de meilleure conservation, mais ils sont aussi plus petits; 
vous pouvez les aider à grossir en semant en mai, par are et 
en 2 fois, ik,5oo  de nitrate de soude. Une trop forte dose de ce 
sel ferait qu'ils se conserveraient mal ou que leur feuillage se 
développerait outre mesure au détriment du bulbe. A la suite 
de nos multiples essais en Côte-d'Or, nous croyons pouvoir 
vous recommander de fumer vos parcelles peu fertiles avec 

Fumier décomposé 15o'  
Scories  ..................... à enfouir à  l'automne. 
Sulfate de potasse i•,5oo  
Nitrate .....................  à. répandre au printemps. 

581. Variétés. — Les très nombreuses variétés diffèrent 
entre elles par les caractères des bulbes qui sont plus ou 
moins volumineux, plus ou moins rustiques ou hâtifs, tantôt 
blancs, tantôt jaunes, cuivrés ou rouges. 

Si vous désirez cultiver rognon  pour la vente, tenez compte 
des exigences du marché local. 

Pour votre consommation personnelle, choisissez parmi les 
variétés suivantes : une variété blanche qui vous donnera des 
bulbes bons à consommer au printemps, et une variété de cou-
leur à votre convenance qui vous assurera votre provision 
pour le restant de l'année. Si vous n'aimez pas Pognon blanc, 
contentez-vous de l'ognon jaune Paille des Vertus, par exemple. 

Pour la mature d'automne (ognons blancs). — Ognon blanc 
extra -hâtif  de Barletta, petite race, la plus hâtive, tournant le 

Par are. 
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plus vite. Vous pouvez le consommer au printemps, après 
2 mois de semis. 

O. blanc Natif  de Vaugirard, plus gros, précoce et rustique; 
très employé; à faire en automne. 

Pour la culture d'été (ognons de couleur). — O. jaune paille des 
Vertus, gros ou très gros, déprimé, ferme, de bonne conser-
vation. Convient pour l'amateur 
et pour la culture en grand. Il ,  
se prête très bien à la culture du 
petit ognon. 

O. jaune de Mulhouse, plus 
allongé, de bonne garde; sert à 
la production du petit ognon. 

O. rouge pale de Niort, aplati 
et large, hâtif. Cultivé surtout 
dans l'Ouest. 

582. Culture de pleine terre. 
— Culture d'hiver. Pour con- 
sommer des ognons frais en fin avril-mai-juin, opérez comme 
suit : 

I°  Si vous habitez le Nord oi‘  le Centre de la France, semez 
le 12 août en pépinière, à raisod  de 5 à 6 grammes par mètre 

carré, l'O. blanc hâtif de Vau- 
girard  (semés trop tôt les 
plants sont moins rustiques); 
hersez, plombez, terreautez et 
mouillez pour activer la levée. 
Vous repiquerez les plants ob- 
tenus, soit vers le to  octobre, 
si vous êtes prit, soit en lin 
de février si vous ne pouvez 

;I! le faire plus tôt. Au cas où 
FIG. 200. la plantation d'octobre vien- 

OGNON JAUNE PAILLE DES VERTUS. drait à rater, conservez quel- 
ques plants en pépinière et 

abritez-les. Pour repiquer en place, ayez une planche bien 
meuble et parfaitement nivelée; tracez-y des rayons pro-
fonds de 3 centimètres et distants de 12 à 14 centimètres, de 
façon à planter à 8 centimètres sur la ligne. Habillez tout 
d'abord les plants : réunissez-les par poignées bien égalisées 
et tranchez en deux coups de couteau le haut des feuilles et le 
bas des racines pour que chaque plant n'ait plus qu'un centi-
mètre de celles-ci et 10  ou 12 centimètres de long. Plantez 

FIG. 199. 
OGNON BLANC EXTRA-HATIF  

0E BARLETTA.  
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alors au plantoir :  faites un trou de 4 centimètres et bornq  
fortement pour que les gelées ne déterrent pas les plants. 
Arrosez ensuite; binez avant et après l'niver et attendez la 
récolte. 

•  Vous pourriez obtenir également des ognons  frais pour la mémo époque 
n semant directement en place (iso  à 200  grammes par are) soit en août la 

variété O. hâtif de Vaugirard, soit en février l'O. extra hâtif  de Barletta. Dans 
les deux cas vous auriez à sarcler à la main. 

Culture d'été. — Pour récolter en juillet des ognons de cou-
leur à conserver, semez ou plantez du i" au 15 mars. En bon 
sol sain, vous pouvez même commencer en février. Cette cul-
ture peut comprendre la production d'ognons de cuisine 
(moyens) ou la production de gros ognons à l'aide de petits 
bulbes plantés. 

Dans le premier cas, semez 3oo grammes par are sur un 
terrain rassis mais meuble à la surface; enfouissez la graine et 
plombez le sol ; terreautez à volonté et mouillez de loin en 
loin s'il fait par trop sec, mais à la rigueur rognon  se passe 
très bien d'arrosages. Plus les plants seront serrés et plus les 
bulbes seront petits :  à vous donc de serrer plus ou moins le 
semis ou de l'éclaircir s'il est trop serré. 

Dans le second cas, ayez un terrain meuble; tracez de faibles 
rayons distants de 20 centimètres et enfoncez tous les 12 cen-
timètres un petit bulbe que vous tenez (la pointe en haut) entre 
les trois premiers doigts de la main droite; iule  fois planté 
chaque bulbe doit être enterré de 2 ou 3 centimètres tout au 
plus. Après leur sortie de terre, binez et sarclez tous les 
15  jours; vous aurez en juillet dés bulbes très gros atteignant 
5 à 8 centimètres de diamètre. 

Que vous cherchiez à avoir des ognons moyens ou gros, 
aidez les bulbes à se former en coudant le feuillage à l'endroit 
du collet vers le 25 juin; pour cela, promenez sur la plantation 
le dos d'un râteau. Attachez-vous surtout à couder les pieds 
dont le collet est épais et les feuilles fortes et très vertes :  
tandis que les plants à collet fin tournent facilement sans que 
vous ayez recours à cette pratique, ceux à collet large se 
forment difficilement ou tendent à rester semblables à des poi-
reaux. Les graines franches ne présentent pas cet inconvénient. 

Cultures des petits ognons  — Vous pouvez chercher à pro-
duire de tout petits ognons, gros comme des noisettes. En 
employant l'O. jaune Paille des .Vertus ou l' O.  jaune de 
Mulhouse, vous obtiendrez ce que l'on est convenu d'appeler 
dans le commerce des OGNONS  GRELOTS, O. DE MULHOUSE OU 
PETITS OGNONS A PLANTER. 
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Si vous employez une variété blanche, vous posséderez des 
OGNONS  A CONFIRE. 

Dans les deux cas, opérez de même : dans une parcelle 
plutôt maigre, et bêchée su- 
perficiellement, semez 55o à 
600 grammes de graine; enfouis-
sez-la à la fourche, damez le sol 
avec une batte, terreautez légè- 
rement  et bassinez pour régula- "'a,  
riser la germination. Par la suite, 

"  n'arrosez plus; enlevez les man-  

PETITS OGNONS  A CORNICHONS 
ment d'août  pour récolter. OU A REPIQUER. 

Plus les ognons sont fins, plus ils 
ont de valeur ; si vous les passtz  dans des cribles calibrés, vous aurez 
des catégories différentes :  

De °à  10 millimètres, les ognons grelots conviennent 
pour les terrains légers. 

De 12 à 16 millimètres de diamètre, ils constituent 
un choix moyen bon pour tous terrains. 

De 16 à 20 millimètres les 0. grelots conviennent da-
vantage aux terrains un peu forts. 

Au-dessus de 20 millimètres vous aurez des O. de 
cuisine valant moins cher que les premiers. 

583. Régions de production. — Il existe 
de grandes cultures de ce légume en Côte-
d'Or, en Bretagne, en Gascogne. Quinze 
communes de Lot-et-Garonne produisent 
en 220 hectares 5o 000 quintaux d'ognons. 

584.Maladies. Ennemis.— Trois maladies 
principales : La Graisse (Botrytis cinerea) 
qui apparaît surtout en sol humide ou en 
terre richement pourvue en fumier ; elle peut 
être aussi causée par la présence d'anguil-
lules  qui peuvent abonder dans ces deux cas. 

vaises herbes à la main, et atten- 
Fie. 201.  dez tin juillet ou le commence- 

FIG. 202. 
OGNON ATTAQUÉ 

PAR LE CHARBON 
(Urocytis Cepul,w) REmèDEs  :  Ne plantez qu'en sol sain; arrachez et 

détruisez les plants atteints; n'employez jamais du 
fumier frais ; suspendez la culture pendant au moins 3 ans. 

Le Charbon (Urocystis Cepuloe),  Assez rare, atteint plutôt les 
jeunes plants que les ognons adultes. Les taches charbonneuses 
sont un peu saillantes; les pieds atteints restent petits. 

REMÈDE : Arrachez les pieds atteints dès que vous les remarquez. 

Le mildiou de rognon (Peronospora Schleideni),  caractérisé 



288 ETUDE DES CULTURES SPECIALES. 

par les taches jaunâtres qui se multiplient sur le feuillage qui 
dépérit rapidement. 

MÈME  REMÈDE que précédemment. 

La Rouille du poireau n'apparaît qu'en grande culture; les 
taches brunes et allongées détruisent le feuillage. 

REMÈDE :  Traitez à la bouif  
lie bordelaise. 

FIG. 203. — ANTHOMYE DE L'OGNON•  

A, ognon envahi et rongé par des larves; 
B, pupe de l'Anthomye;  

C, insecte parfait ( grossi). 

terrain fort et lofs des années 
REMÈDE: Cessez la culture pendant 3 ans au moins ; évitez d'ensemencer 

2 fois de suite le méme  champ en ognon ; mettez-vous d'accord avec vos voisins 
pour arracher et détruire tous les pieds atteints ; en supprimant les larves 
avant qu'elles ne se métamorphosent, vous diminuerez sensiblement ta généra-
tion suivante. 

La Teigne du poireau (Lita Vigelialla) et la Teigne de 
Pognon (Tinea  aillela)  sont quelquefois redoutables, mais 
beaucoup moins cependant que l'Anthomye. 

585. Porte - graines. — Choisissez quelques bulbes assez 
gros, pleins et bien mûrs ; rentrez-les en cave ou en cellier sain, 
et plutôt froid, pour éviter qu'ils ne végètent en hiver. Vers le 
I" mars, plantez-les à 4o centimètres d'intervalle; tuteurez les 

Deux autres maladies 
assez rares peuvent en: 
core se rencontrer; ce 
sont :  la pourriture des 
bulbes (Sclerotinia  Li-
bertiana) et la maladie de 
l'ail ( Pleospora  herba-
rum).  Toutes deux sont 
très localisées là où elles 
apparaissent. 

Un terrible ennemi en 
grande culture : L'A litho-
ntye  ou mouche de !'o-
gnon  (Anthomya cepa-
rum),  petite mouche noire 
dont les larves, petites 
et blanches, s'introdui-
sent dans les bulbes et 
causent leur putréfac-
tion. Des régions en-
tières ressentent parfois 
ses dégâts, surtout en 

humides. 
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tiges florales si l'exposition est ventée. Les graines mûrissent 
en août : coupez les inflorescences avec 25 centimètres de tige, 
faites-en un paquet que vous suspendrez au grenier jusqu'au 
moment du battage, en hiver. 

586. Récolte. Conservation. —  Les ognons blancs sont 
utilisables avant maturité : commencez à les arracher (à la 
main) dès que les bulbes tendent à se former; si vous les réu-
nissez par 4 ou par 5 vous pourrez faire des bottes faciles à 
vendre en avril. Un peu plus tard les bulbes, mieux formés et 
ronds, sont plus profitables : consommez-les sans réserve. 

Enfin, pour attendre les ognons de couleur, arrachez k 
restant des bulbes mûrs et conservez-les à la cave. 

Récoltez les ognons  de couleur (à conserver) quand ils sont 
très mûrs : leurs fanes auront jauni et séché sur place (juillet-
août); arrachez-les à la main ou en vous aidant d'une fourche. 

Rentrez les petits ognons à confire et les ognons  grelots 
dans les mêmes conditions. 

Pour bien conserver les bulbes, laissez-les ressuyer r  jour 
sur le terrain ; débarrassez-les du plus gros de la terre•adhé-
rente  ainsi que des feuilles, à moins que vous ne vouliez les 
lier en hottes ou en chaînes au moyen des fanes. Étalez-les 
ensuite sur le plancher d'un grenier aéré ou sous un hangar. 
Rentrez-les enfin dans un local sec, à l'abri de la gelée et de 
la chaleur. En cas de gelée partielle, ne touchez pas les bulbes; 
laissez-les dégeler lentement. Visitez souvent et retirez les 
bulbes qui tendent à se gâter. 

587. Rendement. — Un are d'ognons  plantés esta  même de rap-
porter de 38o a 55o kilos de gros bulbes. 

Un are semé en vue de récolter des ognons grelots produit jusqu'à 
iSo  kilos de petits bulbes. 

588. Matériel d'emballage. — Sacs de toile. 

589.Usages et propriétés. — Le bulbe de l'ognon peut être con-
sommé cru : les Méridionaux le mangent couramment avec du pain; 
il est vrai de dire que dans le Midi sa saveur est moins âcre que dans 
le Nord. 

Cuit, l'ognon se prépare :  eu plat au jus de viande, au four, en purée. 
Il est condimentaire et s'emploie tantôt cru coupé en lanières accompa-

gnant des tomates en salade (ognon blanc), tantôt cuit, dans les courts-bouil-
lons, les sauces, les marinades, les soupes, etc. C'est au moment des petits 
pois que se vendent surtout les O. blancs. A défaut de ciboule, les feuilles 
mêmes peuvent être hachées dans la salade. 

L'industrie dessêche d'importantes quantités d'ognons destinés à  l'expor 
tittion  et à la préparation de certains potages en poudre. 
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.  Tout le monde sait que la manipulation des agitons  provoque des larmes :  
certaines personnes assurent qu'il suffit de tenir serrée entre les lèvres une 
épingle pour ne pas pleurer en épluchant les bulbes. D'autres dans le mente  
but opèrent l'épluchage sous l'eau en y plongeant les mains et l'ognon. 

On a attribué longtemps â l'ognon des vertus diverses : il était censé 
guérir la fièvre typhoïde si on l'appliquait en cataplasme (cru, haché et écrasé) 
autour des pieds du malade ; l'enrouement si on le consommait cuit ; le sai-
gnement de nez s'il était coupé et appliqué sur la nuque ; la calvitie si les 
chauves avaient la patience de se frotter la tête chaque jour avec un ognon 
frais. 

OSEILLE 
Rumex acelosa  L. (Famille des Polygonées).  
Nom anglais :  Sorrel.  — Nom allemand :  Sauerampfer.  

590r- Description  sommaire. — Plante vivace, dioïque, aux feuilles 
arges et tendres partant de terre et disposées en touffes. 

Du centre de celles-ci s'élève une ou plusieurs tiges (de e7o)  creuses et 
rougeâtres qui portent des fleurs disposées en grappes. 

•  591. Multiplication. — Par semis ou par division des 
touffes au printemps. 

Graines. — Très petites, brunes, luisantes, triangulaires, 
sont au nombre de t000  dans un gramme. Un litre pèse 
65o grammes.  - 

La faculté germinative n'est guère que de 2 ans. 
La germination n'est complète qu'après 8 jours. 
Quantité de semence nécessaire pour un are. — Achetez 

15 grammes de graines pour avoir 3000 plants de choix. Si 
vous procédez par division des touffes pour faire une bordure 
procurez-vous 4 jeunes pieds par mètre linéaire à garnir. 

Prix de la semence. — o fr.  25 à o fr. 40 le paquet de 
15 grammes; 1 fr. 25 l'hectogramme. Vous pourrez, soit en mai. 
soit en août, vous procurer chez un jardinier des jeunes plants 
de semis prêts à être replantés moyennant o fr. 75 le cent. 

592. Climat. Sol préféré. — L'oseille vient partout, mais 
pour l'avoir belle elle exige non seulement de la culture mais 
une bonne terre enrichie de terreau ; elle est toujours plus 
acide en plein soleil qu'à l'ombre; ayez-en une bordure à 
l'ombre pour l'été. En terre sèche et calcaire elle ne réussit 
guère ; la fraîcheur lui est nécessaire. 

593. Épuisement du sol. 1Pumuee.  — Plante peu épu.i-
sant'  relativement à la quantité de produits qu'elle donne. Pas 
de fumure spéciale si le sol a  été enrichi avantla  plantation, 



FIG. 204. 
OSEILLE LARGE DE BELLEVILLE. 
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•  Une bordure de 2 ans devant rester encore une année en place 
pourra titre  arrosée au purin dilué ou au sang frais (une fois 
en mars) après quoi un binage suivra. 

594. Variétés. — Choisissez : Oseille large de Belleville si 
vous voulez renouveler votre plantation tous les deux ou trois 
ans (coupez alors les tiges florales dès qu'elles apparaissent 
la seconde année); les feuilles sont grandes, larges et cloquées ; 
cette sliperbe  variété convient pour la culture sous verre et en 
pleine terre. 

Oseille vierge (Rumex montantes Desf.) si vous désirez faire 
une bordure vivace restant naine ou plutôt sans tige florale. 
Choisissez si possible la va-
riété à feuilles cloquées, ton-
iours  plus grande. Ne donnant 
que rarement des graines vous 
ne pourrez multiplier cette 
oseille que par division des 
touffes. Il est assez difficile 
de se procurer cette variété 
pure. 

Oseille-épinard (Rumex Pa-
tienta L.), si vous voulez con-
sommer pendant tout l'été un 
feuillage un peu moins acide que l'oseille et se rapprochant de 
la saveur de l'épinard. 

Cette Patience, appelée aussi Épinard vivace, est â même de vous rendre 
des services culinaires. Trois ou quatre mètres carrés, ou une bordure de 
six mètres, peut suffire pour une famille; les feuilles sont très longues, et la 
récolte de cinq ou six pieds permet de faire un plat. Vous pouvez la repro-
duire par sentis ou par éclat et la conserver plusieurs années au même 
endroit. 

595. Culture de pleine terre. — Pour faire une bordure. 
plantez au plantoir à io centimètres du bord de l'allée. et 
à 20 centimètres les uns des autres, soit des jeunes plants 
issus de semis, soit des éclats; bornez et arrosez. 

Pour faire une planche, semez en pépinière, en mai ou en 
août dans l'extrémité d'une vieille couche ou d'une planche 
bien terreautée, soit à la volée assez clair, soit en lignes dis-
tantes de 5 centimètres ; recouvrez la graine del centimètre de 
terreau, plombez ensuite et mouillez. Dès que les jeunes plants 
auront de 4 à 6 feuilles repiquez-les en place, dans la planche 
que vous aurez rayonnée tous les 22 ou 25 centim  'Ires. Servez-
vous d'un plantoir ; espacez les plants de 12 à 15 centimètres 
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sur les lignes; bornez sans trop enterrer et arrosez à la pomme 
jusqu'à reprise complète; binez de temps en temps et vous .  

récolterez 2 mois et demi ou 3 mois après le semis, jusqu'atr,  
gelées pour recommencer dès les premiers beaux jours d'avril .  

Vous prolongerez la récolte en plaçant sur la planche de:  
claies ou des paillassons que des lattes supporteront. 

596. Culture sous verre ou forcée. — Quelques châssis, 
placés en tin octobre au-dessus d'une planche d'oseille en pro-
duction, permettent de récolter des feuilles par les plus mau-
vais temps en hiver tout en permettant de multiplier les cueil-
lettes. 

Si vous voulez activer la production d'une planche non recou-
verte de châssis, creusez au début de février tout autour d'elle 
les sentiers, de 25 centimètres; comblez-les de fumier chaud. 
Enlevez les feuilles jaunes ou gelées, binez le sol entre les 
rayons et terreautez l'oseille ; placez un coffre puis des 
châssis; couvrez de paillassons la nuit; aérez dans la journée. 
Vous ne tarderez pas à voir votre oseille reprendre vigueur et 
produire normalement à une époque où ses feuilles se vendent 
cher. 

Voulez-vous forcer de l'oseille en décembre ou janvier, au 
moment des grands froids ?  

Faites une couche chaude ; placez dessus quelques touffes 
pourvues de leur motte; nettoyez-les, comblez les vides avec 
du terreau, recouvrez de châssis et attendez. Quinze jours 
plus tard vous pourrez cueillir, surtout si les touffes proviennent 
d'un semis de l'année et si vous avez soin d'empêcher leurs 
mottes de geler avant le forçage. 

597. Maladies. Ennemis. — S'il n'existe pas de maladie 
cryptogamique sur l'oseille, cette plante est sujette à plusieurs 
ennemis :  

Les limaces et les escargots souillent les feuilles de leur 
bave et les dévorent partiellement. 

REMÈDE : Coupez te tout au ras de terre ; emportez au loin ; consommez les 
feuilles et détruisez les débris ; saupoudrez de chaux vive la planche entière 
pour tuer les ennemis restant sur le sol et ceux qui tenteront de sortir de leurs 
cachettes.  - 

Le Puceron de l'oseille (Aphis rumucis) s'attaque au collet 
des feuilles, assez rarement d'ailleurs. 

REmÉmi  : Coupez les feuilles et seringuez le sol avec de l'eau nicotinée  ; lave.;  
à l'eau pure quelques heures plus tard. 
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La Mouche de l'oseille (Pegomyia acetosa) dont les larves 
envahissent l'intérieur du limbe, puis se métamorphosent en 
terre pour donner une seconde génération la même année. Les 
feuilles minces se couvrent de taches d'un blanc sale et finis-
sent par pourrir. 

nEmÈDE  :  Coupez les feuilles et détruisez-les par le feu, si possible. 

La Chrysomèle de l'oseille (Gastrophysa raphani) dont les 
adultes (vert émeraude), les larves, et les oeufs sont visibles à 
la fois, dévorent les feuilles. 

REMÈDE: Coupez les feuilles de façon à supprimer toute nourriture aux 
larves tout en détruisant les oeufs. 

598. Porte-graines. — Choisissez des pieds à larges 
feuilles et à rosettes régulières; laissez monter les tiges  flo-
rales; coupez-les dès que l'enveloppe des graines change de 
couleur; rangez-les pour l mois à l'ombre et battez-les. 

599. Récolte. Conservation. — Coupez les feuilles à la 
poignée — au-dessus du collet — en vous servant d'un cou-
teau, tant que la végétation est très active; récoltez au con-
traire feuille par feuille et avec soin à l'approche des froids 
tant que l'oseille est rare. Quand après 2 ans vous verrez que 
la récolte fléchit, vous renouvellerez la plantation. 

L'oseille fraiche demande à être utilisée sans retard. Vous 
pourrez la conserver plusieurs jours si vous la faites cuire; 
vous pouvez en pleine saison préparer avec elle des conserves 
très précieuses pour l'hiver. Il suffit de prendre de la jeune 
oseille (en fin août par exemple) de bien l'éplucher, la faire 
bouillir à grande eau quelques minutes, l'égoutter et la remettre 
sur le feu en la remuant constamment jusqu'à ce qu'elle cons-
titue une bouillie épaisse. Sortez-là du chaudron pour la 
mettre dans des pots en grès moyens ou dans des bouteilles en 
verre mais jamais dans une poterie vernissée. Tassez forte-
ment et après refroidissement coulez dessus 3 centimètres de 
beurre fondu ou de bonne huile d'olive. 

600. Usages. Propriétés. — Vous pouvez consommer l'oseille 
cuite: au jus de viande, sautée au beurre et à la crème, en omelette, en betgnetS  
et en soupe. 

Ce légume, tout aussi rafraîchissant que l'épinard, est moins riche que ce 
dernier au point de vue alimentaire; il est très acide (riche en oxalate de 
chaux), aussi y ajoute-t-on souvent une téte  de laitue pour diminuer au goût 
cette acidité. L'oseille est contraire aux maladies de foie. 
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PANAIS 

Pastinaca saliva L. (Famille des Ombellifères). 

Nom anglais : Parsnip. — Nom allemand :  Pastinake. 

601. Description sommaire. — Plante bisannuelle; racine pivo-
tante blanche et charnue; feuilles radiales très découpées; tige florale de 
i'75,  portant une large ombelle de fleurs jaunatres ou verdétres.  

602. Multiplication. — Par semis exclusivement. 
Graines. — Aplaties, orbiculaires et ailées sur les bords ; 

couleur brun clair. On compte 220 graines au gramme et le 
litre pèse 200 grammes. La faculté germina-
tive ne dépasse pas 2 ans. La levée s'effectue 
après 12 jours. 

Prix des graines. — 0 fr. 25 à 0  fr. 3o le 
paquet de 3o grammes; 2 fr. 5o le kilo. 

Qnantité  de semence nécessaire à Tire.  — 
3o grammes pour un semis en ligne. Un paquet 
de o fr. to  pris chez un marchand détaillant 
suffit largement au petit amateur qui peut se 
contenter pour sa provision annuelle d'un ou 
deux mètres carrés de cette culture. 

603. Climat. Sol préféré. — Le panais 
aime la fraîcheur et par conséquent dans le 
cas contraire une terre profondément amen-  -   
blie et des arrosages. 

604. Variétés. — Choisissez :  
Panais rond hâtif, à cause de sa précocité, 

de sa taille suffisante et de la facilité avec laquelle vous pourrez 
l'arracher. 

Si vous tenez à la quantité, peut-être aussi à une conserva-
tion meilleure en cave, prenez le P. demi-long de Guernesey, 
plus long, plus productif et moins hâtif. 

605. Culture. — Semez à la volée ou en lignes, de mars 
à juin ; mais plombez fortement le terrain aussitôt après le 
semis ; arrosez au début pour hâter la levée; éclaircissez quand 
les plantes ont 2 ou 3 feuilles pour laisser 8 à Io  centimètres 
entre elles. Si vous habitez le Midi de la France, semez en fin 
septembre pour récolter en mai et juin. 

606. Maladies et ennemis. — Deux maladies : Le Blanc 
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et le Mildiou (Peronospora nirea),  s'attaquent aux feuilles, 
mais sans causer de ravages dans un jardin au point de né-
cessiter de votre part un traitement.  

607. Récolte. Rendement. Prix de vente. — Arrachez les pre- 
miers panais pour les besoins du ménage trois mois et demi à quatre mois 
environ après le semis; arrachez-les tous pour les conserver encore dès que 
les premières gelées ont sévi. Le panais est un légume très rustique et vous 
pouvez méme  le laisser en terre tout l'hiver sans qu'il en souffre :  placez 
seulement un peu de fumier sur le sol pour vous faciliter l'arrachagç,  mémo 
pendant les grands froids. 

Un are peut produire jusqu'à 400 kilos de racines, mais comptez avec 3 kilos 
par mètre carré en terre de moyenne qualité. 

Réunissez z ou 3 racines et vous vendrez le bottillon Io  centimes au marché. 

608. Usages et propriétés. — Le panais est surtout usité là ou il 
vient bien, comme en Bretagne. 

Il y est consommé cuit. Il est aussi cultivé pour les chevaux. 
D'une façon générale, ce légume vous intéressera en tant qu'assaisonne-

ment dans le bouillon, où sa présence est vraiment utile, mais où l'excès nuit 
au bon goût.  •  

PATIENCE (Voir Oseille-Patience). 

PERSIL 
Petroselivum  salirum  Holfm.  (Famille des Ombellifères). 

Nom anglais : Parsley.  — Nom allemand : Petersilie.  

609. Description sommaire. — Plante bisannuelle, au feuillage 
divisé et souvent méme  crispé, toujours odorant, formant une ample rosette 
la première année. Du centre de celle-ci part une tige florale striée, haute de 
0-ùo,  terminée par des ombelles de petites fleurs blanc-verdâtre auxquelles 
succèdent des akènes. 

Le persil commun ressemble beaucoup é la petite ciguë (/Ethusa  cynapium), 
espèce très vénéneuse qu'il ne faut pas confondre. 

610. Multiplication. — Par semis exclusivement. 
Graines. — Grisâtres, insymétriques à 3 faces. Un gramme 

renferme 600 graines. La durée germinative est pratiquement 
de 3 années. 

La levée ne s'opère que lentement, après 20 à 3o jours par-
fois davantage. 

Quantité de semence nécessaire. —  Pour un semis en planche, 
vous userez I gr. 25 à 1 gr. 8o par mètre carré à semer, soit 
125 à 180  grammes par are. Pour une bordure ne dépassez 
pas o gr. 2 par mètre courant, soit 4 grammes pour une bor- 
dure de 20 mètres. - •  

Prix de la semence. — Vous vous contenterez le plus sou- 
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vent d'un petit paquet de o fr. to;  l'hectogramme vaut, suivant 
la variété, de o fr. 6o à t franc. 

611. Sol préféré. — Il s'accommode de tous les terrains, 
mais il n'est vraiment productif qu'en terre très fertile et plutôt 
légère. Usez donc-d'un  peu de terreau au moment du semis et 
utilisez si possible une partie riche en terreau pour le persil 
d'arrière-saison. 

612. Variétés. — Parmi les six ou sept variétés existantes, 
choisissez :  

Persil commun si vous tenez à la quantité et à la saveur 
accentuée, c'est le plus productif et le plus rustique; son feuil-
lage est simple et atteint 20 et 25 centimètres. 

Persil nain très frisé si vous 
voulez faire une bordure déco-
rative dans votre jardin pota-
ger. Sa vigueur est moindre 
mais son feuillage double ou 
frisé vous servira pour décorer 
des plats et pour la cuisine. 

Ne vous laissez pas tenter par l'an-
nonce d'un Persil à grosses racines, 
cultivé pour sa racine et son feuillage. 
Ce légume ne vaut ni le persil, ni le 
panais, ni le céleri-rave qu'il est censé 
pouvoir remplacer. 

613. Culture. -- Si vous ha-
bitez le Midi, semez en septembre pour récolter au printemps. 
Partout ailleurs, semez de février à fin juillet, mais de préfé-
rence en février ou mars. Si vous désirez hâter la levée de dix 
à douze jours, faites tremper les graines 24 heures dans un peu 
d'eau douce, et étendez-les une heure à l'air pour qu'elles se 
ressuient de façon à ce qu'elles n'adhèrent plus ensemble au 
moment de les semer. 

Pour un semis en planches, opérez à la volée ; enfouissez la 
graine à la fourche crochue, et tassez le sol à la batte, après 
quoi vous pourrez planter quelques lignes de laitue ; en même 
temps que les graines de persil, vous pouvez répandre quelques 
graines de radis ; laitues et radis auront le temps de se déve-
lopper avant que le persil ne soit gêné. 

Pour un semis en bordure, faites à Io centimètres en arrière 
de l'allée un rayon de 2 à 3 centimètres en vous servant de la 
serfouette; arrosez le fond du rayon si la terre est sèche ; ré-
pandez votre graille avec soin sans trop l'épargner, surtout en 
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été; recouvrez de 15  millimètres de terre fine ou mieux de bon 
terreau; tassez enfin pour faire adhérer les racines au sol; 
mouillez de temps en  temps. 

614. Comment avoir du persil toute l'année. — Vous ne 
serez jamais privé de persil pendant la belle saison parce qu'il abonde; mais 
pour en avoir tout l'hiver, il vous faudra employer l'un des procédés suivants: 

A. Semez le juillet, près de votre habitation, en bonne terre, la variété 
que vous préférez, mais plutôt le Persil commun (2 à 3 mètres carrés, par 
exemple); hâtez la levée en procédant comme il a été dit. de façon à avoir du 
persil haut de 8 à 12 centimètres quand arrivent les froids,. Placez alors un 
coffre puis un châssis vitré (ou plusieurs) en laissant beaucoup d'air. Le persil 
continuera à se développer et vous pourrez couper tout l'hiver, à la condition 
de fermer le châssis  et de le recouvrir d'un paillasson quand il gèlera. 

B. Choisissez une planche semée du printemps ;  sur une extrémité, bien 
abritée du nord, coupez totalement le feuillage en fin juillet ; terreautez légè-
rement le sol et ne touchez plus aux feuilles, réservez-les précieusement pour 
l'époque des mauvais temps et des grands froids. 

Organisez, au commencement de décembre, un cadre de bois pouvant ,  
supporter un châssis ou, à défaut, des planches que vous recouvrirez de 
litière au moment des grands froids. 

En couvrant ainsi toute une planche et non le petit espace qui, à la rigueur, 
suffirait pour assurer votre provision d'hiver. vous pourrez certainement 
vendre à un prix élevé tout votre persil à. une époque où il est rare et cher. 

C. Arrachez au jardin quelques pieds de persil en conservant les deux tiers 
des racines et en supprimant les quelques feuilles jaunes qui existent encore; 
plantez-les intérieurement autour du coffre qui abrite votre première couche. 
Entre vos salades et vos choux-fleurs, vous verrez émerger des feuilles 
l'raiches  que vous emploierez. 

D. Si votre jardin est éloigné de votre habitation, procurez-vous deux pots 
à crocus (percés latéralement de gros trous) et plantez dans chacun d'eux en 
vous servant de bonne terre (le r' septembre) autant de jeunes pieds de persil 
qu'il existe de trous, de façon à avoir autant de rosettes de feuilles. Rentrez 
les pots chez vous, placez-les près d'une fenétre, sous la main et sous les 
yeux dé la ménagère.qui devra veiller aux arrosages. Ceux-ci, et la tempéra-
ture aidant, feront croitre de nouvelles feuilles au fur et à mesure que vous 
couperez les plus développées. 

615. Maladies et ennemis. — Le persil est atteint par une 
rouille qui.  ne  cause aucun dégât appréciable. Les escargots et 
les limaces qui se réfugient souvent dans les bordures ne sont 
généralement pas redoutables. 

616. Porte -graines. — Arrachez en mars-avril des pieds de 
l'année précédente et plantez-les dans un coin du jardin où ils 
monteront à graine; vous n'aurez qu'à couper les inflores-
cences en août pour les battre quelque temps après. 

Si vous conservez en place la planche de persil, marquez 
dès l'automne au moyen d'un piquet les quelques pieds bien 
francs que vous destinez à la production de la graine et sans 
couper les feuilles pendant l'hiver, laissez-les monter librement 
au printemps.  •  

http://qui.ne
http://qui.ne
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617. RéColte.  Conservation. — Cueillez le persil feuille 
par feuille en hiver, quand il est rare. Coupez-le au couteau 
quand il abonde. 

Vous pouvez le conserver séché à l'ombre dans un grenier 
où il fait très chaud. Mis alors dans des sacs en papier il 
pourra séjourner tout l'hiver dans un local sec sans perdre son 
goût ; vous n'aurez qu'à le faire revenir dans l'eau tiède avant 
de vous en servir. Pour notre part, nous avons fait différents 
envois de persil séché dans des colonies et le destinataire s'en 
est bien trouvé. 

618. Rendement. Prix de vente. — Sa valeur marchande est 
nulle pendant la belle saison ; elle est très appréciable lors.cles  gros et longs 
hivers. De petits jardiniers, voire meme des particuliers, retirent parfois 
jusqu'à Loo francs de persil d'une planche de 25 mètres carrés, quand ils réus-
sissent à le vendre au moment opportun. Il atteint aisément i fr. 5o le kilo, et 
une telle planche peut produire dans ces conditions jusqu'à 65 kilos, en 
février par exemple. 

619. Usages et propriétés. — En raison de leur arome spécial, 
les feuilles servent de condiment dans une foule de préparations culinaires. 
On les emploie entières quand elles ne doivent servir qu'à parfumer (mari-
nades, sauces, beurre noir), ou hachées quand elles doivent étre  consommées 
(omelette à l'oseille, sauce maitre d'hôtel, etc.). 

PISSENLIT 
7 araxacum  dens leonis, Desf. — (Famille des Composées). 

Nom anglais :.Dandelion, milk-gowan.  — Nom allemand : 1,5wenzahn.  

620. Description sommaire. — Plante indigène vivace, améliorée 
par la culture depuis une vingtaine d'années seulement. Les feuilles des 
variétés cultivées sont radicales, dentées et disposées en rosettes. La tige 
florale fistuleuse est terminée par un capitule de fleurs jaunes. Les fruits sont 
des akènes qui sont employés pour la semence. 

621. Multiplication. — Par semis et par éclatage des 
racines. 

Graines. — Petites, comprimées, grisâtres, terminées au 
sommet par une sorte d'aigrette courte et rude. Un gramme 
en renferme un millier environ ; le litre pèse 270 grammes. La 
faculté germinative est pratiquement de deux ans. La levée 
s'effectue 12 à 14 jours après • le  semis. 

Quantité de semence nécessaire à l'are. — 100 à 120 grammes. 
Prix de la semence. — Le petit paquet de 5 grammes vaut 

de 3o à 6o centimes ; les 15 grammes 1 fr. 5o; le kilo 13 à 15 fr. 
suivant  les variétés. 
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522. Climat. Sol. — Tous les climats et tous les sols se 
prêtent à cette culture ; mais plantez de préférence en sol fumé 
depuis quelque temps et où la fraicheur est suffisante ; vous 
aurez ainsi de belles et fortes touffes quand viendra le moment 
d'en faire usage. 

623. Épuisement. Fumure.  — Le Pissenlit est épuisant ; 
il achève de consommer la fumure qui a pu être donnée au 
profit de la culture précédente. En bon sol il n'y a pas lieu de 
lui appliquer d'engrais. En terre maigre, fumez avant de 
planter avec : 5 kilos kaïnite, 3 kilos de superphosphate miné-
ral, par are ; arrosez en outre une fois ou deux en août avec 
de l'engrais liquide. 

Attendez 3 ans avant de remettre 
cette plante sur une même parcelle. 
Lors de l'arrachage, attachez-vous 
à ne laisser en terre aucune racine, 
ni tronçon de racine, qui donnerait 
au printemps autant de pieds suscep-
tibles de gêner la culture nouvelle. 

624. Variétés. — Parmi la demi- \et  
douzaine des variétés connues, 
choisissez : FIG. 207. 

Pissenlit amélioré à coeur plein, PISSENLIT AMÉLIORÉ TRÈS NATIF.  
qui vous donnera des rosettes de 
feuilles serrées, se développant bien sous terre ou sous des 
feuilles sèches. 

Pissentit amélioré, très hâtif, à larges feuilles, que vous 
pourrez blanchir en plein air ou de toute autre façon. Il entre 
très vite en végétation au printemps. 

625. Culture de pleine terre. — Ne semez jamais directe-
ment en place comme vous avez pu le voir faire ; les inconvé-
nients sont plus nombreux que les avantages ; laissez ce mode 
de culture pour la production en grand. 

Semez le terjuin  en pépinière, dans une extrémité de planche 
que vous aurez bien ameublie ; terreautez pour recouvrir les 
graines dé r centimètre ; plombez et arrosez ensuite ; mouillez 
de temps en temps et sarclez. Quand les plants atteignent 
5 à 8 centimètres, qu'ils sont pourvus de 4  à 5 feuilles, arra-
chez-les mi-juillet ; habillez-les en coupant les racines vers le 
milieu et les feuilles vers le tiers supérieur ; plantez-les ensuite 
au plantoir, soit en planches, soit en bordures. 

Dans les deux cas, préparez avec la serfouette des rayons 
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profonds de 5 à 6 centimètres, distants de om,25. Si la ter: ,  
est sèche mouillez-la quelques heures d'avance pour plant, 
plus aisément. Placez les plants à 8 centimètres d'intervan  
bornez-les bien,. sans entourer leur collet de plus d'un cen:  
mètre, mouillez ensuite et bassinez une ou deux fois dan 
la première semaine ; binez après quinze jours. 

Un mois après vous pourrez couper l'abondant feuillage vert 
et tendre, soit pour le consommer vous-même, soit pour le 
faire manger à des lapins ; vous profiterez de cette occasion 
pour biner de nouveau. Vous pourriez encore faire une coupe 
en fin août si elle devait vous être utile ; vous laisserez le 
feuillage intact si vous n'en avez pas réellement besoin. Les 
racines grossiront avec les touffes et vous attendrez le t" dé-
cembre pour les arracher ou les débarrasser des feuilles sèches 
ou gelées afin de les préparer au blanchiment. 

Voulez-vous (pour ne pas semer tous les ans ce légume) le conserver deux 
années de suite à la même place ? Vous le pouvez :  au lieu d'arracher les 
racines pour les faire blanchir, ou de les arracher au printemps après qu'ils ont 
donné des feuilles blanchies sur place, il vous Suffira de les laisser en terre ;  
les nouvelles touffes tripleront de volume et pour l'hiver suivant vous procé-
derez encore à un étiolement sur place, prolongeant la récolte jusqu'en fin 
mars si vous le voulez. 

Les bordures de pissenlits sont quelquefois conservées deux et trois ans 
avant d'être arrachées, mais il faut alors couper les feuilles assez souvent en 
été pour que les fleurs ne viennent épuiser les racines. 

Avec cette méthode peut-être  regretterez-vous l'apparition continuelle des 
fleurs et, partant, des graines qui tendent à. propager les pissenlits dans 
toutes les cultures. 

Éclatage des racines. — Si votre semis n'a pas réussi, ou si vous ne 
disposez pas de graines, ou même si vous voulez éviter la pépinière .et le 
repiquage, sachez que vous pouvez reproduire le pissenlit en vous servant 
des racines des quelques vieux pieds que vous possédez. Ces racines, toujours 
ramifiées, présentent de petites et grosses divisions : éclatez-les toutes avec 
une lame de couteau et ne prenez que les belles. Plantez chaque pivot ainsi 
Dbtenu  comme vous le feriez 's'il était surmonté de quelques feuilles. 
Etablissez une planche ou une bordure; mouillez ensuite. Des bourgeons ne 
tarderont pas à naitre à la partie supérieure de chacun des tronçons de 
racines ; ils produiront des rosettes de feuilles absolument semblables S. celles 
des pieds issus de semis. 

Effectuez cet éclatage et cette plantation de juin à la fin d'août, mais de 
préférence en juillet. 

626. Culture forcée. Blanchiment. — Elle exige la pro-
duction des beaux pieds obtenus en pleine terre comme il a 
été dit : arrachez ces pieds avant les grands froids et mettez-
les en jauge dans un endroit abrité d'où vous pourrez les 
extraire par petites quantités chaque fois que vous jugerez 
utile de soumettre au forçage une nouvelle saison. Il serait 
maladroit de vouloir chauffer toute une récolte à la fois si 
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votre but n'est pas d'en vendre le produit. Échelonnez toujours 
les cueillettes à faire pour être certain d'avoir, en hiver, de la 
salade analogue à la barbe de capucin. 

Tous les quinze jours, du 1" décembre au 1-  mars, vous pourrez procéder 
comme suit :  sur une petite couche chaude couvrant un châssis, placez debout 
et les unes contre les autres les racines habillées que vous enlevez de la 
jauge; garnissez les vides avec du terreau ; recouvrez tous les collets de deux 
centimètres de ce méme  terreau ; arrosez ; placez sur le coffre un châssis vitré 
distant de 18 centimètres du sol intérieur et recouvrez-le  de deux paillassons 
croisés. Les feuilles réapparaîtront quelques jours après et pousseront libre-
ment à l'obscurité. Après dix ou douze jours, et pendant une quinzaine au 
moins, vous pourrez couper une salade en procédant feuille par feuille. Vous 
jetterez ensuite les racines usées. 

Vous pouvez encore, sans fumier, prétendre à une production 
hivernale en cave. 

Le 15 novembre, préparez une plate-bande de terre légère le long d'un mur 
de votre cave, en choisissant la partie la plus sombre et la plus chaude. 
Rentrez les racines arrachées et habillées de la veille, mettez les en jauge par 
lignes distantes de quinze centimètres 
et à deux ou trois centimètres sur la .  p 
ligne. Arrosez le tout, aérez la cave et 
de nouvelles radicelles vont envahir le 
sol de la plate-bande, provoquant une 
végétation lente et continue. Des feuilles 
étiolées sortiront du sol à toute époque 
de l'hiver, vous donnant ainsi l'occasion 
de les récolter progressivement. 

Forçage sur place. — Nous 
vous recommandons tout spécia-
lement le forçage sur place qui 
vous donnera pleine satisfaction 
si vous n'avez ni cave propice, 
ni fumier abondant, pour opérer 
comme il est dit ci-dessus. 

Dans une planche A B C D, large de 
i',3o,  tracez le i"  juillet, à intervalles de 
28 centimètres, cinq rayons équidis-
tants; creusez les quatre extérieurs de A 
6 centimètres et plantez-les en pissenlits 

FIG. 20.9.  — DISPOSITIF CONVENANT comme nous l'avons expliqué ; dans le 
cinquième (du centre) plantez des choux POUR LA CULTURE ET LE FORÇAGE 
Gloire d'Inquisem, des tomates, etc., en DU PISSENLIT DANS UN JARDIN. 
un mot des légumes qui disparaîtront 
au début de novembre. Traitez dans le courant de l'année chaque légume 
comme il convient. 

En fin novembre, il n'existe plus que deux séries de pissenlits de deux lignes 
chacune, séparées par un intervalle de 56 centimètres. Coupez les feuilles 
au ras. 

Creusez à cet emplacement et suivant mn op (fig. 208), une tranchée large 



302 ÉTUDE DES CULTURES SPÉCIALES. 

(te  go  centimètres et profonde de 25 à 3o centimètres. Remplissez-la de feuilles 
sèches. 

Recouvrez de ces mêmes feuilles toute la surface de la planche sur une 
hauteur de zo  centimètres. 

Quand vous voudrez commencer le blanchiment, à partir de janvier, par 
exemple, placez un coffre en bois convenant à un chàssis,  en AB FE. Au 
moyen de toutes les feuilles contenues dans la fraction de tranchée m lira  et 
sur toute la surface A B F E, faites des réchauds tout autour du coffre, avec 
ou sans addition de fumier chaud ; remplissez la tranchée mura  avec du 
fumier chaud que vous tasserez fortement ; mettez ensuite le chàssis  et un ou 
deux paillassons. La petite couche intérieure que vous aurez ainsi préparée 
élèvera la température du sol et vous verrez les feuilles de pissenlit s'allonger 
dans le coffre librement et parfaitement blanchies. Vous couperez au fur et à 
mesure de la production. 

Avant que ne cesse celle-ci, vous placez un autre coffre en EFCD en 
opérant comme pour le premier. Vous aurez de la sorte de quoi récolter sans 
interruption, jusqu'à ce que vous soyez arrivé à l'extrémité de la planche. 

Enfin sur place, et avec moins de soucis, vous pourrez pré-
tendre récolter des pissenlits tendres mais à une époque plus 
avancée. 

A cet effet, placez sur des lignes entières des sortes de toits faits avec 
deux-  planches obliques qui se toucheront par leur sommet, les extrémités 
étant obstruées. 

Si vous ne possédez qu'une bordure de pissenlits, vous pourrez procéder 
à l'étiolement sur place en vous servant d'une dizaine de pots à fleurs de 
in  centimètres : coiffez en hiver les dix premiers pieds avec ces pots; quand 
les deux ou trois premières touffes ont blanchi sous leurs pots, coupez les 
feuilles et placez les pots renversés sur trois autres pieds plus loin. Prélevez 
des salades ainsi sous les pots les plus anciennement placés et procédez ainsi 
jusqu'à complet épuisement. 

627. Rendement. Prix de vente. — Les maralchers  parisiens 
estiment que la récolte des feuilles des pissenlits qu'ils buttent à l'automne, 
est d'environ zoo à 250 kilos à l'are; leur prix-courant en mars-avril est de 20 à 
40 francs les cent kilos. 

Un châssis préparé avec couche chaude, comme pour la production de 
la barbe de capucin, produit jusqu'à 3',5oo  de feuilles valant, au coeur de 
l'hiver, de o fr. 75 à r fr. 5o le kilo. 

628. Matériel d'emballage. — Les feuilles blanchies étant très 
tendres sont sensibles aux chocs. Si vous voulez en vendre, emballez-les 
soigneusement dans des mannequins en osier en étalant les feuilles toujours 
à plat. 

629. Usages et propriétés. — Consommez les feuilles vertes ou 
blanchies, soit crues (en salade), soit cuites à la façon des épinards. Cet excel-
lent et précieux légume devrait exister dans tous les jardins potagers, quelle 
que soit leur étendue. 
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POIREAU 
Anhui  Porrunt  L. — (Famille des Liliacées). 
Nom anglais :  Leek.  — Noms allemands :  ',catch,  Porree. 

630. Description sommaire. — Plante bisannuelle dont les feuilles 
étalées en éventail au sommet sont engainantes vers leur partie inférieure, 
laquelle est ordinairement blanche et quelque peu enterrée. La tige se réduit 
à un plateau garni au-dessus des dites feuilles et au-dessous de racines 
simples et blanches. 

Le feuillage atteint 40 à 6o centimètres; la hampe florale, qui apparaît au 
printemps de la seconde année, a environ 1-2o; elle est terminée par une 
inflorescence globuleuse composée de nombreuses fleurs verdàtres  et rosées 
auxquelles succèdent des capsules anguleuses renfermant les graines. 

631. Multiplication. — Par semis exclusivement. 
Graines. — Noires, aplaties, ridées, analogues aux graines de 

l'ognon, mais plus petites. Un gramme en renferme 400; un 
litre pèse 55o grammes. La durée germinative est de 2 ans. 

La levée s'effectue ordinairement to  à t 
a 
 jours après le semis. 

Quantité de semence nécessaire à l'are. — Il faut 125 à 
t5o  grammes de graines pour un semis en pépinière pouvant 
produire les 3000  plants nécessaires à la plantation d'un are. 
Ne dépassez pas 15 grammes par mètre carré de pépinière. 

Prix de la semence. — o fr. 3o à o fr. 40 le paquet de 15 gr.; 
fr. 5o l'hectogramme. 

632. Climat. Sol préféré. — Le poireau croit dans tous les 
climats et même dans tous les sols ; il préfère les terres pro-
fondes; riches et, un peu frai  cheS.  

633. Épuisement du sol. Assolement. Fumures. — 
moo  kilos de ce légume frais exportent du sol : 2k,o92  d'azote, 
ik,259  d'acide phosphorique, 2k,979 de potasse et 2k,o88  de 
chaux. C'est donc une plante exigeante et épuisante qui ne doit 
revenir sur le même terrain que tous les 4 ou 5 ans si possible. 
Elle aime les fumures anciennes mais copieuses, ou, à défaut, 
des fumures fraîches représentées par des engrais organiques 
très décomposés. Faute d'un terrain suffisamment pourvu 
d'humus, enfouissez par are clans le sol : 

5' superphosphate minéral avant la plantation; 
2',5oo  sulfate potasse 
3' nitrate de soude (en deux fois après reprise, 

et à un mois d'intervalle). 

Les engrais liquides sont particulièrement profitables au 
poireau lorsqu'il est à moitié formé. 
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634. Variétés. — Bien que le nombre des variétés soit 
li mite à 6 ou 8, choisissez parmi celles-ci : 

Poireau gros du Midi ou (P. gros 
court), si vous habitez le Midi. Il 
est gros, productif et très hâtif. 

P. très gros de Rouen et P. 
monstrueux de Caren  tan si vous 
habitez le Nord ou le Centre. Tous 
deux sont très rustiques, gros ou 
très gros, très cultivés. 

635. Culture de pleine terre. — •  
Pour avoir des produits à peu près 
toute l'année :  

Semez en pépinière, à deux épo-
'e ques bien distinctes :  1°  en fin .fé- 

prier,  à bonne exposition (en côtière) 
avec repiquage en mai, pour avoir 
des produits de fin juillet à la fin de 
l'automne ; 2° le 15  mai avec repi-

quage le to  août, pour avoir des produits en hiver et au prin. 
temps. 

Après avoir répandu la graine â la volée, plombez le sol et terreautez-le; 
arrosez finement par la suite, sarclez, éclaircissez au besoin. Dès que les 
plants ont atteint la grosseur d'un petit 
crayon, replantez-les en place après les 
avoir habillés : â cet effet, réunissez les 
plants de choix en petites bottes de vingt 
environ et tranchez d'un coup de couteau 
la moitié des racines et l'extrémité des 
feuilles. Dans une -  planche bien ameublie 
et rayonnée â l'avance, plantez à 25 centi-
mètres sur 13, au plantoir, dans les rayons 
de 5 à  6 centimètres de profondeur ; bornez 
et arrosez copieusement au goulot. C'est 
en binant par la suite que vous arriverez à  
combler les rayons, enterrant ainsi une par-
tie du poireau. Si le sol est sec, arrosez-le 
d'avance pour planter plus aisément. Ne lais-
sez jamais souffrir de la soif les poireaux qui 
auraient une tendance à  monter à  graines. 

Quand arrivent les froids, vous 
pouvez, au lieu de les conserver en planches, les arracher et 
les réunir en jauge assez serrés ; ils continueront de grossir 
tout en tenant moins de place ; vous pourrez les abriter au 
moment des grands froids, de façon à prélever librement ce 
qui vous sera nécessaire, 

FIG.  200.  
POIREAU GROS COURT. 
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A. poireau  ravagé par l'Acrolepia  assectella;  
B. larve de l'Acrolepia ;  C. insecte parfait. 

POIREAU. 3o5  
636. Culture forcée — La culture de pleine terre laisserait 

une lacune: vous seriez sans poireau de mai à juillet. Semez 
dru sur couche chaude en fin janvier (à raison de 3o grammes 
de graines par châssis) et la levée sera complète après 8 jours ; 
aérez progressivement, et chaque fois qu'il sera possible, pour 
éviter l'excès de chaleur qui étiolerait les plants. Dès qu'en 
avril, les plants auront atteint la grosseur d'une plume d'oie, 
vous les repiquerez en place sur une vieille couche, ou sur 
côtière, ou méme  simplement en planche bien exposée. Si vous 
binez et arrosez quand il convient, vous aurez des poireaux 
de la grosseur du petit doigt, bons à vendre ou à consommer 
dès la fin de mai ou au début de juin. 

637. Régions de production. — Indépendamment de la 
Bretagne et de la Normandie, du Poitou et du Rouergue, le 
poireau est cultivé en grand dans la région parisienne à 
Groslay, Noisy-le-Sec, Croissy, Mézières, Meulan, Triel, 
Achères. 

638. Maladies et 
ennemis. — Une ma-
ladie : La rouille du 
poireau qui, certaines 
années, cause de sé-
rieux ravages dans les 
régions à grande cul-
ture ; elle est moins à 
craindre dans les jar-
dins. 

REMÈDES : Pulvérisez une 
bouillie cuprique sur le feuil-
lage  s'il est jeune. Arrachez 
les pieds atteints et vendez-
les, plutôt que de traiter des 
pieds adultes qui pourraient 
étre  invendables ensuite. 

Un insecte vraiment 
nuisible : La teigne du 
poireau ou Ver du poi- 
reau ( Tinea alliela ou Acrolepia  assectella), petit papillon 
qui pond sur les feuilles en août, engendre de petites larves 
qui ,creusent  des galeries descendantes dans le coeur et jus-
qu'au plateau inférieur ; les pieds atteints périssent (fig. 

REMEDES :  Semez prévenlivement  de la suie sur les jeunes poireaux plantés 
à celte époque. Pulvérisez au besoin une solution de savon gras à 3 pour Ion,  
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Enfin, si le rua!  est déclaré, empressez-vous de couper tous les poireaux au 
niveau du sol, pour brûler les feuilles, et partant les larves qui, peut-étre,  ne 
sont pas encore descendues plus bas. Binez ensuite et arrosez avec un engrais 
liquide. 

639. Porte-graines. — Dès que vous avez porté votre choix 
sur un, deux ou plusieurs sujets particulièrement méritants à 
vos yeux, arrachez-les en fin octobre ou novembre et plantez-
les de suite à 3o ,centimètres d'intervalle là on vous voulez 

qu'ils fructifient. Au printemps sui-
vant vous tuteurerez les hampes 
florales ; les graines seront mûres 
en août. Récoltez alors les inflo-
rescences pourvues d'une fraction 
de la tige, réunissez-les en un paquet 
que vous suspendrez sous un hangar 
ou dans votre grenier. Vous les 
battrez pour les ensacher quand 
vous en aurez besoin, car les graines 
se conservent mieux dans leurs 
capsules que dans un sac. 

640. Durée de la culture.  — Les 
poireaux obtenus sur couche don-
nent leurs produits après 4 mois et 
demi ou 5 mois. Ceux de pleine terre 
sont adultes après 5 mois. 

641. RéColte.  Vente. Conserva-
tion. — Les poireaux étant toujours 

FIG.  212,  
d'autant plus savoureux qu'ils sont 

BOTTE DE POIREAUX PREPARnS  plus jeunes, n'attendez pas qu'ils 
POUR LA VENTE EN HIVER. soient trop gros pour les consom- 

mer : commencez à en prélever dans 
la planche, surtout au printemps, dès qu'ils ont la grosseur 
d'un doigt. Plus tard, prenez-les complètement formés. Si vous 
pensez à la vente, constituez des bottillons de 3 ou 4 poireaux 
que vous vendrez o fr. Io  au printemps, puis d'autres de 2 poi-
reaux qui vaudront o fr. o5 un peu plus tard. En hiver, faites 
des bottes de 12 ou de 25 beaux poireaux (fig. 212), suivant 
l'habitude du marché local. 

Les Loo bottes, cotées en juillet-août 4o à 5o fr. aux Halles 
de Paris, valent zo  à 3o fr. en octobre, 25 à 5o fr. en janvier et 
15 à 25 fr. en avril-mai. 

Nous avons déjà dit qu'il suffisait, pour conserver ce légume 
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rustique, de le laisser en place ou de le mettre en jauge en 
novembre pour l'abriter en cas de mauvais temps et faciliter 
ainsi l'arrachage. 

642. Rendement. — Les maraîchers de la banlieue de Paris 'qui 
peuvent irriguer à l'eau d'égout, retirent net par hectare de cette culture 
z000, 2500  et jusqu'à 3000 francs. Ils estiment la recolte par are à 175 bottes 
de 4 kilos ou 275 bottes de z`5  o. 

Dans les terres de jardins, vous pouvez compter retirer normalement par •  
are environ 3000 poireaux pesant ensemble, suivant leur grosseur, 550 à 
700 kilos. 

643. Usages. Propriétés. — Le pied blanchi du poireau est la partie 
spécialement utilisée en cuisine ; mais les feuilles vertes sont elles-meules  
bonnes. 

Vous pouvez le consommer cuit : en soupe, en salade, ou sauté au beurre 
ou à la crème. 

Aux yeux de beaucoup, le poireau passe pour un légume bienfaisant 
capable d'enrayer un rhumatisme, de combattre l'anémie. Le bouillon de 
poireau est, paraît-il, bon pour l'estomac et le sang. 

POIRÉE 
Beta  vulgaris L. — (Famille des Chenopodées). 

Nom anglais : Swiss -chard  beet.  — Nom allemand : Rt.icskohy Becte. 

644. Description sommaire. — La Poirée, ou Bette, est une sorte 
de betterave chez laquelle, par suite de cultures raisonnées, les feuilles, et 
notamment le pétiole et la nervure médiane, ont pris un volume considérable, 
contrairement à la racine qui est restée peu charnue et ramifiée. Vous ne 
rencontrerez plus ce légume chez les maraîchers, mais il a sa place dans les 
cultures bourgeoises et d'amateurs. I.a  partie charnue est couramment 
appelée carde.  

645. Multiplication: — Par semis. •  
Graine. — Semblable à celle de la betterave, un peu plus 

petite cependant. Un gramme en contient 6o; un litre pèse 
200 grammes. 

La durée germinative est de 6 ans. La levée s'effectue après 
10  à 1 2 jours de semis. 

Quantité de semence nécessaire. — Semez en pépinière à 
raison de 3 à 4 grammes par mètre carré ou directement en 
place avec 6o grammes par are. Pour la consommation 
de votre famille un gramme suffira. 

Prix de la semence. --  o fr. o5 le gramme; 15 grammes 
pour o fr. 15; Zoo  grammes pour o fr. 80. 

646. Climat. Sol. Fumures. — Partout en France vous cul-
tiverez la poirée; elle vient dans toutes les terres  de jardin et  •  
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donne d'énormes feuilles en terre assez riche, surtout si, 
mois après l'éclaircissage des plants, vous l'arrosez avec un 

engrais liquide. 

647. Variétés. — Parmi les quelques variétés existantes, 
choisissez :  

P. blonde à carde blanche, aux pétioles très développés, 
tendres et assez savoureux. 

Les var. P. à carde rouge et P. jaune du Chili sont à la fois ornementales 
et comestibles. 

•  648. Culture de pleine terre. — Voulez-vous produire une 
forte quantité de cardes? 

Préparez une planche soit en mai soit en juin; tracez au cordeau 3 rayons 
distants de 45 centimètres au moins et profonds de 4 centimètres ; arrosez au 
goulot le tond de ces rayons. Semez les graines par z ou 3 à la fois tous les 
35 centimètres :  comblez les rayons avec le dos du râteau.  Quand les plants 
ont 2 ou 3 feuilles, éclaircissez-les en n'en  laissant qu'un aux intervalles voulus 
(o-,35  x o',45). Par la suite, binez et arrosez jusqu'à la récolte. 

Si vous ne voulez produire que pour votre consommation per 
sonnelle, contentez-vous de ne semer, en bordure par exemple, 
que quelques pieds (six ou huit). 

Indépendamment du semis en place, vous pouvez semer en pépinière pour 
repiquer plus tard en place, quand les plants ont 4 ou 5 feuilles. 

649. Maladies et ennemis. — Les Bettes ont à redouter les 
ennemis déjà signalés pour la Betterave (voir page 142). 

650. Récolte. Conservation. —  Coupez les feuilles une à 
une; commencez par les plus fortes et cela deux mois après le 
semis. C'est d'aoùt  à fin octobre que les produits sont les plus 
abondants. 

Pour la vente, réunissez les feuilles par bottes de 6 feuilles et vous en 
obtiendrez environ 20 centimes. 

En raison de sa rusticité relative, vous pourrez poursuivre la récolte jus 
qu'aux gelées ; mais par prudence arrachez quelques pieds au 15  novembre 
et plantez-les dans la terre de votre cave ou de votre magasin à légumes ; à 
la façon des cardons, les feuilles se conserveront et blanchiront à leur aise. 

651. Usages. Propriétés. — Le limbe vert des feuilles pourra être 
consommé cuit, en mélange avec l'oseille, dont l'acidité se trouvera atténuée. 

Détachez les pétioles et nervures très charnues, laissant le li mbe de côté ; 
coupez en morceaux de la longueur d'un doigt et larges de 3 centimètres; 
retirez les fils pouvant exister sous l'épiderme; faites cuire et accommodez 
comme pour le cardon au jus, au blanc, ou en gratin. Quoique moins fine  
au goût, la carde rend des services dans les mcnagq,  
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POIS 

Pisum  sativum  L. (Famille des Légumineuses). 

Nom anglais :  Pea.  —  Nom allemand : Ertse.  

652. Description sommaire. —  Plante annuelle, aux tiges grêles, 
atteignant de cc,25  à 2 mètres de hauteur. Les feuilles comp6sées  ont leur 
nervure principale terminée en vrille, ce qui leur permet de s'accrocher à des 
supports (rames). Les fleurs blanches et papilionacées naissent solitaires ou 
réunies par deux, à l'aisselle des feuilles. Des gousses de 4 à il  centimètres 
succèdent aux fleurs et renferment les graines au nombre de 5 à Io. 

653. Multiplication. — Le Pois se reproduit toujours par 
sentis des graines. 

Graines. — Rondes de 3 à 5 millimètres de diamètre; tantôt 
lisses, tantôt ridées, suivant les variétés; couleur bl6nd-
jaunâtre  ou vert pâle. Le litre de pois pèse de 7oo  à 800 gr. 

La durée germinative est pratiquement de 3 ans. La levée 
des graines a lieu le plus souvent 15 à 20 jours après le semis; 
avec les semis précoces elle ne s'effectue souvent qu'après 
t mois. 

Quantité de semence nécessaire à l'are. — 2 litres 1/4 à 
2 litres 3/4. 

Prix des graines. — Suivant variétés : 25o grammes, o fr. 5o 
environ; Soo  grammes, o fr. 90 à t franc; t kilo, t fr. 4o 
à 2 francs ; io  kilos, 12 francs environ. 

654. Climat. Sol préféré. — Il vient partout en France, 
mais les régions tempérées et humides sont celles qui lui con-
viennent le mieux. Il redoute les sécheresses de l'été et. par-
tant, ne vient bien qu'au printemps et un peu à l'automne; dans 
le Midi il ne s'accommode que de la culture hivernale. 

Il a besoin de beaucoup d'air et du plein soleil. N'essayez 
pas de le cultiver à l'ombre ou dans un jardin trop resserré. 

Les terres légères, fraîches, de consistance moyenne, lui 
conviennent tout spécialement. Seuls les sols trop calcaires ou 
trop humides déterminent une chlorose générale et un état 
languissant. 

655. Épuisement du sol. Rotation des cultures. Fumure. 
— D'après MM. Fondard et Gauthié, t000 kilos de pois 
(gousses et plantes) renferment 8',847  d'azote, 3',647  d'acide 
phosphorique, 4',3o1  de potasse et 1k,785  de chaux. Elle se 
refuse à croître plusieurs années de suite dans une même terre : 
attendez 3 ans. Le pois n'exige pas une fumure élevée, l'essen- 



FIG.  213. —  POIS SANS PARCHEMIN 
NAIN NATIF BRETON. 
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tiel  est qu'elle soit assimilable. Il est inutile en culture de 
saison de recourir à l'emploi d'engrais azotés, puisqu'il s'agit 
d'une légumineuse qui se nourrit en partie de l'azote de l'air; 
cependant un apport de ik,25o  de nitrate de`  soude par are pro-
duira un très bon effet si vous le faites sur vos premières sai- 
sons, aussitôt après la levée, de façon à activer la nitrification 
qui, à cette époque, manque d'activité vous obtiendrez avec 

ces premiers semis, sous verre 
comme en côtière, une précocité 
sensible. 

Mais d'une façon générale, semez 
vos pois après avoir enfoui par un 
labour, dans I are :  2',5430  de su- 
perphosphate d'os et ik,2oo  de 
chlorure de potassium (en février) 
ou bien : 5 kilos scories et 4 kilos 
kaïnite en octobre-novembre. 

656. Variétés. — Leur nombre 
en est très grand ; la plupart 
d'entre elles fournissent des pois 
à écosser, c'est à-dire dont on con- 
somme les grains seuls ; quelques 
variétés, dites pois mange -tout ou 
scias parchemin, donnent des 
gousses bonnes à consommer en- 
tières et qui par conséquent ne 
s'écossent pas. 

Si vous voulez essayer la culture 
d'une de celles-ci, choisissez :  

Pots MANGE-TOUT SANS PARCHE- 
MIN. — Pois sans parchemin corne de bélier à rames, hauteur 
1-,36,  fleurs blanches; nombreuses gousses blanches de Io à 12 centimètres 
sur 2 et 3 de large, souvent contournées. Très fertile. 

P. sans parchemin demi-nain hdtif  breton, peut se passer de 
rames malgré la hauteur des tiges (ce,65),  celles-ci sont très robustes et 
bien fertiles; les gousses atteignent 6 centimètres et sont très tendres. 

Pour obtenir des pois à_écosser  (à manger verts), vous avez 
le choix entre des variétés à rames qui exigent l'emploi de 
tuteurs, mais qui sont très productives, des variétés demi- 
naines qui, à la rigueur, peuvent se passer de rames, surtout 
si vous pincez les extrémités des tiges, et enfin des variétés 
naines qui donnent de moindres récoltes mais qui n'exigent 
pas de tuteurage. 
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FIG.210. — POIS  
RIDÉ DE KNIGIIT  

A RAMES. 
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Portez de préférence votre choix sur les variétés à écosser 
ci-après, qui ont fait leurs preuves et vous donneront certaine-
ment satisfaction. 

A rames (à ramer en conséquence) : GRAIN 
ROND BLANC. — P. Prince Albert, om,8o  
de hauteur, bon pour la culture en plein 
champ et la vente au marché. 

P. Caractacus, 0"',90, bon pour la cul-
ture en plein champ et le marché. 

P. Michaux ordinaire de Sainte - Cathe-
rine,  I mètre de hauteur, bon pour la cul-
ture en plein champ et la vente au marché. 

GRAIN ROND VERT. — P. Express à 
longue cosse, om.75,  pour jardins. 

GRAIN RIDÉ BLANC. — P. 
ridé de Knight, sucré à 
rames, tm,8o,  résiste à la sé-
cheresse. 

P. Gradus, om,85,  le plus 
hâtif des ridés. Pois PRINCE ALBERT. 

GR. RIDÉ VERT. — P. 
Duc d'Albany, I m ,40,'  grandes cosses de 12 centi-
mètres,  pour amateur et exposition. - 

Demi-nains (exigent de petites rames ou le pince-
lent)  

GR. ROND VERT. — P. Plein 
le panier ou Filbasket, 
pour saison d'été. 

PLEIN -LE-PANIER. GR. RIDE BLANC. — P. Bi- 
shop à longue cosse, o'",6o.  

GR. RIDÉ VERT. — P. ridé vert, Sans-pareil,  
o',65.  

P. ridé nain vert hatif,  om,7o.  

Nains (n'exigeant pas de rames) :  

GR. ROND VERT . —  P. Blue Peter (Mac Lean's), 
0',25,  remplace avantageusement P. nain hàtif  à châssis. 

P. Orgueil du marché, o',4o,  larges feuilles. A 
Taire  avant les chaleurs, ou a mi-ombre. 

GR. RIDÉ VERT. —Merveille d'Amérique, om,35, 
trés  précoce et très productif. 

P. Serpette merveille, cosses très longues et accouplées. 

657. Culture de pleine terre. — La culture du pois est simple 
et rémunératrice, et cependant dans nombre de contrées, 

FIG. 211.— POIS 
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même au voisinage de grandes villes, sa culture est inser  
samment développée. Nous appelons l'attention des petits ce:  
tivateurs, des amateurs et ouvriers sur l'intérêt qu'il peut y avo, ,  
pour eux à mettre en valeur ou à louer des terres à un prix 
raisonnable. Après la récolte des pois, il est toujours possible 
d'obtenir, en culture dérobée, la production d'un autre légume :  
haricot vert, poireau, chou d'hiver, chou-fleur, navet, etc.... 

Semez : 1 °  EN SEPTEMBRE ET OCTOBRE. — SI vous habitez le 
Midi, vous pourrez alimenter les marchés du Nord à partir de 
février-mars. Servez-vous des variétés P. Prince Albert et 
P. Caractacus.  

2° LE, 25 NOVEMBRE. — Dans le Centre, mais en côtière, la 
variété P. Michaux ordinaire dit de Sainte-Catherine, que vous 

abriterez légè-
rement au mo-
ment des plus 
grands froids, 
de façon à ré-
colter en fin 
mai. 

*t.eY  •  3° Du 15 FÉ- .  VRIER AU 25 
MARS. — Dans 
le Centre et le -  _  
Nord, les va- 

riu.  217. — Pois NAIN MERVEILLE D'AMÉRIQUE. riétés hâtives 
ou demi-hâ-

tives: Prince Albert, Caractacus, Orgueil du marché, Merveille 
d'Amérique, Blue Peter; vous récolterez en fin niai et juin. 

4° Du 25 MARS AU 15 AVRIL. — Les variétés demi-hâtives et 
tardives suivantes :  P. Michaux de Hollande, Ridé de Knight, 
Duc d'Albany, Bishop que vous récolterez en juin. 

5° Du 15 AVRIL AU 15 MAI. — Les variétés P., ridé  de Knight  
et Plein le panier, qui bravent un peu mieux les chaleurs; 

6° Du 15 JUILLET AU I" ÀOUT. — La variété Prince Albert ou 
bien Orgueil du marché (au pied d'un mur à l'est) pour avoir 
des petits pois en automne. 

Quelle que soit la date du semis, vous pouvez opérer celui-ci 
en rayons ou en poquets. 

Quand il fait froid, placez les graines assez profondément 
8 centimètres en novembre; réduisez à 6 centimètres en 
février et 41  5 centimètres de mars à août. 

Ne craignez jamais de trop espacer les touffes et les 
planches entre elles. 
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Si vous semez en lignes, faites pour les pois nains des 
séries de 3 lignes, espacez ces lignes de 35 centimètres et 
laissez 6o  centimètres entre deux séries; avec les pois à rames, 
espacez deux lignes de om,6o et deux séries de om,80.  Les séries 
de deux lignes constituent autant de petites planches, tandis 
que les écarts plus grands servent de sentiers. 

Ouvrez les rayons à la serfouette à la profondeur que nous 
avons indiquée. 

Déposez les graines à la main et au fond, tous les 15  milli-
mètrès  ou les 2  centimètres (var. naines) ou tous les 3 à  4  cen-
timètres (var. à rames). 

Si vous opérez en novembre ou en février, recouvrez les 
graines en abattant du côté sud seulement le bord du rayon; 
en mars et avril nivelez les deux bords; si enfin vous semez 
en mai n'abattez que le bord du côté du nord. Dans le premier 
cas vous faciliterez l'arrivée des rayons solaires ; dans le troi-
sième vous l'éviterez. 

Si vous semez en poquets des variétés naines ou demi-naines, 
ne faites que 3 rangs puis un sentier avant les 3 rangs suivants. 
Les plantations en carrés, très serrées, sont loin de donner 
normalement dans les parties centrales. Faites des trous 
de om,o5, om,o6  ou om,o8 comme il a été dit, distants entre eux 
de o,25  ><  om,3o (nains) ou om,3o x Om,40  (demi-nains); déposez 
au fond de chacun 6 à 
8 pois; recouvrez : en 
nivelant si vous opérez 
en pleine saison, en 
abattant la terre au sud 
si vous êtes  en no-
vembre ou en février, 
ou en l'abattant seule-
ment au nord en lais-
sant une 'butte  au sud 
s'il s'agit d'un semis 
d'été. 

En sol léger, ne crai- Fm.  2,8. — Pots RAMÉS. 

gnez pas de piétiner le Les raines placées en dedans des lignes de pois 
terrain après  le  semis. eext Isd'erietouiricehnaleilz itt ateus stouliiet llaes rdttc'goeitse  pcoe iiiiivi;elin  et 

Vous  pouvez à  la faite librement en se tenant dans  les sentiers. 
rigueur semer provi- 
soirement  dans les sentiers de la laitue à couper ou des radis. 

Soins culturaux. —  Huit ou dix jours après la levée complète, 
pratiquez un binage qui hâtera la végétation ; trois semaines 
plus tard, binez encore en buttant légèrement  le pied des tiges.  



Fia. 219. 
ASPECT DES RAMES 

PRÉPARÉES ET ENFONCÉES 
EN TERRE. 
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Des que celles-ci ont 15 centimètres, placez les rames s'il y a 
lieu et en dedans des lignes de pois, les extrémités supérieures 
se touchant. De cette façon les gousses se forment à l'exté 
rieur des rames, face aux sentiers et sont d'une cueillette aisée. 

Pour préparer des rames prenez des branches de chêne 
rameuses dans les fagots de petit bois ; dégagez leur base et 
appointez-la en 3 coups de hachette (fig. 219). Conservez-leur 

plusieurs ramifications et une longueur 
totale de im,3o  pour les variétés demi-
naines ou 2 mètres pour les variétés éle-
vées. Piquez-les obliquement à 20 centi-
mètres sur les lignes ou en face des 
poquets :  les pois ne tardent pas à s'ac-
crocher après elles. 

658. Culture sous verre. — La cul-
ture forcée faite de décembre à février, 
sur couche, ne vous donnera guère de 
satisfaction.  

Semez préférablement en février, sous 
châssis à froid pour constituer une cul-
ture hâtée : sur une côtière ou dans une 
planche abritée placez un coffre pouvant 
recevoir 4 châssis ou davantage; faites 
3 rayons de 6 centimètres dans le sens 

longitudinal de la planche; semez à un centimètre d'intervalle 
des graines de P. Merveille d'Amérique ou P. Blue Peter; nive-
lez, arrosez si la terre est sèche et placez les châssis sans air 
jusqu'à la germination. Aérez alors progressivement, binez, 
arrosez, et finalement retirez les châssis vers le Io  avril quand 
les plants ont 15 centimètres. 

Vous avancerez ainsi la récolte au point de cueillir au com-
mencement de mai. 

659. Pincement ou écimage. — En grande culture surtout, 
il est d'usage de supprimer l'extrémité des tiges (en les cou-
pant avec les ongles ou plus simplement avec une faucille 
légère), dans le but de hâter la formation des premières 
gousses. 

Vous pouvez également écimer dans votre jardin :  au-dessus 
de la cinquième fleur (5'  maille), vos pois de pleine terre les 
plus précoces, et au-dessus de la 7° ou 8° maille les pois de 
pleine saison. Non seulement vous obtiendrez des produits 
plus beaux et plus précoces, mais vous donnerez de la consis- 
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tance aux tiges que vous pourrez vous dispenser de ramer s'il 
s'agit d'une variété demi-naine. 

Ne pincez jamais les variétés s'élevant à plus de im,2o,  et 
surtout celles qui s'accommodent le mieux des chaleurs ét  
'celles qui produisent abondamment à l'extrémité des tiges 
(P. ridé de Kniglit  à rames, P. de Clamart). 

660. Comment avoir des pois toute l'année. — En combinant 
adroitement les époques de semis : 1• février sous verre ; 15 février en côtière; 
1" mars, 15 mars, 15 avril, 15 mai, 15 juillet et 15 août en planches, vous aurez 
des petits pois une partie de l'année. Pour combler les lacunes, vous pourrez 
recourir aux conserves Appert qu'il vous est toujours facile de préparer 
quand est venue l'époque de la grosse récolte (juin). 

661. Régions de production. — La statistique agricole 
de 1907, du Ministère de l'Agriculture, accuse pour la France : 
23 199 hectares produisant 304873 quintaux de pois d'une 
valeur de 9 937 584 francs. 

Les départements ci-après possèdent de 160  à 2400 hectares de 
pois : Basses-Alpes, Ardèche, Ariège, Aveyron, Calvados, Can-
tal, Charentes, Corrèze, Côtes-du-Nord, Doubs, Haute-Garonne, 
Gers, Gironde, Lot, Lot-et-Garonne, Manche, Meurthe-et-
Moselle, Nord, Pas-de- Calais, Haute-Savoie, 
Somme, Tarn-et-Garonne, Var, Vienne, Vosges. 

662. Maladies et ennemis. — Cinq maladies 
cryptogamiques. — L,e  Blanc ou oïdium (Erysiphe 
continuais)  s'attaque aux feuilles qui se recouvrent 
d'une efflorescence blanchâtre et ne peuvent plus 
se développer; il est fréquent dans les cultures 
sous verre ou d'été. 

REMÈDE: Soufrez préventivement la plantation au moyen  
d'un soufflet; non seulement le soufre agit préventivement, 
mais il constitue un excitant pour le pois. 

L'Anthracnose du pois (Ascochyta Pisi), le 
Mil tiou  (Peronospora ViciEe)  et la Rouille du 
Pois (Uromyces Pisi), sont trois maladies s'atta-
quant au feuillage, assez rarement d'ailleurs.  FIG.  220. 

ANTIIRACNOSE  
REMÈDE COMMUN :  Pulvérisez une bouillie bordelaise sur DU POIS 

le feuillage dès qu'il a atteint 15 centimètres. ( Ascochyta  
Pisi) Lib. 

Le Pied noir (Thielavia hasicola)  attaque et 
noircit le collet ou même les racines du pois; assez rare. 

REMÈDE Arrachez et brûlez les plantes atteintes. Laissez 3 ans sans pois 
la parcelle contaminée. 

VEcIgR•  — Culture potagère. I I 



FIG.  221. 
BRUCFIE  DU SOIS. 

Coléoptère dont la 
larve rend les pois 
véreux. 
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Quoique assez nombreux les ennemis principaux sont repré- 
sentés par 7 insectes et divers animaux. 

La Bruche du pois (Bruchus pisi), petit charançon qui pond 
sur les jeunes gousses et dont la larve s'enfonce peu à peu 
jusqu'aux grains dans l'intérieur desquels elle vit et se méta-
morphose après en avoir vidé l'intérieur. De telles semences 
dites «  bruchées » ne peuvent plus germer lorsqu'on les sème. 
Vous les reconnaîtrez  en les plongeant dans l'eau ; elles sur-
nagent tandis que les bonnes graines, plus denses, vont au 

fond. Ne semez jamais de pois bruchés si 
vous ne voulez pas ensemencer en même 
temps en bruches votre culture. 

REMÈDES : Vous pouvez éliminer et détruire les graines 
détériorées après triage dans l'eau; mais si vous avez 
remarqué que vos semences étaient percées d'un trou 
rond, en fermez-les dans une caisse fermant bien et mettez 
avec elles un peu de sulfure de carbone (So grammes 
pour un hectolitre) dans une soucoupe. Après six heures, 
relirez le liquide restant : les vapeurs toxiques du sul-
fure ont réussi à tuer les larves. 

Si à l'époque ordinaire du semis vous avez un reli-
quat de graines dont quelques-unes vous semblent étre  
bruchées,  gardez-vous bien de les laisser à l'air libre; les 
charançons (parfaitsl  sortiraient et iraient pondre dans 
vos cultures. Gardez les graines dans un sac en papier 
et si les cnarançons  sortent des semences ils ne sorti-

ront pas du sac et périront sans se reproduire. Des graines de 2 ans ne 
possèdent jamais de bruches.  

La Pyrale du pois (Grapholita pisana), dont la larve blanche 
du papillon rend les pois véreux en été. 

REMEDÉ  :  Détruisez les cosses et les grains véreux en les plongeant dans 
une solution cuprique ou dans l'eau chaude. 

Le Puceron vert suce les feuilles qu'il recroqueville, cer-
taines années surtout. Pulvérisez du jus de tabac renfermant 
i  gramme de nicotine par litre. 

Les Limaces grises, quand elles abondent, coupent les pre-
mières feuilles ; pulvérisez le soir, au crépuscule, une solution 
d'alun à 2 grammes par litre. 

L'Otiorhynque  les découpe en un feston ou les mange à leur 
base. 

L'Anguillule dévore les germes au fur et à mesure que 
s'effectue la germination sous terre. 

Le Notophallus  major, petit acarien noir et rouge qui, dans 
le Midi, suce les feuilles qui se dessèchent. 

REMÈDE : Désinfectez le sol en octobre avec du sulfure de carbone. Roulez 
les graines, avant de les Setner,  dans de la  poudre de minium ou dans une 
émulsion d'eau de savon et de pétrole. 
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Les moineaux, les mulots, les souris mangent les graines, 
soit sur pied, au magasin ou en terre. 

663. Porte -graines. — Vous faut-il une petite quantité de 
pois pour la semence de l'année suivante ? 

Laissez grossir toutes les premières gousses dans une moitié de planche 
qui commence à donner, ne cueillez en vert que les dernières et vous récol-
terez les grosses gousses bien pleines une fois sèches. Vous pourrez être sûr 
d'avoir de bonnes semences ; vous les battrez et les mettrez en sacs. 

Voulez-vous produire davantage de graines? 

Réservez une planche entière semée en avril; pincez toutes les extrémités 
des tiges au-dessus de 6 fleurs (6 mailles) pour éviter la production de gousses 
retardataires et de graines mal constituées; laissez mûrir, et quand les 
gousses seront sèches, arrachez le tout, battez et ensachez dans des sacs en 
toile. 

664. Durée de la culture. —  Vous récolterez des pois verts 3 mois 
à 3 mois et demi après le semis, lorsqu'il s'agira de variétés hétives  faites à la 
fin de l'hiver à bonne exposition; il s'écoulera 4 mois à 4 mois et demi si vous 
employez des variétés plus tardives ou d'été et enfin 6 mois pour récolter des 
grains secs. 

665. Récolte. —  En grande culture, la cueillette est faite 
en deux fois : après avoir récolté sur un pied ou sur une touffe 
on la renverse ; toutes sont couchées dans le même sens. 
Quelques jours plus tard tous les pieds sont arrachés, puis 
cueillis par des enfants ou des femmes. 

Dans votre petit jardin, cueillez tous les 3 jours pendant 3 à 
4 semaines et ne craignez pas d'arroser pour assurer la forma-
tion des dernières gousses. 

Ne détachez que les gousses bien constituées, dans lesquelles 
les pois vous semblent assez développés ; employez vos deux 
mains pour ne pas casser les tiges. Plus les pois sont fins et 
plus ils sont délicats au palais ; mais choisissez-les un peu plus 
gros ils font plus de profit. 

La récolte peut être suivie de l'écossage, puis du triage. 
Une femme peut cueillir 5 à 8 kilos de gousses 4i-l'heure,  soit 
70 à 8o kilos par jour. 

666. Conservation. — Pour vous-même, cueillez et mangez 
les pois le jour même. Pour la vente, livrez les gousses aussi 
fraîches que possible, cueillies du jour ou de la veille. Les 
envois qui ont plusieurs jours n'ont ni la 1-lierne  qualité ni la 
même valeur ; les grains sont durs et peu appréciés. 

Les conserves Appert sont d'un usage courant, non seule-
ment dans l'industrie qui emploie des boites de fer-blanc 
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soudées, mais beaucoup aussi dans les familles qui utilisent de 
simples bouteilles ou des flacons en verre. 

Mettez des pois frais et de même grosseur dans des bouteilles de façon à 
les bien remplir; bouchez fortement, ficelez les bouchons; enveloppez les 
bouteilles d'un gros linge ou d'un paillon; placez-les debout dans une lessi-
veuse et remplissez-la d'eau jusqu'au bas des bouchons. Faites chauffer ; 
comptez deux heures de pleine ébullition ; retirez le feu et laissez refroidir le 
tout sans déboucher la lessiveuse; retirez les bouteilles, cachetez les bou-
chons et couchez les bouteilles à la cave. Vous aurez ainsi votre provision 
pour l'hiver. 

Dans l'industrie les pois sont blanchis, emboîtés à chaud et les vides 
remplis avec une solution encore chaude préparée avec :  sel, sucre, oignon, 
laitue, sariette. Les boites der litre n'exigent plus alors qu'une pasteuri-
sation à l'autoclave de 15.  minutes à 115°. 

667. Rendement. — Vous pouvez récolter par are :  oci  à lao litres 
de pois en cosses pouvant donner 13 à 15 litres de pois verts écossés ; ou bien 
25 litres de pois secs à purée ou de pois de semence. 

Les pois verts sont vendus :  fins, moyens ou gros. 

668. Matériel d'emballage. — Vous pouvez conduire vos pois en 
gousses au marché voisin, dans n'importe quel modèle de panier. Tous les 
envois du Midi à destination de Paris se font dans des sacs en toile; les pre-
miers seulement sont mis en corbeilles coniques ou en cr.igettes.  

669. Usages. Propriétés. — Le pois est un aliment très nour-
rissant (féculent et riche en matières azotées digestibles). Consommez-le 
sec, cuit en purée, après l'avoir débarrassé de sa pellicule; il prend alors le 
nom de «  pois cassé ».  

Consommez-le vert : r cuit avec sa gousse entière quand elle est à moitié 
formée (pois mange-tout); z°  en grain, frais ou conservé. 

Vous pouvez préparer les petits pois au naturel ou au beurre, gratinés, à 
la laitue, au roux, à l'anglaise, au lard ou au jambon. Servez à vos invités 
un canard ou des pigeons aux petits pois. 

POMME DE TERRE 
Solanum tuberosum L. — (Famille des Solanées)... 

Nom anglais : Potato. — Nom allemand :  Kartoffel.  

670. Description sommaire. — Plante vivace par ses tubercules 
qui ne sont autres que des tiges souterraines renflées et riches en fécule. Ces 
tiges sont reliées aux tiges aériennes (annuelles) qui portent des feuilles com-
posées, aux folioles relativement souples, et se terminent le plus souvent par 
des inflorescences de fleurs blanches ou violacées. Toutes les variétés ne 
fleurissent pas; certaines fleurissent sans donner de fruits sous notre climat. 
Les fruits sont des baies globuleuses charnues, qui contiennent au centre 
quelques graines. 

671. Multiplication. — En pratique, multipliez la pomme 
de terre exclusivement par tubercules; les graines ne  repro- 
duisent pas fidèlement les variétés et ne étonnent des produits 
qu'après 2 ou 3 ans. Le semis n'est utilisé que par les cher- 
cheurs de variétés nouvelles. 
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La multiplication par bourgeons accompagnés d'un fragment d'épluchure 
a été préconisée pendant la guerre. La plantation doit en être faite en 
rayons, les bourgeons verdis à la lumière étant distants de e°,25  seulement 
sur la ligne. Chaque pied donne en fin d'année un à trois tubercules assez 
volumineux. 

Choisissez des tubercules de la grosseur d'un oeuf moyen ; 
ou à défaut de plus gros tubercules, bien faits et sains, que 
vous couperez lon-
gitudinalement  en 
deux au moment de 
les planter (quel-
ques heures avant, 
de façon à laisser 
ressuyer les plaies). 
Si vous les couplez 
transversalement, 

vous risqueriez d'a-
voir une moitié su-
périeure qui porterait tous les germes et une autre inférieure 
dite ombilicale »  qui en serait dépourvue. D'autre part l'expé-
rience vous apprendrait bien vite que, même si elles étaient 
pourvues d'un ou deux germes, ces moitiés -inférieures se-

raient moins fertiles que les autres, 
ce qui atténuerait votre production. 

En culture de primeurs, vous serez 
souvent obligé de vous contenter de 
tubercules ayant le volume d'un bon 
bouchon. 

Vous aurez toujours intérêt à faire 
germer d'avance, sur des clayettes, les 
pommes de terre que vous réservez 
comme semences. Cette précaution 
sera d'autant plus nécessaire que 
vous voudrez planter tôt. Les tuber-
cules rangés, les germes en haut et à 
touche-touche sur une petite clayette 
(fig. 222) quelque temps après l'arra-
chage ou en novembre au plus tard, 
puis remisés dans un local sec et peu 
éclairé, émettent à leur sommet un 
gros germe renflé (fig. 223), les laté-
raux restant peu apparents ; les tuber-
cules mis sur clayette trop tard ou 

développent plusieurs germes cylin- 

FIG. 222. — CLAYETTE A POMMES DE TERRE. 

laissés en tas à la cave 

FIG. 223. — POMME DE TERRE 
MARJOLIN GERMÉE. 

Le bourgeon terminal est seul 
développé; il porte a  ,sa base 
des rudiments de racines qui 
assurent une rapide végéta-
tion aussitôt la mise en terre. 
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driques et cassants qui ne produisent pas avec la même régu-
larité ni avec autant de précocité. 

En plantant il y a lieu de rejeter tous les tubercules mâles, 
c'est-à-dire stériles  vous les reconnaîtrez  à leurs yeux qui 
restent inertes ou qui ne donnent naissance qu'à des germes 
filiformes, non viables. 

Plantées sur couche ou sous châssis à froid, les pommes de 
terre émettent des tiges Io  à 12 jours après la plantation: en 
plein air les tiges apparaissent hors du sol après 12 ou 20 jours 
suivant la température (avec les tubercules germés); ou après 
25 jours avec les tubercules non germés. 

Quantité de semence nécessaire à l'are. — Il faut i000 tuber- 
cules appartenant à des variétés précoces, 450 à 5oo tuber-
cules d'Early suffisent. Comptez 16 tubercules de Marjolin 
ou de Victor par châssis en culture forcée ou hâtée. 

Vente des tubercules de semence. — Les variétés très précoces 
se vendent germées, ou non germées (en vrac); les variétés 
potagères de pleine terre sont vendues en vrac. 

672.Climat.Sol  préféré. — La pomme de terre réussit 
partout en France, mais elle s'accommode tout spécialement 
des climats doux et brumeux où elle donne d'abondants pro-
duits. 

Les sols légers ou bien meubles, les terres sableuses, les 
terres franches bien cultivées, les terres de jardin moyenne-
ment  riches en terreau lui plaisent beaucoup. En terre tour-
beuse comme en sol frais, elle est très fertile mais de qualité 
inférieure. Ce sont les sols très perméables et les terres de 
montagne qui donnent les tubercules les plus savoureux. 

673. Épuisement du sol. Assolement. Fumure. — D'après 
M. Grandeau, une récolte moyenne enlève par are au sol :  
ok,96o  d'azote, o',45o  d'acide phosphorique, 1k,550 de potasse. 
D'après MM. Fondard  et Gauthié, i000  kilos de tubercules 
pommes de terre de primeurs (Belle de Juillet) renferment 
2",216 d'azote, 1k,298 d'acide phosphorique et 3k,317 de 
potasse. 

La pomme de terre croît en réalité avec de bien faibles 
fumures, mais elle est sensible aux engrais et notamment aux 
engrais minéraux. Vous pouvez la cultiver tous les 2 ans dans 
le même terrain. Fumez les planches à la plantation avec 

3 kilos superphosphate minéral par are. 
3 kilos sulfate de potasse 
2`,500  sulfate d'ammoniaque (ou nitrate) 



FIG. 224. 
POMME DE TERRE VICTOR. 
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ou bien enfouissez en mars-avril, par are :  3 kilos phosphate 
précipité et 3 kilos sulfate de potasse et, la veille du premier 
binage, semez en couverture 2',500  de nitrate de soude. En-
fouissez le mélange des deux premiers engrais dans le sol que 
vous devez bêcher à 35 et même 40 centimètres si possible, le 
rendement sera subordonné à l'état du sol et à sa fertilité. 
Dans un sol bêché profondément vous pouvez sans crainte rap- /  procher les tubercules sur les lignes. 

674. Variétés. — On peut en compter plus de t000  : les 
unes sont fines et franchement potagères, d'autres sont plus 
communes et utilisées seulement en grande culture, pour l'ali-
mentation du bétail, pour la féculerie et quêlque  peu pont-  la 
table. Les premières seules nous intéressent. 

Les principaux caractères qui différencient les variétés entre 
elles sont :  la forme et la couleur 
des tubercules, la couleur de la 
chair et des germes. 

Pour récolter des pommes de 
terre très hâtives  sous châssis, 
choisissez :  

P. de t. 'Victor : extra -hâtive, 
oblongue, jaune et à chair jaune, germe 
violet, peu de fanes. 

P. de t. Marjolin hâtive ou P. 
de t. Kidney : allongée, courbée, en 
pointe vers la base, peau jaune lisse et 
chair très jaune, germe blanchâtre à l'obscurité et violacé-vert à la lumiére. 

Désirez-vous faire de bonne heure une culture de plein air, 
en côtière ou en plein carré, n'ayant pas d'abris vitrés à votre 
disposition? Prenez de préférence parmi les variétés suivantes 
classées d'après leur précocité. 

P. de t. Victor :  déjà citée, de qualité passable. 
P. de t. Belle de Fontenay :  oblongue ou en rognon, bien lisse, 

jaune et à chair jaune, germe violet ; très fertile, de qualité extra et de longue 
conservation. 

P. de t. Marjolin Têtard  :  oblongue, grosse, aplatie, parfois en 
amande, peau jaune cuivrée et chair jaune exquise; germe blanc-jaunâtre. 

P. de t. Royale :  allongée en forme de rognon ou en cornichon, lisse, 
peau jaune et chair jaune, les yeux peu marqués, germe piqueté de brun vio-
lacé à l'obscurité ou noir à la lumière; fleurs lilas bleuâtre, assez rares. Qua-
lité première. 

P. de t. Belle de juillet :  grosse allongée, en amande, peau très lisse 
et jaune, chair jaune exquise; germe violet ; fertile et de taille régulière. 

P. de t. Express :  grosse allongée, jaune et à chair jaune; vigoureuse, 
très productive. 

p. de t. Quarantaine de la Halle ou de Noisy : moyenne. 



FIG. 225. 
POMME DE TERRE SAUCISSE. 
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oblongue ou en amande, peau jaune lisse, yeux à peine visibles, chair très 
jaune, germe rose ; d'excellente qualité et de bonne garde, mais sujette  an 
mildiou. Elle remplace avantageusement sur les marchés l'ancienne P. de I. 

jaune longue de Hollande. 

'  Cultivez en planches ou en 
carrés pour votre consomma- 
tion d'hiver : 

P. de I. Early : oblongue, 
aplatie, peau lisse rosée, chair blan-
che, germe rose, fleurs blanche-,  
grandes ; demi-hâtive, très produc-
tive, de qualité bonne niais variable 
avec la nature des terrains. 

P. de t. Saucisse :  aplatie. 
oblongue, régulière, on.,  I0  x o,o5,  peau lisse rouge, chair jaune très farineuse. 
germe tardif et rose; grandes feuilles nombreuses, fleurs violet pâle. Très 
bonne, tardive et de parfaite conservation. Résistante au mildiou mais 
sujette à.  la :frisolée.  

P. de t. Pousse debout ou Rouge 
de Hollande : presque cylindrique, amin-
cie aux extrémités, O',10  x o^',035,  peau 
rouge pale presque lisse, yeux un peu sail-
lants,chairjaune  et ferme ; germe rose, fleurs 
nombreuses blanches. Tardive, productive, 
excellente, de très bonne conservation. C'est 
elle qui, avec la P. Quarantaine de la Halle, FIG.  226. 
supplante la P. de t. jaune de Hollande aux POMME DE TERRE QUARANTAINE 
Halles de Paris. DE LA HALLE. 

Les variétés rondes et très connues telles que : Blanchard 
(hâtive), Farineuse rouge (demi-hâtive), La Czarine (très 
grosse et mi-tardive), Institut de Beauvais (grosse, demi- 

hâtive), Merveille d'Amérique 
(demi-tardive), etc., tout en 
étant utilisées pour la cuisine, 
ne sont pas à proprement par- 
ler des pommes de terre à cul- 
tiver dans les jardins, mais 

FIG. 227. bien des produits convenant à 
POMME DE TERRE POUSSE  DEBOUT.  la  culture champêtre. 

• Même parmi les meilleures 
variétés, il est un choix à faire : aussi devrez-vous essayer à tour 
de rôle la plupart de celles que nous vous recommandons ici. 
Suivant votre goût personnel, suivant la nature du terrain et le 
milieu dans lequel vous cultivez, il arrivera que telle race vous 
donnera plus de satisfaction que telle autre. Ce sera à vous de 
la conserver. 

675. Culture de pleine terre. — Dans les réOons  les plus 
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privilégiées du Midi, vous pouvez planter en août-septembre, 
à la condition d'abriter les pieds contre les gelées avec des 
claies par exemple. Mais la saison normale en Provence con-
siste à planter en février-mars pour récolter en avril, mai et 
juin. 

Partout en France, l'époque de plantation est subordonnée 
à celle des dernières gelées. Dans le Centre, l'Est et le Nord, 
plantez les pommes de terre précoces à partir du so  avril si 
vous ne pouvez les abriter chaque soir ; plantez dès le 25 mars 
si, vous disposez de paillassons ; plantez celles qui doivent 
assurer votre provision d'hiver du 20 avril au 5 mai au plus 
tard. Les plantations trop tardives produisent peu. 

Le terrain étant bien ameubli, faites, à la houe, des trous ou poquets pro-
fonds de 12 centimètres et distants de 0-,30  x 0,40 s'il s'agit de variétés pré-
coces ou de 0',45  x om,55  s'il s'agit de l'Early  ou de la Pousse .  debout que 
vous ne récolterez qu'en septembre. Placez dans chaque poquet un tubercule: 
disposez celui-ci le germe en haut s'il est germé, à plat s'il ne l'est pas et enfin 
la coupure en dessous et a plat s'il a été sectionné. Recouvrez le tubercule 
de 6 a 8 centimètres de terre en rebouchant les trous avec la houe ou plus 
aisément avec le dos du râteau ; attendez la levée. 

Dix jours après la levée, binez la plantation en prenant soin 
de ne pas couper les tiges sous terre ; choisissez un temps sec 
plutôt qu'un temps incertain prédisposé à la gelée. (Un terrain 
fraichement biné expose davantage à la gelée les pommes de 
terre qui s'y trouvent plantées.) 

Une quinzaine de jours plus tard binez de nouveau en ras-
semblant un peu de terre autour de chaque pied, de façon à 
butter la base des tiges aériennes•  qui s'enracinent par la 
suite et deviennent plus fortes. 

Ces deux façons culturales suffisent souvent polir les variétés 
hâtives ; complétez-les par un 3° binage un peu plus tard 
encore. Traitez 2 fois le feuillage contre le mildiou à l'aide 
d'une bouillie cuprique : quand il a 12 centimètres, puis quand 
il a atteint sa hauteur normale. 

676. Culture sous verre et forcée. — Pour avoir des 
pommes de terre ,inouvelles  le i" avril, montez une couche 
chaude le 15 janvier pour obtenir une chaleur de fond de 
20 degrés. Placez un coffre aux planches assez larges (o-,32  de-
vant et om,4o  derrière), chargez de 22 à 25 centimètres de terre 
légère et riche. Une fois le coup de feu passé, quand la tem-
pérature n'atteint plus que 25 ou 26 degrés, faites dans le 
sens du coffre 4 sillons de 12 centimètres de profondeur, dis-
tants de 3o centimètres; enfoncez les tubercules germés au 
fond de ces sillons (les germes en haut); recouvrez-les de 
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5 centimètres; placez les châssis, faites des réchauds autour 
du coffre et couvrez de paillassons pour la nuit. Dès que les 
tiges sont sorties de terre de 8 à io  centimètres, nivelez les 
sillons de façon à butter les tiges; binez un peu plus tard et 
vous récolterez 6o à 65 jours après la plantation. 

Cette culture forcée, qui peut être entreprise plus tôt ou plus 
tard, nécessite beaucoup de soins; aussi croyons-nous devoir 
vous proposer préférablement de n'entreprendre sous verre 
que la culture hâtée. 

Culture hâtée. — Dans une côtière ou dans une planche bien 
abritée et très ameublie, placez un coffre et ses châssis le 
i  mars, en vue de planter dans un terrain sain et réchauffé, 
le 8 mars par exemple. 

Tracez à cette date 4 rayons et glantez  comme il a été dit ci-
dessus 16  tubercules par châssis en plaçant les germes en haut. 
Vous pourriez aussi faire un poquet sous chaque vitre et ne les 
reboucher d'abord qu'à moitié en recouvrant un peu les pommes 
de terre, puis entièrement après, de façon à constituer un pre-
mier buttage; un binage ultérieur compléterait ce buttage. 

Dans tous les cas, aérez dans la mesure du possible et de 
plus en plus; couvrez de paillassons chaque soir en retirant 
l'air, et doublez même la couverture s'il vient à faire très froid. 
N'oubliez pas que vos pommes de terre peuVent  geler le jour: 
ne découvrez pas s'il gèle fort. 

Quand les tiges touchent le verre, rehaussez le coffre en plaçant dessous 
quelques briques ou mieux disposez exactement sur le coffre un autre petit 
coffre de 12 centimètres de haut, qui prend le nom de hausse ; placez les 
châssis sut' la hausse. 

Si vous arrosez copieusement le sol de temps en temps (sui-
vant le besoin), vous jouirez d'une belle végétation. Vers 
le 20 avril vous enlèverez les châssis et les remplacerez par 
une armature en lattes sur laquelle vous disposerez des pail-
lassons le soir. 

Vous pourrez_  commencer à récolter vers le 15  mai. 

Culture d'arrière-saison. — Vous pouvez à la rigueur produire des 
pommes de terre nouvelles non seulement au printemps, mais encore à 
l'automne. Plantez pour cela, le 20 juillet par exemple, des tubercules récoltés 
nzürs  en mai et que vous aurez jusque-là placés à la lumière puis dans une 
chambre froide à 3 ou 4 degrés;.ou  bien des tubercules de l'année précédente 
que vous aurez emp ,ché  de germer en les stratifiant en caisse dans de la 
sciure de liège et que vous aurez également soumis à une basse température 
(-1--  2 à +  4 degrés) depuis mars jusqu'en juillet. 

Plantés dans les conditions ordinaires, ces tubercules vous donneront une 
récolte de pommes de terre nouvelles à partir d'octobre. Vous pourrez pro-
longer l'arrachage que vous limiterez â la mesure de vos besoins et butterez • 
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fortement, ou même recouvrirez de claies, les pieds restant en terre au moment 
des premières gelces.  

677. Comment avoir des pommes de terre toute l'année. 
— Si, a côté de la culture hatée sous verre, vous pratiquez le j"  avril une 
plantation en côtière pourvue de quelques lattes supportant des paillassons 
ou des claies pour la nuit, vous échelonnerez votre production : après avoir 
arraché la culture hatée du 15 au 3o mai, vous pourrez arracher dans votre 
côtière du 1"  au 15 juin, et passer ensuite aux tubercules issus des plantations 
en planches (du 15 juin à la fin de juillet), En aoht,  vous pouvez prélever dans 
les plantations d'Early et arracher enfin vos pommes de terre d'hiver qui vous 
conduiront jusqu'en mars (si vous voulez faire une culture forcée sur couche) 
ou même jusqu'en mai ou juin, époque où vous préférez de beaucoup 
les pommes de terre nouvelles aux anciennes. 

678. Régions de production. — D'après la statistique agri-
cole de 1907, la France est couverte de 1.522.090 hectares de 
ce légume produisant 139.40'7.397  quintaux de tubercules (soit 
9158 kilos en moyenne par hectare). Cette production nationale 
estimée en moyenne 6 fr. o7  le quin-
tal représente donc la somme de 
846.691.125 francs. 

Les principaux départements producteurs 
sont :  Allier, Ardèche, Ariège, Aveyron, 
Charente, Corrèze, Côte-d'Or, Côtes-du-
Nord, Creuse, Dordogne, Drôme, Finistère, 
Indre, Isère, Loire, Haute-Loire, Loire-In-
férieure, Maine-et-Loire, Meurthe-et-Mo-
selle, Puy-de-Dôme, Saône-et-Loire, Sarthe, 
Tarn, Haute-Vienne, Vosges. FIG.  228. 

679. Maladies et ennemis. — FEUILLE DE POMME DE TERRE  ATTEINTE PAR LE MILDIOU 
Cinq maladies dues a des crypto- (Phylopittora  infestans)  Mont. 
gantes . :  le mildiou de la pomme de 
terre (Phytophtora infestans) :  très répandu et redoutable, il 
se manifeste tout d'abord par l'apparition de taches brunes sur 
les tiges et sur les feuilles qui sèchent et meurent Les tuber-
cules eux-mêmes présentent tout d'abord des taches brunes 
superficielles qui gagnent en profondeur et déterminent la pour-
riture complète et souvent très rapide des pommes de terre. 
Elle est à redouter par les temps humides entrecoupés de 
journées chaudes, surtout en fin juin. 

•  REMÈDES :  Sélectionnez les plants pour n'employer que les plus sains. — 
Sul falez  à deux .ou trois reprises le feuillage à la bouillie cuprique et cela avant 
que n'apparaisse le mal.  — Buttez fortement le pied des touffes. — Aérez et 
rentrez les tubercules par un temps sec, visitez-les souvent pour extraire les 
gâtés. 

Le Rhizoctonia Solani qui forme des taches noires et sail-
lantes de 2 à 3 millimètres à la surface des tubercules. Peu 



FIG.  229. — MALADIE 
DES 

SCLÈROTES  NOIRES 
(Rhizoctonia  Solani) 

Kahn. 
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redoutable par elle-même, cette maladie ouvre souvent la porte 
à d'autres parasites plus graves et notamment à la pourriture. 

REMÈDE : Évitez de prendre des tubercules contaminés pour la semence, —
Détruisez par le feu les pieds malades. —Sulfates  deux fois vos plantations. 

La galle ( Micrococcus pellucidus) qui pro-
voque des verrues à la surface des tubercu-
les qui s'arrêtent dans leur développement. 

La galle noire (Synchytrium endobioti-
cum) redoutée en Angleterre. 

REMÈDES Évitez de cultiver en terrain humide ou 
froid. Attendez trois ans avant de replanter dans le 
sol contaminé. 

La rouille précoce ( Macrosporium solani) 
qui détermine des tache arrondiess grisâtres 
au bord des folioles. 

REMÈDE : Bouillie cuprique. 

Trois formes principales de dégénérescence. 
— r  La filosilé  :  les germes ne se développent qu'imparfaitement ; ils restent 
filiformes; les tiges sont maigres ou nulles. 

2° La mosaïque et la Frisolée. De nature infectieuse, ces maladies sont 
caractérisées par une marbrure des feuilles à  leur périphérie. La frisolée 
montre en outre des feuilles frisées. Les tiges sont peu développées, les 
tubercules insignifiants et peu nombreux. 

3°  L'enroulement des feuilles ou Leptonécrose. Les feuillus  s'enroulent un 
Mois après la levée; les touffes deviennent érigées buissonnantes et restent 
sans vigueur. De nature infectieuse, elle se propage par tubercules plantés 
ou laissés en terre et aussi par les pucerons. 

REMÈDES COMMUNS AUX TROIS MALADIES Renouveler les semences ; exclure 
en plantant tous les tubercules malades ou à germes filiformes;  procéder 
avant complète maturité à l'arrachage des plantes douteuses. Attendre trois 
ans avant de planter à nouveau des pommes de terre. 

Deux insectes nuisibles :  Lé Doryphora  du Color:ado  (Dory-
phora décenilinéata),  petit coléoptère assez semblable à une 
coccinelle, qui, en Amérique, s'attaque aux feuilles. 

REMÈDE :  Traitements arsenicaux. 

La Teigne (Phtorimcea  solanella) qui fit des dégâts en 1 911, 
dans le Var notamment. Elle creuse des galeries dans les tu-
bercules et les rameaux en vue de s'y abrite! - . Avec elle. la  
chenille entraîne des spores d'un champignon dont le dévelop-
pement dans les tissus augmente les dégâts. 

REMÈDE :  Détruisez les tubercules gâtés. Désinfectez les magasins au !annal;  
multipliez un petit hytnénoptère  parasite l'Habrobacotz  Jahanseni.  



Fm 230 —  COURT IL IERE  OP  TAUPE-GRILLON, 
UN ENNEMI REDOUTABLE 

POUR  LES CULTURES DE POMMES DE TERRE. 

A 
FIG.  2.31.  

A, VER BLANC ET B, HANNETON. 
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La Courtiliére  et le ver Flanc  sont deux ennemis redoutables 
dans les jardins, là où ils abondent. 

REMÈDES : Bêchez soigneusement y compris les sentiers pour prendre ci la 
main et écraser les larves, 
nymphes ou insectes par faits 
que vous y rencontrerez. 

Durée de la culture.— 
Les pommes de terre 
hâtives cultivées sur 
couche mettent 65 jours 
pour être bonnes à ré-
colter; les mêmes, plan-
tées en avril en pleine terre, végètent aussi 65 à 70 jours avant 
d'être mûres. Les variétés tardives occupent le terrain 4 mois 
au moins (mi-avril, mi-septembre). 

680. Récolte. Conservation. — Vous reconnaîtrez qu'un pied de 
pommes de terre est suffisamment unir  et que ses tubercules sont bons à 

consommer, quand ses tiges 
érigées commencent à se cou-
cher, quelques folioles jaunis-
sent à la base de chaque tige. 
Mais les tubercules ne sont 
réellement mies rpie  lorsque les 
tiges se sont couchées sur le sol 
après avoir jauni comme les 
feuilles et s'être à peu près des-
séchées. 

Récoltez vos toutes premières 
pommes de terre une à une en 
fouillant dans le sol au pied des 
touffes les plus avancées si vous 
avez hâte d'en consommer; ne 
prenez que les plus belles et 

laissez grossir les petites. Après quelques prélèvements de ce genre, arra-
chez les touffes entières, mais au fur et à mesure seulement de vos besoins. 
Quand une saison Se trouve (Are  consommée, passez à la suivante si elle vous 
parait à point. Si les tubercules vous semblent être suffisamment avancés, il 
est inutile de rechercher les plus forts : arrachez de suite pied par pied. 

Pour vous-même, commencez à consommer dès que les tu-
bercules ont la dimension d'une amande, mais pour la vente 
attendez un peu plus, le poids de la récolte étant susceptible 
de doubler dans l'espace d'une quinzaine de jours. N'attendez 
pas au contraire si, en raison de la précocité, le prix de vente 
peut être le double de ce qu'il serait plus tard. 

Arrachez un peu avant leur complète maturité les tubercules de pommes de 
terre hâtives que vous destinez à la semence de l'année suivante ; exposez-les 
dix jours à la pleine lumière, mais à l'ombre, pour les endurcir tout en leur 
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donnant une légère teinte verte. Rangez-les sur une clayette' et attendez le 
moment de les planter elles vous donneront un meilleur résultat que si vous 
les récoltez très mûres. 

Attendez la parfaite maturité des Early, Saucisse ou Pousse 
debout, etc:, que vous destinez à la provision pour l'hiver; 
vous les jugerez mûres quand les fanes auront jauni et se 
seront affaissées sur leurs buttes de.terre  respectives. 

Choisissez une journée sèche ou ventée, arrachez les touffes avec une 
pioche à dents plates, faites en sorte de ne pas couper ou endommager les 
tubercules ; pour cela, frappez assez en avant des buttes en faisant glisser les 
dents de l'outil sous les touffes, tirez à vous en soulevant, tirez d'une main 
sur les fanes et étendez sur le sol derrière vous la récolte du pied ; assurez-
vous ensuite qu'il ne reste plus rien en terre et passez à un autre pied. 

Laissez ressuyer  quelques heures à l'air les tubercules étendus à plat, puis 
reprenez-les un a un pour en faire des tas tout en faisant en sorte de faire 
tomber l'excédent de terre qui adhère à leur peau ; laissez le tout ressuyer 
encore la journée au moins, deux jours si posSible,  et rentrez votre récolte à. 
la cave ou au cellier — après désinfection à l'acide sulfureux — en profitant 
d'un beau temps. Ne la laissez pas exposée à la lumière trop longtemps si 
vous ne voulez pas risquer de voir verdir vos produits ; pour la même raison, 
'si le local choisi est très éclairé, recouvrez les tubercules de paille et fermez 
les volets. Tout tubercule verdi est bon à planter mais perd à. la fois sa 
valeur alimentaire et sa valeur marchande. 

Surveillez et aérez tous les tubercules en les visitant une 
fois par mois au moins ; pour cela changez les tas de place en 
vous servant de' la main ou d'une pelle en bois. Retirez les pro-
duits douteux ou pourris, brisez les premiers germes ; évitez 
les souris et les rats en plaçant des pièges et des chats. 

Triez en novembre, si cela n'a pu être fait lors de l'arra-
chage, tous les tubercules moyens ou sous-moyens pour la 
semence, laissant le gros pour la vente. 

Vous pouvez établir des silos en tranchées ou hors du sol si vous disposez 
d'une récolte abondante. Voyez à cet effet figures 46 et 47. 

Pour prolonger la conservation sans germes des pommes de terre à con-
server, M. Schribaux conseillait de les immerger pendant dix heures dans 
une solution d'acide sulfurique à r pour ioo  (variétés à peau fine) ou 2 pour 100  
(variétés à peau résistante); il versait dans un baquet en bois ro° litres d'eau 
puis r  à a litres d'acide sulfurique du commerce. Si vous ne disposez que 
d'une cave chaude pour remiser votre récolte, vous aurez intérêt à la traiter 
ainsi; vous détruirez les germes sans nuire à la qualité des produits. D'ail-
leurs, après le traitement (en décembre), vous devez laver le tout à l'eau 
claire et faire sécher à nouveau. 

681. Rendement. Prix de vente. — Les variétés potagères pro-
duisent toujours moins que certaines autres de grande culture qui donnent 
jusqu'à 600 kilos à l'are d'un prix moyen de 3 à 4 francs les roo  

T.  Nous avons dit, page 310,  comment vous devez conserver les tubercules 
sur clayettes. '  
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Vous pouvez récolter dans votre jardin 15o kilos de pommes de terre pré-
coces valant, suivant l'époque, de z5 à 5o francs le quintal, ou zoo à 220 kilos 
d'Early,  dont le prix du quintal atteint, suivant la saison, 7 à 14 francs, i8 
exceptionnellement.  

La pomme de terre jaune de Hollande: la Saucisse, la Pousse-debout sont, 
aux Halles de Paris, celles qui sont cotées le plus haut. 

Ce sont les plants germés qui atteignent les plus hauts cours. Ils sont 
d'ailleurs vendus parfois à la pièce par les petits détaillants. 

682.Matériel d'emballage. — Les premières pommes de terre 
v,ovagent  en cageltes.  Les expéditions ont lieu ensuite en vrac ou en sacs. Le 
sac  d'un hectolitre pèse en moyenne 65 kilos. Ce légume craint beaucoup 
plus la gelée que les chocs; aussi ne devez-vous  pas l'expédier en hiver ni 
le laisser dans un local sujet à la gelée. 

Les tubercules germés sont ordinairement expédiés,aux  acheteurs dans de 
petits paniers plats en osier brut; ils sont seulement sépares  entre eux par 
de la sciure de bois, des balles de blé, de sarrasin, etc., et constituent des 
colis postaux de 3, 5, Io kilos. 

683. Usages. Propriétés. — Consommez la pommé de terre 
suite:  sautée au beurre dans une cocotte, à la maitre d'hôtel, à l'anglaise, à 
la poulette ou à la sauce blanche, à l'étouffée à la vapeur ou à l'étuve; 
à l'huile et au vinaigre, au lard, au lait, soufflées,  farcies, frites dans l'huile 
ou dans la graisse, en houlettes, avec viande hachée, eu gâteau au fromage ou 
à la viande, en purée, en ragoût en compagnie de viande de mouton, etc. 

Seules, les  variétés de grande culture sont utilisées à la féculerie et à la 
distillerie. Elles servent également à nourrir quelques4ins  de nos animaux 
domestiques ou de basse-cour. La pomme de terre ripée petit être mélan-
gée 'à  raison de 1/10 à la farine de blé p or donner un pain ecotiomique.  

POTIRON (Voir Courge, page zoé). - 

RADIS 
Raphanus salivus  L. (Famille des Crucifères). 

Nom anglais : Radish.  — Nom allemand : Radies. 

684. Description sommaire. — Plante annuelle ou bisannuelle, 
à racine pivotante eUcharnue,  ronde, légèrement allongée ou méme  longue, 
petite ou grosse, rosée, rouge ou noirâtre, suivant les variétés. Les feuilles 
sont radicales, oblongues et rugueuses; les tiges florales sont rameuses et 
garnies de fleurs blanches ou lilas. Les fruits sont des siliques allongées. 

685. Multiplication. —  Par semis des graines. 
Graines. — Rougeâtres, de I millimètre d'épaisseur, arron-

dies ou quelque peu allongées; 120 dans un gramme le litre 
pèse 70o grammes. La durée germinative est de 4 à 5 années, 
mais en pratique n'employez pas de graines âgées de plus 
de 3 ans, si vous avez le choix. 

La levée s'effectue ordinairement en 2 jours sur couche ou 
en 3ou 4 jours en pleine terre. 



FIG. 232. 
RADIS DEMI-LONG ROSE 

A BOUT BLANC. 

Fm.  233. 
RADIS ROND BLANC D'ÉTÉ. 
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Quantité de semence nécessaire par mètre carré. — 4 grammes 
en moyenne, mais 2 gr. 5 à 3 grammes le plus souvent parce 
que vous éprouverez le besoin d'intercaler cette culture dans 
une autre. Il vous suffira der gr. 2 ou r gr. 5 par mètre carré 
si vous semez une variété à grosse racine d'hiver. 

Prix des graines. — o fr. 3o à o fr. 40 
les 3o grammes; s fr. 5o les 25o grammes; 
4 francs le kilo. 

686. Climat. Sol préféré. — Le 
radis vient bien partout en France si on 
lui donne un sol riche et un peu frais : 
pour qu'il soit tendre et savoureux, il 
est indispensable qu'il végète rapide-
ment. 

687. Épuisement du sol. Rotation. 
Fumure. — Iwo  kilos de radis (plantes 
entières) renfermant : 2 k. 583 d'azote, 

k. ooy  d'acide phosphorique, 2 k. 187 
de potasse et 2 k. 319 de chaux. Malgré 

cette exportation sensible en apparence, la terre est en somme 
privée de peu d'éléments fertilisants si l'on tient compte de la 
petite récolte (en poids) recueillie dans une planche, la surtout 
où les graines ont été semées très clair, pour ne pas gêner las 
autres légumes. Vous pouvez 
considérer le radis comme 
fatiguant très peu le sol; aussi, 
dans une même couche, pou-
vez vous en semer deux fois 
dans la même année. sans 
chercher à lui donner une 
fumure spéciale qu'il n'utilise-
rait d'ailleurs que très partiel-
lement, étant donnée sa très 
courte culture (28 à 35 jours). 

688. Variétés. — Suivant 
que vous voulez semer à telle ou telle époque, que vous désirez 
des radis tendres, fermes, ou à conserver, vous devez choisir 
des variétés de tous les mois, d'été ou d'hiver. Le nombre en est 
considérable. 

ro Pour la culture sous verre, employez des races ayant 
très peu de feuillage et se formant de suite :  

Radis rond rose à bout blanc à châssis. 



FIG. z35. — RADIS NOIR 
LONG D'HIVER. 

RADIS. 331 
R. demi-long rose à bout blanc à chdssis.  
2° Pour cultiver en plein air au printempS  :  
R. rond rose à bout blanc. 
R. demi-long écarlate. 
R. rond écarlate, très rouge, racine aplatie. 
3° Pour l'été et l'automne :  
R. rond blanc d'été gros, peau blanche, chair cassante et peu 

piquante. 
R. jaune d'été ou R. roux d'été, à chair 

blanche, piquante. 
R. long noir d'été devient gros, chair 

blanche et piquante. 
4° Pour l'hiver (à conserver) :  
R. noir long d'hiver, très productif et de 

bonne conservation. 
R. rose d'hiver de Chine, à saveur plus 

douce que le précédent mais de moins bonne 
conservation. 

689. Culture de pleine 
terre. — Vous devez RADIS  FRIGO.SE23D4:11I  VER 
chercher à avoir des ra- DE CHINE. 
dis à consommer en tout 
temps : semez-en donc ,sou ient  (tous les 
15  ou 20 jours) et peu à la fois. N'affectez 
pas de terrain spécialement à leur usage, 
semez-les en même temps que des graines 
de carotte, ou avant de planter une planche 
de choux, de salades, etc. :  ils auront le 
temps de grossir et d'être récoltés avant 
de pouvoir nuir aux dits légumes. 

Choisissez les variétés du 20 groupe pour 
les semis que vous effectuerez de fin février 
à fin avril, voire même jusqu'en novembre 
pour récolter après 4 à 5 semaines. 

Choisissez les variétés du 3 e  groupe pour les semis à faire 
de mai à août pour récolter après six semaines. Dans les deux 
cas semez à la volée assez clair, enfouissez les graines à la 
fourche ou au râteau (à 2 et même 3 centimètres), terreautez ou 
paillez légèrement quand il fait très chaud, plombez le sol, 
plantez s'il y a lieu les salades ou les choux et mouillez sou- 
vent à l'arrosoir à pomme. 

Semez le 3o juin et le i"  août en lignes espacées de 35 à 
40 centimètres, ou simplement en bordure, la variété d'hiver 
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que vous aurez choisie ; vous éclaircirez les plants dès qu'ils  
auront 3 ou 4 feuilles pour les laisser distants entre eux de 
15 centimètres. Vous binerez, arroserez, et récolterez de sep -
tembre  à décembre. 

690. Culture sous verre. — Profitez de la première couche 
que vous ferez en hiver pour répandre à la volée parmi les 
graines de carotte hâtive, les salades, etc..., quelques graine: 
d'un radis à forcer (i groupe). Les variétés que nous recoin 
mandons ont l'avantage énorme sur les variétés d'été de su 
former très tôt (en 28 jours) et de ne pas encombrer le châssi 
grâce au feuillage très menu qui les caractérise. 

Dès le mois de novembre les maraîchers foui:  les premier s  
semis; mais, si vous commencez en janvier ou en février, vous 
serez très heureux d'avoir des radis en février ou en mars, 
alors qu'ils valent encore très cher. 

Indépendamment des semis sous châssis, vous pouvez culti 
ver sous cloche sur une couche à l'air libre dès février. 

.Vous pouvez aussi semer sous châssis à froid et faire ainsi 
Une culture hâtée à la fin de février jusqu'à fin mars, ou bien 
faire une culture retardée en septembre-octobre alors que les 
châssis deviennent libres. 

691. Maladies et ennemis. — Deux maladies cryptoga-
miques : la Hernie (Plasmodiophora brassicoe) qui déforme les 
racines, et la Rouiae  blanche (Cystopus candidus), peu fré-
quente en somme. 

RÉMÉDES  inappliqués en raison du peu de temps pendant lequel les plantes 
occupent laerrain.  Cessez cette culture pendant une année. 

Les ennemis sont communs au navet, voyez page 281. 

692. Porte-graines. — Choisissez des racines bien faites 
et à prompt développement, semées de mars ou de septembre 
arrachez-les; plantez-les à o',4o  x  om,5o  soit en fin avril pour 
les premières, soit en mars (après avoir passé l'hiver en jauge) 
pour les secondes. Les graines mûrissent en juillet-août. Bat-
tez-les et ensachez-les une fois bien sèches. 

693. Récolte. Conservation. — Arrachez les petits radis 
de tous les mois au fur et à mesure qu'ils sont formés, en 
choisissant toujours les plus beaux. Pour vous-même, et à plus 
forte raison. pour la vente, liez-les en bottes régulières au 
moyen de 2 joncs ou d'un brin de raphia. Ne laissez pas la 
récolte durer plus de 8 à 12 jours si vous ne voulez pas man-
ger des radis creux. 
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Récoltez 3 mois à 3 mois et demi après le semis les radis 
d'hiver; arrachez complètement ce qui reste en terre à l'ap- 
proche des gelées en choisissant un temps sec. Décolletez, 
c'est-à-dire coupez au couteau les feuilles en enlevant en 
même temps le collet, et placez les racines ainsi préparées en 
stratification dans du sable frais où vous pourrez les garder 
pendant de longs mois. 

694. Rendement. Prix de vente. — Le rendement des petits 
radis est très variable, puisqu'il dépend de la façon dont on a conçu le semis; 
il peut varier de zoo à 35o bottes dei kilo à  l'are. 

Les radis d'hiver peuvent donner de 700 à 900 kilos de racines à l'are, soit 
7 à 9 kilogs par mètre carré. 

Les prix de vente varient, suivant l'année et la qualité, de 5 à 25 fr.  le quintal. 

695. Usages. Propriétés. — Les radis nous servent de hors-
d'umvre  :  les petits se mangent entiers et les gros coupés en tranches  dans 
du sel. 

Le Radis noir (frais), ou plus exactement le jus que vous pouvez en extraire, 
a des propriétés diurétiques, lithotritiques, antiscorbutiques qui le font 
employer en médecine. 

Vous ignorez peut-être qu'il combat les douleurs sciatiques, les fièvres 
intermittentes, les engorgements des voies respiratoires, la gravelle, la 
langueur d'estomac. 

Vous pouvez préparer vous-ménie  un vin antiscorbutique d'après la formule 
du D' Hermès : radis noir frais, 6o grammes ; cresson, 3o grammes ; cochlea-
ria, 3o grammes; vin blanc, y litres. Laissez macérer quinze jours. Prenez un 
petit verre avant chaque repas. 

Le jus du radis noir peut encore vous servir à préparer un dentifrice qui 
tonifie les gencives : radis noir, 3o grammes; grains de fenouil, 3o grammes; 
menthe poivrée, 15  grammes; eau-de-vie, i litre. Laissez macérer quinze jours. 

La saveur piquante des radis est due à un composé sulfuré allylique. 

ROMAINE (Voir Laitue romaine, page 254). 

SALSIFIS ET SCORSONÈRE 
Tragopogon  porrifolius L. et Scorzonera hispanica L. 

(Famille des Composées). 

Nom anglais du Salsifis : Salsify.  

- du Scorsonère : Scorso-
nera.  

Nom allemand du Salsifis : Ha fer- 
wurzel.  

- du Scorsonère : Scor- 
soner.  

696. Description sommaire. — Ces deux légumes, souvent 
confondus, ayant sensiblement le même aspect, le même usage et étant 
soumis à. la même culture, nous semblent devoir être  réunis. Tous deux ont 
des feuilles radicales allongées, une tige florale ramifiée de près d'un mètre, 
une racine charnue, allongée et comestible. 



FIG. 236. 
SALSIFID  BLANC 

FIG. 237. 
SCORSONÈRE. 
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Chez le salsifis (bisannuel), la racine est jaune, les fleurs vio-
lettes ou roses et les feuilles étroites. 

Chez le scorsonère (vivace), la racine est 
noirâtre, les fleurs sont jaunes, les feuilles 
plus élargies. 

Vous devez préférer le scorsonère parce 
que sa racine est plus charnue et plus déli-
cate. 

697. Multiplication. — Par semis des 
graines. 

Graines du scorsonère. — Blanches, allon- 
gées et pointues; 90 au gramme; le litre 
pèse 26o grammes. La durée germinative 
est pratiquement de 2 ans et plus. La levée 
se fait 8 à 12 jours après le semis, elle est 
parfois capricieuse. 

Quantité de semence nécessaire par are :  
— 125 grammes pour un semis en lignes. 

Prix de la semence. — o fr. 35 à o fr. 40 
le paquet de 15 grammes; 1 fr. 40 ou 

fr. 5o l'hectogramme. 

698. Climat. Sol préféré. Fumure. — Le 
salsifis aime les expositions chaudes, et, quoique d'origine méri-
dionale, il est très rustique en hiver. Donnez-
lui un sol profond, un peu frais, et riche en 
humus. Evitez que ses racines en s'allon-
geant ne.fassent  la fourche et pour cela 
épierrez bien la terre et n'employez pas 
pour fumer un fumier pailleux : une forte 
fumure donnée l'année précédente est suffi-
sante et convient mieux. 

Mille kilos de scorsonère renferment 
(plantes entières) 3k,017 azote, 1k,578 acide 
phosphorique, 3'057  potasse, 2',220  de 
chaux. 

Si au lieu de récolter les racines dès la 
fin de la première année vous ne le faites 
qu'un an plus tard, semez sur le sol à la 
volée et par are, pour être enfoui par un bon 
binage en avril : superphosphate d'os 2 kilos, 
sulfate d'ammoniaque t kilo et sulfate de potasse 2 kilos. 

699.Variétés.—  Si vous essayez laculture du Salsifis, prenez : 
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Salsifis blanc amélioré à grosses racines, dont les racine.; ,au-
flaires  sont relativement peu diviséés, grosses et d'assez bonne qualité. 

Il n'existe qu'une variété de Scorsonère appelée souvent 

Salsifis noir, dont la qualité et la forme des racines sont subordonnées 
â la sélection des graines. 

700. Culture. — En avril (et à la rigueur jusqu'en mai) 
tracez dans les planches des petits rayons distants de 25 cen-
timètres ; au fond de ceux-ci répandez la graine sans la serrer ; 
recouvrez-la de I cent. 1/2 de terre fine ou mieux de terreau ; 
tassez le sol avec la batte et mouillez tous les deux jours si le 
sol est sec. Vous éviterez de mouiller aussi souvent si, après 
avoir arrosé une fois vous recouvrez la plaliche  avec une toile 
d'emballage ou des paillassons posés à même sur la terre jus-
qu'à ce que vous. aperceviez les premiers germes. Retirez 
alors l'abri, le soir de préférence, et bassinez une fois ou deux. 
Dans ces conditions la levée sera toujours bonne et simul-
tanée; sans aucun soin elle pourrait se prolonger pendant 
3 semaines. 

Dès que les plants ont deux feuilles, éclaircissez-les pour 
laisser entre eux to  centimètres ; dans ces conditions les racines 
pourront grossir librement. Binez ensuite et aussi souvent 
qu'il conviendra. Mouillez si possible en juillet et août. 

.Au cas on, dans le courant de l'année, un pied émettrait une tige florale, 
vous la couperiez sans quoi la racine se viderait et deviendrait filandreuse. 

701. Maladies et ennemis. — Une seule maladie : La rouille 
blanche (Cyslopus  cubicus) attaque les feuilles des salsifis et 
des scorsonères à une époque quelconque de l'année. 

REMÈDE: Traitez énergiquement dès l'apparition du mal avec : eau ion litres., 
verdet neutre t kilo, et permanganate de potasse 65 grammes_ 

Un insecte et quelques ennemis. 
Le puceron des laiterons (Aphis sonchii) qui s'attaque au 

collet. 
REMEDE  : Arrosez fréquemment pendant les chaleurs de façon à les éviter, 

pour aller plus vile, serves-vous,  une fois sur deux, d'eau légèrement nicolinée 
(o gr. 5 de nicotine par litre). 

Les chardonnerets, les pinsons et les moineaux ravagent 
souvent les porte-graines ;  les deux derniers s'attaquent aussi 
aux jeunes semis au moment de la levée. 

Renfi:DE:  Panes bonne garde, placez des épouvantails ou lirez quelques 
coups de fusil. 
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702. Durée de la culture. Récolte. Conservation. Il 
s'écoule 7 à 8 mois entre le semis et le commencement de la 
récolte, en octobre. 

Vous devez récolter les racines au fur et à mesure de vos 
besoins à'  partir d'octobre ; celles des salsifis étant annuelles 
demandent à être consommées dans le cours de l'hiver ; celles 
du scorsonère, quoique bonnes à consommer à la même 
époque, peuvent, à la rigueur, être laissées en terre une année 
encore. 

Coupez les feuilles à l'approche des froids et recouvrez le 
sol de 8 centimètres de feuilles sèches ou de fumier. de façon 
à pouvoir arracher par tous les temps les racines qui se con-
serveront fort bien ainsi. 

Servez-vous d'une bêche à dents pour arracher les racines 
entières. 

Si vous voulez en vendre, débarrassez-les du plus gros de 
la terre adhérente, et faites-en des bottes de 1k,500  à 2 kilos, 
soit 40 à 5o racines ; liez ces bottes avec 2 attaches en osier 
laissez les feuilles entières, si elles sont encore vertes. 

703, Rendement. — Vous pouvez prétendre récolter par are de 
roo à 120 bottes de 2 kilos. 

704. Usages et propriétés. — Identiques pour le salsifis et le 
scorsonère. 

Consommez les jeunes feuilles blanches du coeur en salade, elles ont une 
saveur fine et délicate. 

Faites cuire les racines à l'eau salée et mangez-les :  en sauce poulette, au 
jus de viande ou roulées dans la pâte et frits. 

D'après le Directeur du Jardin botanique de Dalhem, les feuilles du sal-
sifis sont à méme  de remplacer celles du mûrier dans l'élevage du ver a soie. 

SCAROLE (Voyez Chicorée scarole, page 172). 

TÉTRAGONE 
Tetragonia  expansa,  Murr. 

(Famille des Mésembrianthémées).  
Nom anglais : New Zealand — Nom allemand: 

NeuseelJndischer  Spinal. 

705. Description sommaire. — La Tétragone cornue ou Épinard 
de la Nouvelle -Zélande est annuelle; ses tiges sont étalées  et ramifiées 
longues de 5o ou 6o centimètres, garnies de feuilles charnues preSque  
triangulaires. 

Aux fleurs petites et verdâtres succèdent des fruits gros de 3 à 4 mIllimètres,  
anguleux, cornus, d'où le nom donné à la plante qui résiste mieux que 
l'épinard à la sécheresse. 
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TETPAGONE:.  

706. Multiplication. — Par semis des graines. 
Graines. — Contenues dans le fruit : c'est le fruit trés  cornu  

que l'on sème. Un gramme en contient io à 12 ; le litre pèse 
3oo grammes. La durée germinative est de 4 années au moins. 
Etant donnée la dureté des enveloppes des fruits, la germina-
tion se fait quelquefois mal. 

Quantité de graines nécessaires. Prix. — Il suffit de 3o gr. 
de graines pour ensemencer i are. Le paquet de 3o grammes 
vaut o fr. 6o. 

707. Variétés. — Il n'en existe qu'une seule, la Tétragone 
cornue. 

708. Culture. — Semez sur couche, sous châssis, le 20 mars 
ou le le'  avril, en godets, à raison de 
3 graines par godets. Mettez en place 
chaque motte contenant 2 ou 3 plants, 
vers le io mai, soit sur un large poquet 
rempli de fumier puis de terreau, soit 
en planche bien ameublie. 

Vous pouvez aussi semer directe-
ment en place, en planches, le  mai ; 
mais ayez soin de faire tremper la 
graine 1 2 heures avant de la semer : 
sans cette précaution elle lèverait beau-
coup plus difficilement que sur couche. 

Distancez les pieds (replantés ou semés à demeure) de orn,7o  
ou om,8o  entre eux n'établissez qu'une seule ligne par planche 
dei mètre de large et ménagez une cuvette avec paillis à l'em-
placement de chaque pied. 

Vous n'aurez plus qu'à arroser et à tenir le sol propre en 
attendant la récolte. 

Bien qu'à la rigueur la tétragone s'accommode de terres 
pauvres, ne perdez pas de vue que vous réussirez d'autant 
mieux que vous opérerez en plein terreau ou en très bonne 
terre. Si vous avez une vieille couche libre en mai,  réservez 
2 ou 3 mètres à une extrémité, plantez y trois ou quatre touffes 
de tétragone et vous aurez de quoi faire plusieurs plats verts 
en été et en automne. 

709. Maladies. Insectes nuisibles — Les feuilles, très 
tendres, ne redoutent que les limaces et les escargots, auxquels 
vous aurez à faire la chasse. 

710. Porte graines. — Laissez un pied vigoureux monter 
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à graine librement, pincez l'extrémité de l'inflorescence et 
récoltez les graines ou plutôt les fruits, à maturité, en sep-
tembre-octobre. 

711. Récolte. — Vous récolterez — de juin à octobre —
feuille par feuille, comme s'il s'agissait d'épinard, en pinçant 
au besoin les extrémités des tiges qui auraient une tendance 
à monter. Cette tendance s'accentue avec la sécheresse du sol. 
Arrosez donc fortement pour augmenter le rendement tout en 
produisant des feuilles plus amples et plus tendres. 

712. Usages et propriétés. — Faites cuire la tétragone comme 
l'épinard et mangez-la :  au jus ou au beurre et à la crème. Si dans les 
restaurants de grandes villes vous avez été frappé de la couleur quelque pets  
pâle et de la consistance un peu molle des épinards que vous avez pu 
demander, sachez bien que vous aviez devant vous des plats de tétragone. 
Ce légume a surtout le grand mérite de produire beaucoup, à une époque de 
l'année où l'épinard ne donne que très difficilement. 

THYM 
Thymus vulgaris L. —  (Famille des Labiées). 

Noms anglais :  French thyme. — Nom allemand :  Franzôsischer  Thymian.  

713. Description sommaire. — Sous-arbrisseau très petit, aux 
tiges gréles. raides et très ramifiées portant de petites feuilles linéaires vert 
grisâtre et de nombreuses fleurs lilacées réunies en bouquets. 

C'est par excellence une plante pour 
bordure dans votre potager. 

714. Multiplication. — Par 
semis des graines, par division 
des touffes ou par bouturage. 

Graines. — Petites, rondes, rou-
geâtres ; 6000 dans un gramme ; 
i litre pèse 68o grammes. La du-
rée germinative est de 3 ans. 

715. Variétés. — Parmi les 
variétés cultivées, choisissez :  

Thym ordinaire ou français, 
plus aromatique et moins déve-
loppé que le thym allemand par 
exemple. 

716. Culture. — Si vous disposez d'un ou deux pieds de 
thym, votre provision est presque toujours suffisante pour 
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votre  ménage. Renouvelez les touffes en les divisant. 
Pour obtenir deux pieds si vous êtes dépourvu, demandez 

deux rameaux à un ami ; traitez-les comme des boutures en les 
enterrant aux 2/3 de leur longueur ; tassez fortement la terre 
à leur base et arrosez. 

Mais vous pouvez faire d'agréables bordures de thym en 
avril ou en septembre, soit en éclatant des touffes, soit en 
établissant une ligne de boutures, ou bien encore en repiquant 
en ligne, en juin des plants que vous obtiendrez en semant 
des graines en pépinière en tin avril. 

Les bordures que vous obtiendrez pourront rester 3 ans en 
place; pendant ce temps vous pourrez, à la cisaille, les tailler 
comme et quand il vous plaira. Vous n'aurez qu'à les défaire 
pour les refaire à la fin de la 3° année. 

717. Récolte. — On cueille, au fur et à mesure des besoins. 
Les rameaux coupés, mis en bottes et séchés à l'ombre, se 

conservent très longtemps avec leur parfum spécial. 

718. Usages et propriétés. — Les jeunes rameaux serviront de 
condiment dans une foule de préparations culinaires ;  marinade, ragoût, 
sauces diverses, etc. 

En pharmacie on prépare l'essence de thym. 

TOMATE 
Solannin  Lycopersicum  L. ou Lycopersicum  esculentuni  Mill. 

(Famille des Solanées). 

Nom anglais : Tomato.  — Nom allemand : Tomate: 

719. Description sommaire. — Plante annuelle,aux  tigesgroSses,  
sarmenteuses retombantes, réclamant l'appui de tuteurs ; feuilles odorantes 
ovales, aux folioles souvent repliées en cuiller ; fleurs jaunâtres en corymbe's;  
fruits rouges, charnus et gros, â peau lisse, ronds ou plissés et bosselés. 

720. Multiplication. — Par graines et par boutures prises 
en septembre ou octobre sur des plantes en végétation et en 
rapport. Ce dernier mode de multiplication n'est en usage que 
dans la culture de primeurs ; il donne des plantes moins éle-
vées et ayant moins de feuillage que celles issues du semis. 

On peut réussir le greffage sur Solanum Dulcamara et sur 
Lycium barbarum. 

Graines. — Petites, aplaties, blanchâtres; 300 par gramme :  
1 litre pèse 300 grammes. La durée germinative est de 4 ans. 
La levée se fait après 5 à 8 jours de semis. 
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Quantité de semence nécessaire. Prix de la semence. — Un 
paquet de 15 grammes valant de o fr.  40 à I fr. 5u, suivant la 
variété, vous suffira pour une culture d'un are de tomates. 

721. Climat. Sol préféré. --  La tomate exige beaucoup de 
chaleur pour accomplir le cycle de sa végétation. Elle réussit 
bien, surtout dans le Midi; mais à peu près partout en France, 

il est nécessaire 
de l'élever sous 
châssis pendant 
son jeune âge 
pour lui faire 

- gagner du temps 
I .,:. --  et à une épo-  

que de l'année 
où elle ne sau-
rait supporter 
les dernières ge-
lées printaniè  -  
res.Dans le Nord 
dela France, elle 
exige beaucoup 
plus encore l'in- 
tervention  de la 
chaleur artifi- • •  
cielle. 

Donnez tou-
jours à la  tomate, quelle que soit la variété, un sol léger, meuble 
et riche en terreau ; de plus paillez sa surface après la planta-
tion et tenez le terrain frais au moven  d'arrosages copieux. 

.  722. Épuisement du sol. Rotation des cultures. Fumure. 
— La récolte de i000 kilos de fruits exporte du sol : 2k,054  
d'azote, 1'436  d'acide phosphorique, 2',813  de potasse et 
0k,227 de chaux. Ce légume est assez épuisant et vous ne 
devez le faire revenir dans le 'même sol qu'après 3 ans. Vous 
augmenterez à la fois le rendement et la précocité des fruits 
si, avant la plantation, vous incorporez à la terre par are: 

5 kilos superphosphate d'os (ou 8 kilos scories Étoile) et 
3',500  de sulfate de potasse. 

En grande culture, dans le Midi, vous pourriez compléter la 
fumure au fumier, 30000 kilos à l'hectare, par 3oo kilos de 
superphosphate minéral, 200 kilos de sulfate de potasse et 
t5o  kilos de nitrate de soude, 

FIG. 240. - TOMATE ROUGE NAINE RATIVE CONDUITE 
SUIVANT 4 USAS COURTS. 
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Quel que soit le mode de culture, que vous employez, et son 
étendue, vous augmenterez toujours sensiblement la produc-
tion des pieds en semant à la volée dès la fin de la floraison 
i 5 ,Soo  de nitrate de soude par are. 

723. Variétés. — Parmi les nom-
breuses variétés existantes, choisissez 
suivant le but que vous poursuivez :  

Tomate rouge naine hâtive, pour la 
culture sous châssis et en côtière (hauteur 

Tomate très hâtive  de pleine  terre, 
à f  .ire  en côtière de bonne heure ou en plan-
ches (hauteur o',75).  

T. Perfection, pour la pleine saison, 
excellente, rouge écarlate, fruits lisses (hau-
teur 1-,2o),  convient à tous les usages. 

T. Mikado écarlate, à gros et beaux 
fruits très abondants et lisses ; feuillage très 
développé (hauteur 1-60);  convient pour la 
vente sur place et là où les grands rendements 
sont recherchés. 

Voulez-vous une tomate donnant de très 'gros fruits bons à exposer ou à 
farcir? prenez :  

T. Ponderosa écarlate et vous aurez des fruits qui atteindront 6, 7 et 
800 grammes (hauteur 

Voulez-vous produire en vue d'exporter sur un marché du Nord, si vous 
habitez le Midi ? il vous faut un fruit voya-
geant bien, tel :  

T. merveille des marchéskoauteur  
1",20),  vigoureuse, très fertile, fruits très 
lisses, assez gros, en grappes, chair rose, se 
conservant bien. 

724. Culture de pleine terre. — 

Habitez-vous le Midi? Semez le 
20 mars sous chassis  à froid au 
pied d'un mur bien exposé; repi-
quez en place, en plein air, en 
avril, à om,5o  sur la ligne, en lais- 
sant entre les planches de Im,5o,  
des rigoles facilitant l'irrigation. 
Après avoir supprimé les bour-

geons anticipés et arrêté les extrémités des tiges lorsqu'elles 
auront atteint  mètre, vous attendrez la récolte à partir de 
juin. 

Êtes-vous vendeur des fruits dans la région parisienne ou du 
Centre, ou bien jardinier de maison bourgeoise? — Plantez en 
planches bien fumées et que vous paillerez, deux variétés pro- 

FIG.  241. 
TOMATE TRÈS !M'IVE  

DE PLEINE  TERRE. 

FIG. 242. 
TOMATE PONDEROSA  ECARLATE.  
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ductives, l'une précoce, l'autre demi-tardive (T. rouge nai,  
hative  et T. Mikado). 

Semez la première sur couche et sous châssis le to  mars; la 
seconde le 20 mars. Dès que les plants auront 3 feuilles. soit 
3 semaines plus tard, repiquez-les en pépinière sur une autre 
couche, en les espaçant de 8 centimètres au moins et en les 
enfonçant quelque peu; repiquez-les une seconde fois le 
25 avril, sur couche, avec un écartement de 1 2 à 14 centimètres. 

A partir du moment où les plants repiqués pour la première 
fois ont émis quelques racines, aérez progressivement, mais 
retirez l'air, c'est-à-dire baissez le châssis et couvrez de pail-
lassons chaque soir. Il faut obtenir, pour la plantation à 
demeure, des pieds très enracinés, trapus et endurcis. 

Retirez les châssis le to  ou 12 mai et plantez dans les 
planches préparées en vous servant du déplantoir pour con-
server intactes les mottes :  le 15  mai la variété précoce, le 
1" juin la variété demi-tardive. 

Pour faciliter les travaux culturaux de toute nature, faites 
des planches de 1m,2o,  plantez en enterrant de 5 centimètres 
le collet, à o',2o  des bords et suivant 2 lignes distantes 
de om,80.  Espacez les pieds hâtifs de om,4o  et les demi-tardifs 
de o^',6o  sur la ligne; ménagez une petite cuvette à la base de 
chaque plante. Arrosez copieusement pour accélérer la reprise. 
Vous pouvez, pour utiliser le terrain, planter une saison de 
chicorées entre les pieds de tomate. 

Formation et taille des pieds précoces. — Il importe d'obtenir 
le plus vite possible les premiers fruits de la variété précoce 
choisie pour cela conservez une seule tige que vous main-
tiendrez verticale au moyen d'un bon tuteur haut de 1-,5o  et 
gros comme un manche à balai ; vous fixerez cette tige unique 
avec des liens de paille ou des liures de chanvre, du raphia, etc. 

Coupez au fur et à mesure qu'ils se présentent les faux 
bourgeons qui naissent alternativement de l'aisselle des fer  illes  ; 
vous ne devez avoir sur la tige que des feuilles et des inflo-
rescences. 

Dès que le second bouquet est apparu, (B, fig. 243), taillez la 
tige immédiatement au-dessus de lui ; ménagez le bourgeon 
anticipé in qui se développera à l'aisselle de la feuille située 
en dessous et faites-en le prolongement de la tige. Cette pre-
mière taille profitera sans aucun doute aux bouquets A et B, 
dont les fleurs fructifieront d'autant plus rapidement que vous 
n'en conserverez que trois par inflorescence. 

Quand le prolongement aura émis à son tour 2 nouveaux 
bouquets, taillez au-dessus du second en D; vous constituerez 
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ainsi une 2° saison de fruits tout en aidant au grossissement 
des premiers formés. 

Par le même moyen vous élèverez un nouveau prolongement 
qui vous donnera les bouquets E et F, après quoi vous pin-
cerez l'extrémité une feuille au-dessus de F, supprimant tou-
jours les bourgeons anticipés qui pourraient se former-par  la 
suite. Dès les pre- 
miers jours de juil- 
let vous pourrez 
récolter les tomates 
A et'B;  une dizaine 
de jours plus tard 
mùriront  celles des 
bouquets CD, et :m  
i5 jours ou 3 se-
maines plus tard 
celles du sommet B 
EF. Les premières 
seront toujours 
mieux vendues que 
les secondes et à 
plus forte raison /77/ ,fie,yivy/iip ,/ ,  epifi/yry ,71  
que les troisièmes. 

Formation et taille 
des pieds demi-tar- 
difs ou des variétés 
très vigoureuses. — 
Élevez les plants 
comme il vient d'être dit. A droite et à gauche de chacun des 
pieds, distants de or°,6o xorn,8o,  enfoncez un bon tuteur. Dès 
que la reprise est assurée, 8 jours après la plantation, coupez 
la tige à i5 centimètres environ de sa base sur 2 feuilles que 
vous choisissez ou 2 faux-bourgeons, s'ils existent, de façon à 
obtenir 2 bras que vous élèverez simultanément chacun sur un 
tuteur. Quand sur chaque tige fixée à son échalas vous verrez 
que 3 bouquets existent, vous taillerez soit immédiatement au-
dessus du 3°, soit en conservant une feuille au-dessus de cette 
inflorescence, avec l'intention de favoriser tout d'abord la for-
mation de 6 bouquets de fruits pour le pied tout entier. Vous 
laisserez ensuite se développer sur chaque prolongement pris 
au sommet des tiges 2 bouquets au moins, davantage si vous 
jugez que la saison et la vigueur des plantes s'y prêtent. 
Vous arrêterez enfin les extrémités des tiges à im,4o  au 
maximum et couperez —  est-il nécessaire de le répéter — 

FIG. 243. — TAILLE D'UN PIED DE TOMATE 
EN VUE DE RATER ET DE RÉGLER LA FRUCTIFICATION. 

1 • ,  r, tailles. 
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tous les bourgeons anticipés qui pourraient naître le long des 
branches. 

Soins d'entretien. — Dans le courant de la végétation, vous aurez à 
arroser copieusement ; faute d'humidité dans le sol, une partie seulement des 
fleurs noueraient et les fruits resteraient petits et peu nombreux. 

Vous aurez à pulvériser sur le feuillage, pour prévenir toute maladie cryp-
togamique une bouillie cuprique : une première fois entre lé second repi-
quage et la plantation; une seconde fois après la première taille, et, s'il le 
fallait, en raison de l'humidité de l'atmosphère, une troisième fois encore en 
vous efforçant de ne pas toucher les fruits déjà formés. Ne croyez pas que la 
présence de la bouillie sur un fruit puisse indisposer celui qui le consomme 
— nous en avons consommé pour notre part dans le Midi qui étaient enduits 
de sulfate de cuivre sans pour cela être malade — mais il n'est plus appétis-
sant et encore moins vendable. 

Tenez en outre le sol paillé, meuble et exempt de mauvaises herbes. 
Quand les premiers fruits tendent à se colorer, coupez les quelques feuilles 

qui les abritent par trop contre les rayons solaires de façon à faciliter, voire 
même à accélérer la maturité. 

Êtes-vous simple petit amateur, chef d'une famille de cinq per-
sonnes, ne pouva -zt  élever vous-même les plants comme il vient 
d'être dit? —  Cherchez à vous procurer chez un maraîcher les 
t2 plants qui vous sont nécessaires, choisissez-en 6 hâtifs et 
6 tardifs, mais préférez surtout des plants repiqués et bien 
étoffés. 

Si vous ne trouvez — sur le marché par exemple — que des plants effilés, 
longs et maigres, prenez-les; mais ayez soin de les planter obliquement en 
enterrant les 20 centimètres inférieurs. Des racines'adventives  se développe-
ront en cet endroit de la tige enterrée et vous aurez des pieds vigoureux par 
la suite alors que vous n'auriez autrement que des tiges maigres et dégarnies 
de la base. 

Pour ne pas encombrer une planche entière, plantez en bordure d'une 
côtière sud par exemple, et élevez chaque pied sur une tige ou sur z tiges 
suivant que la vigueur de la variété achetée ou que la fertilité du sol dont 
vous disposez le permettent. 

Ne -laissez pas se développer indéfiniment des bouquets flo-
raux avec l'idée d'accroître le rendement : vous risqueriez de 
nuire aux fruits déjà formés qui mériraient  mal et prendraient 
facilement la maladie, surtout en arrière-saison. -.-  

725. Culture sous verre et forcée. — Dans le Nord, à Jer-
sey, etc., la tomate est forcée dans de véritables serres ou dans des bâches 
chauffées au thermosiphon. Les plants sont obtenus de semis ou in_me  par  
boutures sur couches à partir de la fin de septembre et jusqu'en décembre, 
pour fournir des produits de primeurs en mai et juin. 

Cette culture très spéciale ne peut réussir qu'entre les mains de profes-
sionnels habiles. 

Culture hâtée. — Vous pouvez hâter la production en semant 
le ter  mars et en élevant sous châssis la T. rouge naine eitire  
dont vous devrez palisser les tiges horizontalement à quelque 
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i5 centimètres de terre. Vous pourrez découvrir à partir du 
20 mai et récolter vers le IS  juin. 

Culture retardée. —  Plantez à demeure contre un mur une variéte demi-
tardive ou tardive le r5 juin; élevez les pieds comme il a été dit en attachant 
les tiges sur le treillage existant ou préparé tout exprès. Quand arrivent les 
fraicheurs, au commencement d'octobre, coupez les 2/3 des feuilles et placez 
obliquement des châssis que vous appuierez sur le mur. Bouchez les extré-
mités pour obtenir une sorte de petite serre adossée. Placez des paillassons 
sur le vitrage au moment des froids et vous pourrez récolter les fruits qui 
mûriront progressivement jusqu'au 15 ou au 20 décembre. 

Vous pouvez encore en octobre dépouiller de leurs feuilles  les pieds d'une 
planche, étendre de la paille sur le sol, coucher les tiges sur cette paille, 
placer un coffre, puis un châssis; vous ferez mûrir des fruits qui, autrement 
seraient malades et détruits par les gelées. 

726. Région de production. — Environs de Paris, Orléanais, 
Vallées de la Garonne et du Rhône, littoral méditerranéen. Les départements 
de Vaucluse et Tarn-et-Garonne sont ceux qui expédient chaque' année le 
plus de tomates en Angleterre. 

727. Maladies et ennemis. — Deux maladies cryptogamiques : 
Le Mildiou ou mceladie  noire (Peronospora  infeslans  ou Phy- 
tophtora  infestions); c'est le mildiou de la pomme de terre qui 
cause ici la désorganisation suivie de dessiccation des feuilles 
et la pourriture des f ruits.  

REMÈDE :  Traitez  préventivement à la bouillie bordelaise  ou au verdet gris 
à r pour toi); ce dernier produit laisse moins de traces sur les fruits déjà 
formés. 

La maladie fauve (Cladosporiuin : tes feuilles jau- 
nissent, se couvrent en dessous d'un revêtement velouté gris-
verdâtre, les rameaux se dessèchent et meurent, les fruits 
semblent mûrir hâtivement malgré la chute des feuilles. 

REMÈDE : Traitez préventivement à la bouillie cuprique :  en combattant une 
maladie vous prévenez l'autre. 

Deux maladies bactériennes : La Gangrcne  au fruit, caracté-
risée par une tache noire et sèche à la superficie qui, sur le 
fruit, prend de l'extension assez rapidement: en dessous d'elle 
la chair est désorganisée; le fruit est invendable. A .redouter 
dans les milieux humides. 

REMÈDE : Ne plantez pas trop serré; pas de remède direct connu. 

La Gangrène des tiges (Bacillus fluorescens  liquefacius) se 
développe dans les rameaux et les tiges, mais notamment à la 
base; la plante est tuée peu à peu. 

REMÈDE : Coupez la - tige  au-dessous de la tacae,  saii).nuclrez  de chaux vive 
la section que vous aurez faite. Dans la plupart des cas vous aurez encore 
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le temps d'élever un faux bourgeon qui naitra  pour obtenir une autre fruc-
tification partielle et tardive. 

Un insecte nuisible a seul été signalé dans les cultures méri-
dionales :  il s'agissait parait-il  de la larve d'une noctuelle que 
des lanternes-pièges auraient pu capturer. 

Une plante parasite, l'Orobanche rameuse peut, paraît-il, se 
se multiplier sur la tomate. Évitez donc de planter ce légume 
derrière une culture dé tabac ou de chanvre déjà contaminée. 

728. Porte -graines. — Sur un pied franc et vigoureux, 
choisissez le ou les plus beaux fruits à peau lisse (supprimez 
les autres); laissez-les bien mûrir sur le pied. Ecrasez-les sur 
un tamis en lavant à grande eau pour chasser la pulpe mucila-
gineuse: Recueillez les graines ainsi nettoyées, faites-les bien 
sécher et mettez-les en sac. 

729. Durée de la culture. — Il s'écoule en moyenne entre le semis 
ot  le commencement de la récolte de pleine terre :  135  jours pour les variétés 
hâtives,  150  jours pour les demi-hâtives  et 170 jours pour les tardives. 

730. Récolte. — Détachez les fruits mûrs, c'est-à-dire d'un 
rouge foncé, au fur et à mesure du besoin et aussi de la matu-
rité :  saisissez chaque tomate "à  pleine main, tirez- la en tour-
nant comme s'il s'agissait d'une poire; elle vous restera dans 
la main. 

Pour la vente, cueillez moins mûr en coupant le pédoncule. 
Pour l'exportation, récoltez quand les fruits sont d'un rose 
accentué mais qu'une face encore présente des veines ver-
dâtres; n'emballez pas de fruits mouillés. 

731. Conservation'. — Nous avons dit comment vous 
pourrez conserver les derniers fruits sur pied à l'arrière-
saison. Vous pourriez aussi rentrer avant les froids, dans une 
serre ou dans une cuisine chauffée, des rameaux portant des 
fruits verts mais bien formés :  en les suspendant ils finiraient 
par mûrir, la plupart d'entre eux tout au. moins. 

Mais ne laissez pas se terminer la saison des tomates (août 
et septembre) sans préparer pour votre ménage une conserve 
à l'eau ou une sauce stérilisée qui vous rendra de grands ser-
vices en hiver. Prenez un bocal, remplissez-le aux trois quarts 
de tomates mûres que vous essuierez bien; versez dessus pour 
qu'elles baignent un liquide composé de :  eau 8 parties, sel 

Consultez : Les conserves alimentaires, L. LA VOINE  (Encyclopédie des 
connaissances agricoles). 
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partie et vinaigre de vin ï  partie: versez encore par-dessus 
un bon centimètre d'huile d'olive; fermez avec un fort papier 
et placez le bocal dans une armoire. En hiver vous pourrez 
retirer les fruits entiers avec des pinces en bois et non à la 
main, les essuyer et les traiter comme des fruits frais. 

732.Rendement. — Les jardiniers estiment qu'un pied de tomate 
produit une moyenne de 2,`,5oo  à 3 kilos de fruits; la variété Mikado produit 
certainement jusqu'à 6 kilos, les pieds étant conduits sur branches. 

733. Matériel d'emballage. — Les premiers fruits du Midi ou 
d'Algérie arrivent chez nos marchands de primeurs soigneusement rangés 
dans des caissettes faisant 3, 5 et Io  kilos. Des feuilles et çles  frisons de 
papier séparent les lits entre eux. 

Les cageots contenant [2 et zo kilos servent aux expéditions de la Provence. 
Si vous avez des truits à porter au marché, servez-vous d'un panier quel-

conque mais ne les laissez pas trop longtemps en tas : les tomates demandent 
à être consommées fraîches; elles s'altèrent vite et coulent si la masse en 
est grande. 

734.Usages et propriétés. — Les Méridionaux consomment les 
fruits mûrs, avec du pain, comme nous mangeons une pomme. 

Ces mêmes fruits crus et coupés en tranches dans une vinaigrette en com-
pagnie de lanières d'oignons blancs, constituent un hors-d'oeuvre excellent. 

Coupées en lanières, ou en tranches, les tomates servent àparer  certaines 
conserves à l'huile (sardines, etc.). 

Consommez ce fruit cuit en sauce, pour servir autour d'un plat de viande, 
de nouilles ou de riz ou pour pocher des oeufs  •  farcies au maigre ou au gras. 

L'industrie des conserves de tomates laisse comme déchet 3 pour loo  envi-
ron de graines desquelles il est possible d'extraire 22 pour Io°  d'huile brute 
propre à l'éclairage ou à la fabrication du savon. Le tourteau en résultant 
renferme 12 pour Rio de matières grasses et 32,5 de protéine. Il est accepté 
par les animaux à l'engrais. 

TOPINAMBOUR 
Hélianthus  tuberosus L. (Famille des Composées). 

Nom anglais : jerusalem  artichoke.  — Nom allemand :  Erdap  fel.  

735. Description sommaire. — Plante vivace par ses tubercules 
roses ou jaunes, irréguliers et noueux, quelque peu semblables à des pom-
mes de terre ; tiges 'annuelles très élancées, hautes de 2 mètres ou davantage 
et terminées par des fleurs jaunes, assez semblables à celles du soleil des 
jardins; feuilles ovales et rudes au toucher ; les graines font défaut sous 
notre climat. 

736. Multiplication. — Uniquement par tubercules (en-
tiers). 

737. Variétés. Deux variétés seulement, de qualité égale 
mais de couleur et de grosseur différentes :  

Topinambour rouge ou commun, plante agricole plutôt que 
potagère; ses tubercules rouge-violacé.  sont très irréguliers et 
amincis aux deux extrémités. 

%PERCIER.  — Culture potagère. 12 
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Topinambour patate, plus•  indiqué pour les jardins; ses 
tubercules sont obtus aux deux extrémités, plus gros et moins 
bossués que dans le type précédent. 

738. Quantité de tubercules nécessaires  par are. — Employez 
18  kilos de gros tubercules ou i 1 kilos de petits. 

739. Culture. — Cette plante s'accommode de tous les ter-
rains  mais non des sols trop humides. 

Plantez en mars des tubercules entiers, car ils pourriraient 
si vous les coupiez ; espacez-les de 35 centimètres sur o',(J5  et 
enfoncez-les de 8 centimètres en terre. 

Binez quand le besoin s'en fait sentir. 
-Ce n'est Rue d'août à octobre que se développent les tuber-

cules. 

740. Maladies et ennemis. — Indemne. 
741. Récolte. Rendement. —  Arrachez les tubercules au 

fur et à mesure de vos besoins (après que vous aurez coupé 
les tiges), de novembre à avril. En raison de leur grande 
rusticité, vous pourrez laisser sans inconvénient le tgut  en terre 
durant l'hiver; vous éviterez ainsi le flétrissement de ce 
légume. 

Si vous "n'y prenez garde, votre sol sera de nouveau ense-
mensé pour l'année suivante : les moindres tubercules restants 
repeuplent très vite. Vous pouvez même, pour éviter de replan-
ter, n'arracher dans la planche que les beaux tubercules; les 
autres vous assureront la récolte de l'année suivante. 

Vous pouvez récolter par are 200 à 3oo kilos. 
742. Usages et propriétés. — Les topinambours sont ,peu culti-

vés parce qu'ils sont très épuisants et qu'ils occupent le terrain trop long-
temps (t an); on est ensuite menacé de voir réapparattre  cette culture à son 
ancien emplacement. 

Les qualités gustatives sont discutables :  ce légume est en général consi-
déré  comme meilleur pour les animaux que pour l'homme. Quelques ama-
teurs trouvent qu'il vaut bien la patate et tient le milieu entre l'igname de 
Chine et la pomme de terre ; il a dans tous les cas quelque analogie avec le 
fond d'artichaut cuit. 

Pelez les tubercules, essuyez-les et employez-les dans les fricassées de 
poulet, dans les matelotes et dans,  plusieurs sauces eu tenu.  acculent  des 
fonds d'artichaut. 

Vous pouvez encore coupez vos topinambours en tranches et les cuire au 
gratin, sautés au beurre dans la poéle, ou simplement sous tes cendres pour 
les Manger avec du beurre. 



TROISIÈME PARTIE 

ÉTUDE MÉTHODIQUE DES TRAVAUX 
A FAIRE CHAQUE MOIS 

GUIDE A L'USAGE DES AMATEURS 

L'énoncé des travaux minutieusement coordonnés que vous 
trouverez réunis en chapitres correspondant aux mois de 
l'année vous permettront de tout prévoir et de tout faire en 
temps voulu dans votre petit jardin. 

Ne pouvant pas préparer plusieurs guides à votre usage sui-
vant que vous habitez le Nord, le Centre, l'Ouest ou le Midi, 
ne voulant pas non plus rendre trop confuses nos notes en 
relatant les diverses dates de semis, plantations ou récoltes se 
rapportant aux différents climats, nous avons pris pour base la 
région moyenne de la France. En dehors des travaux culturaux, 
nous avons indiqué mois par mois les multiples produits bons 
à récolter ou à consommer. Si vous êtes, au premier abord, 
frappé des opérations et soins très nombreux que réclame un 
jardin, vous  pouvez éprouver aussi un réel soulagement à la 
pensée des quantités considérables de légumes que vous pou-
vez récolter. Nous avons tenu, pour éclairer le présent guide, 
à faire figurer chaque mois à la suite des travaux divers se 
rapportant à chacun d'eux, un dessin schématique où, d'un 
rapide coup d'oeil, vous pourrez vous rendre compte de l'em-
ploi que vous pouvez faire des couches, des coffres, c:es  
châssis et des cloches. 

Comme nous l'indiquons vous pouvez réserver pour toutes 
les opérations culturales nécessitant un abri vitré à un moment 
donné, trois planches bien disposées dans le jardin potager; 
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donnez-leur comme longueur 8 mètres et comme largeur 1-,33;  
séparez-les par des sentiers de o'45 par exemple. Si vous vou-
lez réellement compléter et agrémenter votre production légu-
mière, si vous tenez à récolter des produits d'une façon 
continue, autrement qu'avec les saisons de pleine terre, obser-
vez nos conseils. Pour suivre le programme ci-après, procurez-
vous du fumièr  pour la construction de couches, et d'autre 
part : 1° les 5 coffres A et B pouvant recevoir chacun 2 châs-
sis et C, D, E destinés à en recevoir chacun un 2 °  6 châssis 
vitrés de im,33  de côté, et i châssis de bois garni de papier 
huilé; 3° 4 cloches maraîchères. 
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FLANCHE I. — LE MONTAGE D'UNE COUCHE. 

Amenez le fumier sur l'emplacement de la couche: étalez-le en le divisant, 
suivant un lit dont vous indiquez l'épaisseur par une corde. Piétinez ensuite 
cette couche dans deux sens; réglez-la au moyen de la fourche et recou-
vrez-la de coffres, puis de terre et de châssis.  lcl. Jardins et Basses-Cours.) 



JANVIER 
TRAVAUX DU MOIS 

cu  F  
a 

NATURE 
DES 

TRAVAUX RÉCOLTE  

ÉPOQUE 
DE LA 

r8 'Montez La r" couche à utiliser de suite ou seulement le 25 
couche chaude de 5 châssis, épaisse de 3o centi-
mètres et entourée de réchauds). 

25 Semer sur 
la t" couche. 

Carotte rouge à forcer parisienne; peu serrée, 
dans z châssis seulement (n•  r et z). .........................  Avril. 

Radis demi-long rose à bout blanc (très clair), 
dans les z châssis  ou vous venez de répandre la 
graine de carotte n" r et z   Février. 

Céleri plein blanc doré en pépinière, une ligne seu-
lement dans le châssis n° 3; vous le repiquerez sur la 
même couche en fin février et en planterez sous 
châssis en mars ou en planche en mai.   .  . Aobt-déc  

Chou•teur  nain hâtif d'Er turf  ou  si vous préfé-
rez ch.-fleur tendre de Paris; en pépinière, une ligne 
seulement (châssis n° 3). Vous le planterez sur la 
2 •  couche le 20 mars   

Juin 
à. juillet. 

Concombre blanc hâtif,  en pépinière ;  quelques 
graines seulement, dans le châssis n° 3. Vous aurez 
à repiquer 6 semaines plus tard sur une petite couche 
chaude; pour planter dans le coffre A de la 3° couche 
en avril, vous pourriez préférer â cette méthode 
l'achat de z pieds de concombres cultivés en go - 
dets  chez un spécialiste ; plantez-les le 20 mars. . • .  

Navet demi long blanc à forcer (châssis n° 3), deux 

Mai-juill.  

z5 mars- 
. ou trois lignes ; vous éclaircirez 3 semaines plus tari ,  

Poireau gros  court de Rouen (châssis n° 3), une 
ligne en pépinière; mettez en place le 25 avril . . .  

avril. 

i" juin. 

Chou milan petit hâtif d'Ultn  (châssis n"  3), une 
demi-ligne; vous les repiquerez en pleine terre ou 
sous cloche le 15  mars et les planterez en côtière ou 
en planche le 20 avril    Juin. 

Planiez  Laitue gotte,  12 à r6 pieds dans chacun des châssis 20 février- 
mit  la couche. r et 2 et la moitié du châssis n°4 ................................  

Laitue Cordon rouge, un demi-châssis n° q. .  .  

ro mars. 

ro-'1ro  mai s 
Chou fleur nain hâtif d'Erfurt (semé le 15  octobre 

sous cloche). 4 pieds dans les châssis r et z. . . . ro avril. 
Barbe de capucin ou Pissenlit dans le coffre C 

sous le châssis n° 5 (racines eniaugees  en plein air 
ou en cave en novembre); recouvrez  d'un paillasson 
pour obtenir des feuilles parfaitement blanches..   

Février• 
mars. 

Estragon et Ciboulette, deux ou trois pieds dans un 
angle du châssis n•3 pour obtenir quelques pousses. 

Février- 
mars. 
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25 Abritez dans 
le coffre D. 

Abritez dans 
le coffre 8. 

8 Artichauts en godels,Cerfeuil,Ciboulette,Oseille  
et Persil ............................................................................  

Les dernières Chicorées et Scaroles au moyen de 
châssis en papier. ..........................................................  

Hiver. 

Hiver. 

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer. 

Ail blanc. planté le zo novembre 
(ou le 5 mars) et récolté lin juillet. 

Betterave rouge crapaudine, semée 
le 15 avril et rentrée en octobre. 

Carotte nantaise, semée le 0•  mai 
et récoltée en novembre. 

Céleri-rave, semé le y"  mai et ré-
colté en novembre. 

Cerfeuil, semé le 5 septembre et 
abrité sous un châssis ou sous une 
cloche. 

Chicorée frisée et Scarole en cornet, 
semées le 10  juillet et rentrées en 
jauge en cave ou sous le châssis rr  5. 

•  Chou Milan de Pontoise (et Ch. M. 
de Norvège), semé le 25 tuai  et planté 
le 15  juillet. 

Chou Milan gros des Vertus, Ch. 
Quintal, Ch. rouge gros, semés le 
25 avril et plantés le Io  juin. 

Chou de Bruxelles demi -nain de la 
Halle, semé le 25 avril, planté le 15 juin 
(2•  saison). 

Chou -rave violet hâtif de Vienne, 
semé le juin et planté le Io  juillet. 

Cresson de fontaine, planté â froid 
sous châssis, le 25 octobre. 

Crosne du Japon, planté le avril. 
Échalote, récoltée en maillet.  
Épinard de Viroflay, semé le zo  août 

et abrité par des châssis. 
Haricot en grains (secs) et Haricot 

vert de conserve (semis du printemps). 

Igname de Chine, plantée au prin-
temps ou au printemps de l'année pré-
cédente. 

Laitue gotte à gr. bl.,  semée le 
2"  octobre. 

Mâche à coeur plein, semée le 20 août  
Navet de Meaux, semé le  août et 

récolté en novembre. 

Ognon jaune paille des Vertus, ré-
colté en juillet et aoùt.  

Oseille de Belleville, sous châssis â 
froid ou sous cloche ; semée le to  août 
pour la consommation hivernale. 

Panais rond hall  f , semé le 15  avril 
et récolté fin octobre. 

Persil commun, semé en août et 
abrité pour l'hiver. 

Pissenlit amélioré, semé le i"  juin 
et arraché pour étre mis en jauge en 
novembre et décembre. 

Poireau monstrueux de Car enta n, 
semé le 15  mai. 

Pomme de terre Saucisse et Early, 
plantée le 20 avril. 

Potiron rouge vif d'Étampes, récol-
té en novembre. 

Scorsonère, semé le 25 avril et con-
servé en terre. 

Thym, planté en avril ou l'année 
précédente.  

Tomate, en conserve. 



354 TRAVAUX ; ∎ NVIER .  

MOIS DE JANVIER 

Disposition des cultures et du matériel dans les 3 planches 
réservées aux couches. 

A B C 
1 2 3 4 5 

Carotte a forcer 
Radis demi-long 

Laitue 
8 Choux-fleurs 

Navel 
E stragon  
Ciboulette  

Céleri 
Concombre 
Chou d'Ulm  

-Poireau 

Laitue elle 
et 

Laitue c. r. 

Barbe de  
capucin 

ou 
Pissenlit 

E D 

recouverte 

I  

Chicorée frisée 
de feuilles 

I  

sèches 

I  

Scarole 
et 

Chicorée 

Cerfeuil 
8 Artichauts 

Ciboulette 
Oseille 
Persil 

Épinard 
abrité par une mince coite le de paille 

Laitues Choux-fleurs Artichauts Pas de châssis 
libre 

PLANC.LE  H. 
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PLANCHE III. - SOIGNEZ LES PLANTES SOUS VERRE. 

arrosez les plantes élevées sur couche ; aérez les jeunet plants 
gend  il fait beau. 



356 FEVRIER 
TRAVAUX DU MOIS 

D
A

T
E

S
 

NATURE 

DES 

TRAVAUX 

ÉPOQUE 

DE LA 

RÉCOLTE 

15 Semez en Pois Prince Albert et P. Merveille d'Amérique en Cornus' 
pl. terre. côtière ou en planche bien abritée .............................  juin. 

zo  Plantez Échalote ordinaire .......... !  Juillet. 
25 Semez Pl.  terre Cerfeuil commun,'dans  une extrémité de planche. Mai. 

Id. Épinard monstrueux de Viroflay - , une planche de 
6 à 8 mètres carrés ..........................................................  Avril. 

Id. Persil ordinaire ou frisé, en bordure ..................  Juin-oct. 
Id. Poireau'gros court de Rouen, en côtière, à planter 

le 15 mai ............................................................................  
Juillet- 

septemb. 
Manch.  en cave  Barbe de Capucin et Witloof, rentrés en no- 

3o 
eu d. le coffrer, 

Blanchissez 
vembre ..........  

Pissenlit amélioré, conservé en terre ou mis en 
Avril. 

-  sur Plue.  jauge dans un coffre en novembre .............................  Fin avril. 
PéTr.  Aérez et mouill.  Cultures sous verre et artichauts buttés. 

Éclaircissez. Carottes et Navets. 
Ilepiq.  socs le Céleri plein blanc doré (sur 2.••  couche) semé du Août - 
ctâssis  ri'  3. 25 janvier ........................................................................  décembre. 

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer. 

Ail blanc, planté le 20 novembre (ou 
le 5 mars) et récolté fin juillet. 

Betterave rouge Crapaudine, semée 
le 15 avril et rentrée en octobre. 

Carotte demi- longue Nantaise, semée 
le 1•  mai, récoltée en novembre et con-
servée en cave. 

Céleri-rave, récolté fin novembre et 
conservé en cave ou en silo. 

Cerfeuil commun, semé le 5 sept. 
et  abrité sous les châssis  2 puis 00. 

Chicorée sauvage améliorée, rentrée 
en cave en novembre et blanchie en 
décembre. 

Chou Milan de Pontoise (et Ch. M. 
de Norvège) planté le 15  juillet et mis 
en jauge pour l'hiver le 25 novembre. 

Chou de Bruxelles demi-nain, semé 
le 25 avril (2•  saison). 

Chou - Quintal, semé le 25 avril et 
planté le Io juin. 

Chou-rave violet hâtif de Vienne, 

semé le ••  juin et planté le ro juillet. 
Crosne du Japon, planté le r' avril. 
Échalote ordinaire plantée le zo  fé-

vrier et récoltée en juillet. 
Épinard monstrueux de Viroflay, 

semé le zo  aoùt dans la 3'•  planche. 
Haricot en grain (sec) et Haricot 

vert de conserve, semés au printemps. 
Mâche à coeur plein, semé le 20 août. 
Navet de Meaux, semé le 1-  août, ré-

colte en novembre, conservé en cave. 
Ognon jaune paille des Vertus, ré-

colté en juillet -août. 
Oseille de Belleville, abritée sous le 

châssis n°6  (coffre D). 
Panais rond hâtif, récolté fin octo-

bre et conservé en cave. 
Persil conservé sous châssis n'  

(coffre D). 
Pissenlit amélioré blanchi en cave 

dès décembre. 
Pois en conserve. 

http://sept.et


Poireau monstrueux de Carentan,  
semé le 15  mai et conservé en planche 
ou enjaugé dans un coin du jardin. 

Pomme de terre Early et Saucisse, 
récoltées en août et fin septembre. 

Potiron rouge vif d'Étampes, semé 
le Io mai, récolté en novembre. 

Radis noir long d'hiver, semé le 
25 juillet, rentré en cave en fin nov. 

Scorsonère, semé le 25 avril et con-
servé en terre. 

Thym, planté du printemps. 
Tomate en conserve. 
Witloof étiolée en cave dés déc.  
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Disposition des cultures et du matériel dans les 3 planches 
réservées aux couches. 

1 2 3
4 i , 

 

I Navel  
Carotte a forcer 
Radis demi-long 

•Lailue  gotte 
8 Choux-fleurs 

I  

Estragon 
Ciboulette 

Céleri 
Concombre 
Chou d'Ulm  

Poireau 

Laitue golle  
et 

Laitue c. r. 

.---  

Barbe de 
capucin 

ou 
Pissenlit 

Il 

00 

1 1 Scarole 
8 Artichauts 

Couche bêchée et retournée; Cerfeuil 
terreau mis en chai ne. et 

Chicorée  
Ciboulette 

Oseille I I  
Persil 

I I- 
Epinard.  abrité par une mince couche  de paille 

I I I 

Moitié Laitue .,Chou-Jleur Artichauts Pas de châssis 
— Romaine litre 

PLANCHE IV. 
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PLANCHE V. - LA PLANTATION DES ASPERGES. 

Coupez les racines des griffes de façon à leur conserver une longueur uni-
forme de i5 centimètres. La tranchée et les petits trous étant faits aux 
intervalles voulus, préparez des petits mamelons de terre au fond des 
trous, écartez les racines et appuyez-les sur la petite butte que vous venez 
de faire. Recouvrez ensuite de terre fine enrichie de terreau et formez 
au-dessus de chaque griffe un petit monticule de Io  centimètres tout au  plus.  (Cl,  Jardins et Basses-Cours.)  
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Aérez 
le plus en 

plus. 
Semez  ea éclat. 

Plantez. 

5  Semez 
Plantez 

Io  Montez 
pour 

3 châssis. 

La r couche de façon à retirer les châssis I et 2 

le Io mars, 3 et 4 le 20 mars pour les passer sur la 
seconde couche. ..............................................................  

Ciboulette à consommer en été .................................  
Artichaut gros vert de Laon, hiverné sous châssis 

depuis le 3o août ..............................................................  
Carotte nantaise (une demi-planche) en lignes.  
Ail blanc si, pour une cause quelconque, vous 

n'avez pu le planter le 20  novembre   
La e  couche, épaisse de 25 centimètres ; placez sur 

le coffre A les châssis 1, 2 et sur le coffre C le châs-
sis r•  3. Le reste de la couche restera momentané-
ment à l'air libre jusqu'au 20 (soit 3 mètres carrés) .  

Aubergine violette naine hâtive (quelques graines 
seulement) dans le châssis n' 2, vous repiquerez sur 
la méme couche 3 semaines plus tard.   

CarotteRellot  dans le châssis n' 1. 
Céleri-rave, une demi-ligne dans le châssis n' 2, 

vous le repiquerez à froid 3 semaines plus tard. .  
Chicorée frisée fine d'été, une ligne (châssis te  2), 

vous la repiquerez à froid dès qu'elle aura 2 feuilles 
bien développées en avril (châssis te  2)   

Igname de Chine, Io plants en godets que vous 
enfoncerez dans le terreau; vous le planterez en 
pleine terre en mai ..........................................................  

Laitue blonde d'été, e ligne (châssis te  2), ...............  
Laitue Romaine verte maraîchère, I ligne) châssis 

ri° 2)   
Melon de Dijon ou Melon Prescot fond blanc, 

quelques graines que vous repiquerez sur la même 
couche dès l'apparition des cotylédons (châssis 
Ir 3)   

Navet demi -long blanc à forcer, I ou 2 lignes, 
châssis na'  2; vous les éclaircirez 3 semaines plus 
tard; vous aurez ainsi quelques racines à utiliser 
dans les soupes en   

Tomate rouge naine hâtive, une demi - ligne 
(chassis n' 2)   

Ognon jaune paille des Vertus, q mètres carrés 
assez drus, pour obtenir de petits oignons conee-
nant  pour la cuisine et les cornichons   

chou  de Bruxelles demi -nain dans du terreau, 
vous les planterez les 20 avril et Io mai, .    

Radis demi -long à bout blanc parmi les carottes, 
dans le châssis Ir  e. .......................................................  

ÉPOQUE 
DE LA 

RÉCOLTE 

Mai-nov. 

Juillet. 
Fin juill. 

Juillet-
oût.  

Mit-juin.  

:Oct.-nov.  

Juillet- 
août. 

Hiver. 
Fin niai. 

Juin. 

Juillet. 

Mai. 

Juillet. 

Juillet. 

Oct.-déc.  
Io au 

2e 

Semez 
sur 

la couche. 
Id. 
Id. 

Id. 

Id. 

Id. 
Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Semez 
en pleine 

terre. 
Semez 

SOUS Verre. 

Semez 
wr  lo  toue». 
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lu PI. s. t•  couche 
rhieis  n°  4. Romaine ballon hivernée sous cloche (12 pieds). Mai. 
Semez en Ognon jaune paille (petits bulbes), une ligne en 
pl. terre. bordure, pour récolter de gros oignons ..................  Août. 

Radis rond rose about blanc, en côtière ou parmi 
les ognons ci-dessus ..................................................  Avril. 

Plantez. Pomme de terre Victor (nô tubercules) sur la 
1-couche,  à l'emplacement des Laitues Gotte et Cor-
don rouge ; placez-les entre celles-ci si elles ne sont 
pas encore consommées. Placez sur elles le coffre D 
avec le châssis n°  6 pour 10  jours, puis le châssis 4. 

15 mai- 
no juin. 

Transportez. Le coffre B à la suite des châssis 1,  2, 3 en avant 
de la 2'  couche, ameublissez-en la terre qui recevra 
une culture à froid de haricots. Remplacez sur la 
Witloof le coffre C et son châssis par le coffre E et 
le châssis oo ....................................................................  

Plantez en Artichaut gros vert de Laon, conservés en pots 
pl. terre. depuis le 3o août sous le châssis 6 ............................. Juillet. 

Les Porte-graines que vous avez mis de côté en 
automne :  4 beaux oignons (à collet fin), 4 belles 
carottes Nantaises (à peau lisse et bien faites), 

Betterave Crapaudine, 3 Poireaux, 4 Navets Mar-
eau ou de Meaux pour récolter des graines en.. .  Été. 

15 Semez. Fève des Marais dans une demi-planche ..............  Pin juin-sept.  
Plantez Le céleri plein blanc doré (sous châssis Ir  3) semé 

en »pinter..  du 25 janvier ....................................................................  Août-déc. 
Plantez 

epiq.  en Op. 

Fraisier des quatre saisons •  La Généreuse »,  une 
planche qui donnera ses fruits en   

Chou Milan petit hâtif d'Ulm semé le 25 janvier ; 
Septemb.  

sur entiere.  vous le planterez le 2o avril. ........................................  Juin.  .  
20 Plantez 

sur la 
4 Choux -fleurs  tendre de Paris ou nain d'Erfurt,  

semé sur la i" couche chaude du 25 janvier. (A 
2•  couche, 
châss.  

défaut de plants, procurez-vous en 4 chez un marai- 
cher.). ................................................................................  

Fin 

Seines snr  Chou -fleur tendre de Paris (I  ligne) que vous 
aulne  sous le 
chàsete S.  

repiquerez plus tard dans le même emplacement, 
pour planter en pleine terre ensuite .........................  

Fin 
juillet. 

Id. Concombre blanc hâtif, que vous achèterez chez 
un bon maraicher, si vous ne l'avez pas obtenu à la 
suite d'un semis du z5 janvier   Mai-juin.  

Tomate Mikado (1  ligne); vous la repiquerez 2 fois 
avant de la planter définitivement .............................  Octobre.  

Septemb.-  

Semez â  froid Haricot flageolet 7'riomphe  des châssis dans le 
Ails  chassie. coffre B, sous châssis 4 et 5. .......................................  Juin. 
Plantez. Estragon, i pieds, dans un coin du jardin . . Été. 

Id. Asperge d'Argenteuil hdtive, griffes fortes d'un an 
destinées à produire après 3 ans ................................  

Id. Fraisiers remontants à gros fruits que vous Août- 
n'avez pu planter le 15 septembre. .............................  septemb.  

25 Repiquez. Melon de Dijon ou Melon Prescot à fond blanc, 
semé le Io  mars ...............  
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25 Blanchissez Pissenlit  amélioré, en plaçant au-dessus  des lignes 

sur plier. un toit en planches. Avril. 
Semez. Pois ridé de Knight  (une planche)  et Pois Orgueil 

du marché  (une planche) ................................................  Fin juin. 
Id. Chicorée scarole verte maraichére  dans le coffre C, 

châssis n° 3 ,. ...................................  Juillet. 
Id. Chou Milan hâtif d'Aubervilliers  (en pépinière); 

une ligne peu serrée ........................................................  
Aofit•  

septemb.  
Id. Persil frisé nain (en bordure) si le semis du 

25 février ne suffit ..........................................................  
Juin- 

octobre. 
Plantez en Pomme de terre Victor, vous aurez à préserver les 

côtière. plants des gelées .............................................................. juin. 
3o Semez. Épinard de Viroflay, en rayons et assez clair.. . Mai. 

Blanchissez. Les sommets des cloches avec un lait de blanc 
d'Espagne pour garantir les salades des ardeurs du 
soleil   

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer. 

Ail blanc, planté le 20 novembre ou 
le 5 mars et récolté fin juillet. 

Betterave Crapaudine, récoltée en 
novembre et conservée en stratifica-
tion en cave; à consommer avec la 
mâche. 

Carotte Natztaise,  semée le e'r  niai et 
rentrée en cave ou en silo en no-
vembre. 

Céleri- rave, récolté fin novembre et 
conservé en cave ou en silo. 

Chou Milan de Pontoise, planté le 
25 juillet et enjaugé le 25 novembre. 

Chou Brocolis de Pâques, semé le 
5 juin dans le coffre E et planté le 
5 août. 

Chou-rave violet hâtif de Vienne, 
semé le 1-  juin et planté le Io  juil-
let. 

Ciboulette, mise en végétation sur 
la et°  couche le 25 janvier. 

Echalote,  récoltée en juillet. 
Epinard de Viroflay, semé le 20 août 

(3° couche). 
Estragon, mise en végétation sur 

couche le 25 janvier. 
Laitue Gotte à graine blanche, semée 

le 1"  octobre sous cloche et plantée 
sur couche le 25 janvier. 

Lailue Cordon ronge, semée sur 
ados (sous cloche) le e" octobre, 
plantée sur couche le 25 janvier. 

Mâche à coeur plein, semée le 20 août. 
Navet demi-long à forcer (quelques 

racines), semé le 25 janvier sur couche. 
Navet de Meaux, semé le e" août ou 

Navet blanc dur d'hiver semé le 
1"  septembre. 

Ognon de couleur récolté en juillet. 
Oseille da Belleville, abritée sous 

châssis l'hiver. 
Panais rond hâtif, récolté titi  octo-

bre. 
Persil commun, hiverné sous abri. 
Poireau monstrueux de Carentan, 

semé le 20,  août, enjaugé en novembre. 
Pomme de terre Early et Saucisse, 

récoltées en août et septembre. 
Radis noir long d'hiver, semé le 

25 juillet, rentré et stratifié en cave fin 
novembre. 

Radis demi-long rose à bout blanc. 
semé le 25 janvier sur couche. 

Scorsonère, semé le 25 avril. 



362 TRAVAUX DU  MOIS DE MARS. 

MOIS DE MARS 

Disposition des cultures et du matériel dans les 3 planches 
réservées aux couches. 

Carottes et 8 

I 

I 
Choux-fleurs 

Navel 
Estragon 
Ciboulette 

Choux-fleurs 
Poireau 

Lait ue 
cor,ion  rouge 

et Pomme 
le terre Victor 

Pissenlit 

A 
1 2 3 5 

Aubergine ro Melons rep.  
Carotte Petiot Celeri-rave  5 Concombres 

Radis  Chicorée fris. Choult.  tendre Haricot 
Romaine Igname Tomate Triomphe des Châssis  

4 Choux IL  Romaine Mikado 
tendres Tomate hative  Céleri plein bl.  

I Navel Scarole verte 

'laitues Choux-fleurs Artichauts 

PLANCHE VI. 

Pas de châssis 
libre 
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PLANCHE VII. — P LANTATION DES MELONS. 

I. Après avoir été mis dans un godet et plus tard étêté à 2 feuilles, le plant 
de melon a émis z bras ou branches-meres  il est bon à planter. 

2.  Déposez-le soigneusement en frappant le bord du pot sur un coin du 
coffre et plantez-le sur la couche sans briser la 'motte. Mettez z pieds par 
chassis  ou tout au plus 5 pieds dans un coffre  de a ehassis.  Arrosez 
ensuite et recouvrez d'un chàssis.  Hàtez-vous  s'il gèle, mème  légèrement. 

«.1  vie,  é la Campagne)  



AVRIL 
TRAVAUX DU MOIS 

t..7,  
NATURE 

DES 
TRAVAUX 

ÉPOQUE 
DE LA 

RÉCOLTE 

Sem. s. rauche .  

Plantez. 
6 godets de Tétragone, coffre C, châssis n° 3. . 
Artichauts gros verts de Laon, pour avoir des 

tètes en ............................................................................  

le juin. asept,  

Juillet 
et sept. 

Id. Crosne du Japon ..........................................................  Sot à mars. 

5 Abritez. Les Pommes de terre Victor, (contenues dans le 
coffre D) avec le châssis n° 4 ........................................  

Montez la De deux châssis seulement, en avant de la Printemps 
3° couche. couche n" 2 ..................................................................... et été. 

Io  Serriez  
sur la 

5 godets Melon ;de  Dijon, et 5 godets Sucrin de 
Tours, à  planter sur le 3°  couche. te 15  mai et sur 

2'  couche. poquets sous cloches à la 'lierne  date .........................  Août. 

Semez sur Une demi - li gne Aubergine Violette naine très Juillet. 
couche. hâtive pour  constituer une 2'  saison ..........................  septemb.  

Semez. Une douzaine de Fève des Marais .........................  MM-septembre  

Semez en Haricot Triomphe des châssis ;  vous établirez au.  
côtière. dessus d'eux des lattes et les recouvrirez le soir de 

paillassons. ....................................................................  
Fin juin.  
juille t. 

Plantez. Pomme de terre Belle de Juillet, en planche à 
bonne exposition, apprètez-vous  â disposer le soir 
des claies ou des paillassons contre les gelées. . . 

Plantez la Avec o Concombre et t Me/on  châssis Ir  1,  o  Melon Juillet - 

3•  couche. plus différents semis, châssis n"  6 .............................  août. 

Plant. sur Romaine ballon, semée le 3o août et Laitue a 
côtière. bords rouge, semée le 1°  octobre .............................  Mai. 

5 Semez. Radis rond écarlate, parmi les graines de Panais 
et de Fèves .....................................................................  

i5 au 
3o mai. 

Id. Panais rond hâtif ......................................................  boat à javier  

Id. Navet de Milan rouge ...............................................  Juin. 

Sem. s. couche. Cardon plein inerme pour planter en mai ..............  sept, -Bor.  

Id. Melon noir des Carmes ou Melon de Dijon. . • Août. 
Semez Chicorée frisée de Rouen et Chicorée scarole verte 

sous châssis. inaraichere ........................................................................  Août. 
Sema pl, terre. Betterave Crapaudine (une ligne) ...........................  Sept,  el  oct.  

Éclaircissez,  Navet demi-long blanc à forcer, semé sur couche 
le ro mars ......................................................................... Mai. 

Plantez. 
Repue.  a froid 

Thym (une bordure ou quelques pieds). ..............  

Céleri - rave  semé le Io mars. ....................................  

Toute nouée, 

Oct,-nov.  
211  Sem sur titille Août et 

esuc.ou  en cet. Chou -fleur Le Normand à planter le 25 mai.. . .  sept. 
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salv,i.  

NATURE 

DES 

TRAVAUX 

ÉPOQUE 

DE LA 

RÉCOLTE 

20 

25 

Semez en 
pl. terre. 

Semer en rôt. 
Piaule/ ni  

pleine terre. 

Id. 

Plant. pl.terre  

Id. 
iérez  el arrosez 
Semez pl ,terre.  

Id. 

Id. 
Id. 

Id. 

Plantez en 
planche. 
Plantez parmi 

sert p.de  terre 

Haricots Triomphe des châssis,  une planche, que 
vous abriterez la nuit ...................................................  

Chou -fleur géant d'automne .....................................  
Chou de Bruxelles demi-nain, semé du ro mars 

(i  '''  saison); contreplantez avec des salades   
Chou -Milan petit hâtif d'Ulm semé le 25 janvier et 

repiqué le 15 mars ..........................................................  
Pomme de terre saucisse ............................................ 
Pomme de terre Early ...............................................  
Fraisier hâté pour faciliter la fécondation. . .   
Epinard  lent à monter ...............................................  
Haricots Soissons nain pour récolter des grains 

frais ....................................................................................  
Scorsonère (en ligne) ................................................ 
Pois demi -nain plein le panier (dans une partie 

légèrement ombrée) ....................................  
Chou Milan gros des Vertus (ou Chou quintal) et 

Chou rouge gros; assez clair ........................................  
Poireau gros court, semé en pépinière, sur 

couche, le 25 janvier .......................................................  
Chou de Bruxelles demi-nain; choisissez les plants 

les plus forts, pour constituer la e  saison ..............  

Juillet. 
Sept. -oct. 

Oct.-déc.  

Juin. 
Fin sept. 

Août. 
Mai. 

Piu Il ai-juin.  

Août. 
Nov.  à  mai. 

Août. 

NOL  janvier. 

i' juin. 

Dec.-lamier.  

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer. 

Il 

Asperge d'Argenteuil hâtive (2 quin-
zaine). 

Barbe de capucin, blanchie le 25 fé-
vrier. 

Carotte rouge à forcer Parisienne, 
semée sur la première couche coffre A 
le 25 janvier. 

Chou Brocoli de Pâques, semé le 
5 juin coffre E et planté le 5 août. 

Chou -fleur hâtif d'Erfurt, planté le 
25 janvier. 

Chou Milan de Pontoise, semé le 
25 mai et planté le 15  juillet. "  

Epinard de Viroflay semé le 25 fév. 
Laitue de la Passion, du 3o août. 
Navet demi-long à forcer, semé le 

25 janvier (coffre B), les dernières ra-
cines. 

Radis rond rose à bout blanc, semé 
le io mars dans:les  oignons. 

Radis demi - long rose à bout blanc, 
semé le 10 mars, sur couche dans les 
carottes, coffre A châssis a. 

Scorsonère, semé le 25 avril. 
Poireau (du 20 août) mis en jauge. 
Pissenlit amélioré. 
Witloof, blanchie le 25 février. 
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MOIS D'AVRIL 

Disposition des cultures et du matériel dans les 3 planches 
réservées aux couches. 

Car011es  et 8 r 
1  
Choux-fleurs 

Estra ,on  ,  
Ciboulette 

Chou-fi.  ffeant  

Pomme 
de 

terre Victor 
IVitloof  

2 3 00 5 

Carotte Romaine 
.1 Chdyx•11.  

Aubergine 
Celeri-rave  

Chicorée fris. 
Igname- Rô mal„,  

Tomate hâtive 
Navet 

Melons 
Concombres 

Céleri 
Tomate Mit. 

Tétragone 

Haricot 
Triomphe des •  Châssis 

I 

6 
1 Melon plante 
5 Mel..Sucrin  

—. 1—Épinard  —  i  
1 Concombre 5 Mel.de Dijon 

t Melon 5 Tomates —  -- 
5 Aubergines  

Cardon 
I  I C.-11.  tenorm.  '  --,  

Romaine-ballon  Pas de châssis 
Libre  

PLANCHE VIII. 



MAI 

PLANCHE IX. — LE BOTTELAGE DES ASPERGES. 

Des que cous les aurez récoltées, triez les asperges et mettez les en bottes 
de 2 kilos environ. Servez-vous d'un moule pour obtenir des bottes régit-  -  
hères et d'un bel aspect. 
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TRAVAUX DU MOIS 

NATURE 

E" DES 

TRAVAUX 

I  Semez en Céleri-rave, à repiquer fin mai et à planter 
côtière. 15  juin .................................................................................  

Céleri plein blanc, à repiquer fin mai, et à planter 
le 15  juin ............................................................................  

semer. sur Tétragone (6 godets) si le semis du 1-  avril n'a 
vieille tomette. pas réussi ......................................................................... 
Semez en Carottes Nantaises (en rayons) pour la provision 
pl. terre. d'hiver ................................................................................ 
Semez Radis rond blanc d'été, parmi lés carottes Nan- 

a la volée  taises ................................................................................... 
Semez. Haricot beurre nain de Digoin (une planche) .   
Plantez 5 pieds Tomates rouge naine hâtive,  semée le 

s. verre. Io  mars ; semez-y quelques graines de radis .  .  .  .  
Partez parmi  Chicorée frisée fine d'été (semée le 10 mars et repi 
les istralenes-  quée  sur couche)   
Abrites avec  des 

paillassons. Pomme de terre Victor de la première wuche.  .  
Io  Paillez. Fraisiers avec fumier court ou paille hachée. 

Mont. une (couche sourde) à utiliser le 15  pour ta culture des 
3'  couche. melons ...............................................................................  
Semez d.d.poq,  
garnis de fini Potiron rouge vif d'Étampes ....................................  
Semer on dl.  un  
n. «lia de won Laitue blonde du Cazard ...........................................  

Semez. Cornichon amélioré de Bourbonne 
Id. Courge de Naples, pour récolter avant le complet 

développement des fruits 
Plantez en Les dix pieds d'Igname de Chine, mis en végéta- 
pl. terre. tion sur couche le Io mars ............................................ 

1 5  semer sur la Chicorée frisée de Ruffec et Scarole grosse de 
couche sourde, Limay .............................................................................  
Selliez  en Chicorée sauvage améliorée ou bien Witloof; 
pl. terre. éclaircissez, quand les plants auront trois feuilles. 

Id. Poireau monstrueux de Carentan, â plahter  le 
25 aoèt.  . . . „  ...... . . . . . . . 

Plantez. Poireau de Rouen, semé le 25 février ...................... 
Plantez (4-°  couche) quatre ou cinq pieds. Melon de Dijon, 

sur semés le Io avril sur la r°  couche. Les plants ont 
l a couche dit subir en pot la première taille ; certains peuvent 
sourde. déjà posséder deux bras longs de quelques centi-

mètres, servez-vous du déplantoir pour la mise an 
place .A défaut de plants semés chez vous, achetez-
en quelques-uns chez un maraicher   

semer  s..1  P05 4  pieds Melon Sucrm  de Tours que vous élèverez 
t utti,  de hm  SOUS cloche. .....................................................................  

ÉPOOLL  

DE LA 

RÉCOLTE 

"ovemb.  
Octobre 

à lévrier. 
Juillet 
à sept. 

Novemb. 

Juin. 
Mi-juillet. 

Juillet-
août. 

.Iuillet-
août.  

Juin. 

Oct.-nov.  

Juillet. 
Septemb.  

Septemb.  
Notemhre  

de l' un. suiv.  

Septemb. 

Novemb.  
Hiver 

et print.  
Juillet-sept. 

Août. 

Fin août 
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3
IV

G
  

NATURE 
DES 

TRAVAUX 

ÉPOQUE 
LE LA 

RPcoLTE  

13  Plantez. 4  Choux-fleurs tendre de Paris ou Hâtif d'Er-
furt  avec Scarole dans la 1" couche en remplace- 
ment de la Witloof   

Septemb.-  
octobre. 

Plantez sur 
rourbe  sourde 5 ou 8 Aubergines, - coffre  D .............................  Juillet à .sept. 

21  Semez. Poirée blonde à cardes, pour avoir de six a 
douze pieds 

Août 
a  Acem  h. 

Id. Ilaricot  inépuisable. ........................................  FiBjuill.-août.  
Id. Chou-fleur Géant d'Automne, à  planter le 25 juin 

parmi des salades ou des épinards .......................  Octobre. 
Id. Haricot Soissons nain ................................................ Fin août -sep'.  
Id. Haricot princesse à rames. .....................................  Finjuill.  - août. 
Id. Épinard lent à monter (en lignes) ....................  -Fin juin. 

Plantez. Cardon plein inerme, semé sur couche le 15 avril. Sept. -nu.  

25  P laotez5pieds.  Tomate Mikado, colTre  C ..................................  Août. 
Plantez dans 

la lie  coolie  4 pieds Tétragone avec Chicorée frisée ...........  Juillet-seps.  
Semez. Chou Milan de Pontoise (Ou Ch. M. de Norvège). Javrer-man.  

Id. Pois Filta,sket ..............................................................  Septemb.  
Id. Haricot Incomparable (une 02  planche) et Hari-

cot d'Alger nain noir (1(2 planche) ...................  Août. 
Plantez. Chou-fleur Le Normand, semé le 20 avril ...........  Août. 
Pincez. Les sommets des Fèves des Marais semées le 

15 mars ............................................................  Fin juin.  
Repiq.pl.lerre.  Céleri - retire,  semé le 1" mai ...............................  Novemb.  

Id. Céleri plein blanc, semé le 1" mai ......................  Oct. - Fév. 

Artichaut sur les vieux pieds d'un 
ou deux ans. 

Asperge d'Argenteuil  hâtive, plantée 
depuis trois ans au moins. 

Carotte Bellot  dite Sainte-Fiacre, se-
mée sur couche colTre  A, le Io mars. 

Cerfeuil, semé le 25 février. 
Romaine ballon et Laitue à tord .  

rouge, plantées eh côtière, le io  avril. 
Chou-fleur très hâtif d'Erfurt, semé 

le 20 septembre et repiqué sous clo-
che pour l'hiver. 

Chou très hâtif d'Étampes, ou Chou 
coeur de boeuf,  semé le 3o août. 

Épinard deViroflay,sem  é le 3o mars. 
Fraises anglaises hâtées, mises sous 

châssis  le 25 décembre ou 1-  février 
au plus tard. 

Ognon blanc, semé le 12 août.  
Laitue blonde d'été et Romaine verte, 

semées le Io mars sur la 2-•  couche. 
Navet demi-long blanc à forcer. 

semé le 10 mars sur couche. 
Ognon blanc hâtif de Vaugirard 

semé le 12 août. 
Poireau de Rouen, semé le 20 août. 
Pois Sainte-Catherine  semé le 25 no-

vembre, en côtière. 
Pomme de terre Victor,plantée  sous 

châssis le io  mars. 
Radis rond écarlate, semé le 15 avril 

parmi les panais. 

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer. 

\nt  



27o TRAVAUX Dt  \lois DE MAI. 

MOIS DE MAI 

Disposition des cultures et du matériel dans les 3 planches 
réservées aux couches. 

00 

I 
4 Tétragones S Tomates Pomme 

de •  
4 Choux-fi. 

tendres )Chicorée  frisée Radas  - terre Victor Scarole 

Carotte 4 Choux- ft.  
géant 
Radis  Choux- ft. 5 Toma te 

Mikado 

f
Navet  

Haricot 
Triomphe 

I 

des Châssis  

2 3 5 
1  

1  Concombre 
e Cornichon 

1  Melon 
2 Aubergines  

Chic. de Ru ff  ec

Scarole verte 
Chou-fl.  géant 

5 Aubergines 

5 Melons 

I 

4 Melons Sucrin Pas de châssis  
libre 

PLANGUE  X. 



JUIN 

 

371 

    

    

PLANCHE Xi. — BINAGE. SARCLAGE A LA MAIN. BOTTELAGE DES RADIS. 

Les laitues gagnent à  étre  hinées  fréquemment comme tous les légumes en 
général. N'oubliez pas d'arracher à  la main les mauvaises herbes qui enva-
hissent les semis des mois précédents (poireau, etc.). 

Parmi les carottes encore jeunes, arrachez les petits radis qui s'y sont déve-loppés.  



372 .  JUIN 

TRAVAUX DU MOIS 

W  
.  NATURE ÉPOQUE 
F' DES DE LA 
O TRAVAUX RÉCOLTE 

Semez en Chou-rave violet hâtif  de Vienne, plantez - le le Octobre - 

pépinière.  io  juillet en place. .........................................................  novembre  

Id. Pissenlit améliore. ................................................... Novembre - Inn  

srm.  à Io volve. Radis rond blanc d'été ...............................................  
∎ elà.  eu  bord. Juillet- 

l'ombre. Cerfeuil  ...... ru  

5 Seines Choux Brocolis, Gros des Vertus, Quintal, Vau- 
sous le  girard, Pontoise, etc., â repiquer le 15 juillet Sur la 

châssis 00 2° couche et â planter les 5 et ro  août .........................  En hiver.  
Id. Laitue blonde du Canard et Laitue Romaine 

blonde maraîchère ......................................................... Août.  
Id. Navet de Milan rouge. .............................................. Août. 
Id. Chicorée frisée de Rouen et Scarole en Cornet .  Oct. - Déc.  

Laitue grosse blonde paresseuse et Laitue Romaine 
blonde ................................................................................  Septemb. 

Taillez p.  
la 2° fois.  Les Melons, si vous ne l'avez déjà fait ..................  

io  Plantez. Chou gros des Vertus, Chou Quintal, ou Chou Novemb..  
rouge gros, semés le 25 avril ...... mars. 

Plant. 
sur 

 Tomate Mikado avec Laitue, en remplacement des Septemb.•  
1-  couche. pommes de terre Victor. ............................................... Octobre. 
Montez. Une couche â champignons pour l'ensemencer 

le 20 ............................................................................ Août. 
Trait. au La jeune plantation d'asperges en vue de com- 
jus tabac. battre le criocère .....................................................................innée.  

15  demi. ri lu molle. Radis rond Flanc .......................................................... 20 juillet. 

Plantez. Les plus forts plants des Choux de Bruxelles demi- 
nains, semés le 25 avril (2°  saison) ............................. Janvier. 

11.  eu cidiêre.  '  Céleri-rave, semé du mai. ....................................  Novemb.  

Plantez. Céleri plein blanc, semé du I" mai .........................  Oct. -fée.  

Id. Haricot Empereur de Russie ou bien Ilaricot 

 

beurre nain du Mont -d'Or ............................................ om'sept.  

Id. Haricot Flageolet blanc, à consommer en grains 
frais ...................................................................................  Septemb. 

Placez  es ter e  Les tablettes de Blanc de champignon, dont vous 
011  ,0117i-MSSiS  aurez besoin le 20, il se renflera  .....Août. 

Pincez. Les extrémités des stolons de Fraisiers à gros 
fruits, de façon â concentrer la sève dans ceux que 
vous conserverez et que vous mettrez en pépinière Année 
en juillet.  ......suivante. 

http://el�.eu
http://el�.eu


tftAVAtrx  bù  MOIS DE _PAN. 3 - 3 

.fe  o  

NATURE 
DES 

TRAVAUX  

ÉPOQUE 

DE LA 
RÉCOLTE 

Cu Semez ru  nord .  Épinard lent à  monter ................................................  -1oût.  
25 Lardez. 

dl. en planche 
paillée parmi 

La couche à champignons préparée le io  juin. . Août. 

shl. uo épin.  Chou -fleur géant daniomne,  semé le > 2.0  mai. . . Oct. - nov. 
Taillez 

une 3efois.  Les Melons, si vous ne l'avez déjà fait ..................  
Traitez t' fois. Asperges, si c'est nécessaire contre les larves du 

criocère. ............................................................................  
Fendez 

de part en 
Les tiges d'artichauts et placez un corps étranger 

dans la fente, en vue de faire grossir les tétes  en 
•part. formation ...........................................................................  juillet. 

Plantez 
3° couche. 2 ou 3 Aubergines dans le coffre A, châssis n° O.  .  Septemb.  

3o Rassemblez les 
coffres. 

Devenus inutiles et tenez-les à l'abri jusqu'en 
septembre    ........................................

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter on à consommer. 

Artichaut, sur les vieux pieds d'un 
et deux ans. 

Asperge d'Argenteuilhâtive,  plantée 
depuis trois ans au moins. 

Carotte Sellot,  semée sur couche le 
su mars. 

Chou très hâtif d'Etampes,  semé le 
3o août. 

Chou Milan petit hâtiff'd'Ulin,  semé 
le 25 janvier, repiqué le 15 mars et 
planté le 20 avril (bon à la lin du mois). 

Chou -fleur très hâtif d'Erfurt,  semé 
le 20 septembre (sous cloche). 

Concombre blanc, semé le 20 mars. 
Epinard lent à muer,  semé le 

25 avril (2 récoltes seulement) et le 
2o mai (i  ou 2 récoltes). 

Fève des marais, du 15 mars. 

Haricot Triomphe des Châssis, semé 
le 20 mars, sous châssis à.  froid. 

Navet de Milan rouge, semé le 
o 5 avril. 

Ognon blanc hâtif de Vaugirard, 
semé le 12  août. 

Persil frisé; semé le 25 février. 
Poireau gros court, semé le 25 jan-

vier et planté le 25 avril. 
Pois Prince Albert et Merveille 

d'Amérique (première quinzaine). 
Pois ridé de Knight  et Pois Corne de 

bélier (deuxième quinzaine). 
Pomme de terre Victor, plantée en 

côtière le 25 mars. 
Radis rond blanc d'été, semé le 

s" niai parmi les Carottes Nantaises. 
Romaine verte, semée le 10  mars. 



374 TRAVAUX DU MOIS DE  JUIN.  

MOIS DE JUIN 

Disposition des cultures et du matériel dans les 3 planches 
réservées aux couches. 

i  
Chicorée 

4  Tétragones 
frisée 

Tomate 
hâtive 

Tomate Mi k. 
Laitue 

Chou-fleur 
Scarole 

Ch. Rte  .(rep.) 
Scar.en cornet 

Brocoli 
Chou mil.d.V•  
Ch. quint. et V. 
Laitue gr. N. 
Laitue rom. 

Chou-fleur 
géant 

Tomate 
Mikado: Triomphe 

I 

Haricolt  
I 
des Châssis 

2 3 

r Concombre 
r Melon 

r Melon 
2 Aubergines 5 Melons de Dijon  5 Aubergines 

I 

4 Melons Sucrin 4 châssis libres 

PLANCHE XII. 
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PLANCHE X111. — BINAGE ET BUTTAGE DES HAXICOTS.  
Tout en binant, ayez soin de ramener un peu de terre au pied de chaque 

touffe , vous enterrerez ainsi la base des tiges qui s'enracineront peu a peu. 
Jardins et Basses-Cours.) 



376 JUILLET 
TRAVAUX DU MOIS 

S3.1  V
,1 

NATURE 
DES 

TRAVAUX 

ÉPOQUE 
DE LA 

RÉCOLTE 

1  Semez. Persil comm  un .............................................................  Hiver. 
b,  Id. Chicorée frisée d'hiver et Chicorée Scarole en 

cornet ................................................................................  
Novemb. 
à mars. 

Id. Radis rond blanc .........................................................  Août. 
Goptez.  La couche à Champignons .......................................  Aotit.  
Plantez. Les plants de Chou de Bruxelles, semés le 25 avril 

et laissés jusque-la  en pépinière (3' saison) ..............  
Février 
it  mars. 

Pin  nt.en  plue. Chou-rave violet hâtif, semé du 1-  juin ..................  Oct. - nov. 
5 Pincez. Les extrémités dqs  coulants de Fraisiers, que 

vous mettrez en peptière  le 1-  août ..........................  
Année 

suivante. 
Semez. Navet Marteau à collet rouge ou le Navet blanc de 

sco.:1  mi -ombre 
Jersey ...............................................................................  Mi-sept.; 

en bordure. Pois Plein le panier. ..................................................  Octobre. 
Plantez en Les stolons de Fraisiers, pincés le 20 juin ; vous 
pépinière. les arroserez, puis les planteret  a demeure le 15  sep- 

tembre ...............................................................................  
Année '  

suivante. 
Id. 

nemin.  

Chou Milan de Pontoise, ou Chuu  Milan de Nor-
vège, semé le 25 mai ..................  

Les jeunes plants de Choux et Brocolis semés le 
...................................... Déc.-avril 

mir la te  tombe 5 juin et devant être plantés les 5ct  IO  aqùt  . . . . Fin hiver. 
*0  Semez. Haricot Empereur de Russie ....................................  Fin Sept.  

Id. Haricot beurre  nain d'Alger ....................................  Fin seps. -oct.  

Éclatez. Les vieilles touffes de Fraisiers Gaillon  rouge, 
de façon à rajeunir vos bordures. Plantez chaque 
éclat sous cloche en bonne terre, ombrez et mouillez  
Vous planterez le 3o août en place ............................... 

Année 
suivante. 

25 Semez. Epinard lent à monter ................................................. 'eptemb.  
Id. Radis noir long d'hiver. ............................................ Noremb  - mars. 

Plantez. Pissenlit amélioré, semé le i" juin .........................  Deremh.-mare.  

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer.  

Ail blanc, planté le 5 mars ou le 
zu  novembre. 

Artichaut de Laon, planté en Motte 
le Io mars. 

Aubergine Violette hâtive,  semée 
sur couche le Io  mars.. 

Chou Milan hâtif d'Ulm, semé le 
25 janvier sur couche, repiqué le 
15  mars et planté le 20 avril. 

Chou-fleur nain hâtif d'Erfurt (ou 
Chou-fleur de Paris), semé sur couche 
chaude le 25 janvier et planté k 
au mars sur la 2`  couche. 

Chou-fleur  tendre de Paris, semé sur 
couche le zu  mars (bon à la fin du mois). 

Echatote  ordinaire; plantée le 2cfév.  
Carotte Nantaise, semée le 5 mars. 
Chicorée frisée fine d'été, semée sur 

couche le lo  mars, repiquée sur la 
même  couche et plantée en mai, parmi 
les Tétragones. 

Haricots Triomphe des Châssis, 
semés les 20 avril sous abri, Io avril 
en côtière. 

Haricot nain beurre de Digoin, semé 
e I^ mai. 



Haricot Inépuisable, du 2o mai. 
Haricot Princesse, du 20 mai. 
Graines de Fraisiers des quatre -sai•  

sons, â semer le 1-  août. 
Cerfeuil, semé le 1•'  juin. 
Chicorée Scarole verte maraîchère, 

semée le 25 mars. 
Radis rond blanc, semé le 1•  juin. 
Fèves des marais, du 15  mars. 
Melon de Dijon, semé le I O  mars (et 

planté sur 3' couche en avril). 

Laitue blonde du Cazard,  semée le 
lo  mai. 

Oignon jaune paille (petit pOur  cui-
sine), seine  le Io  mars. 

Persil frisé, semé le 25 février. 
Pomme de terre Belle de juillet, 

plantée le io avril. 
Radis rond blanc d'été,semé  le i5 juin 
Tétragone, semée le 1•  avril ou le 
mai sur vieille couche. 

Tomate rouge naine hâtive, semée le 
10 mars. 
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MOIS DE JUILLET 

Disposition des cultures et du matériel dans 
réservées aux couches .  

les 3 planches 

I q Telragones  
- 

Tomate 
duilive.  

Tomate 
Mikado Chou:fleur .  

Chou-fleur 
Chou-fleur 

géant 
Tomate 
Mikado 

Brocoli (rep.) 
Scarole verte 
Chou quintal 
Chou l'augir.  

Radis  

1  Concombre 
1  Melon 

t  Melon 
2  Aubergines 5 Melons 

I 
 
 de Dijon I 
 

5 Aubergines 

Plants de Fraisier 
raillon  

3 cloches libres 6 châssis litres 

ANCHE XIV, 



PLANCHE XV. - RÉCOLTE DES °GNONS  ET DES CHOUX-FLEURS. 

LIAGE DE LA CHICORÉE. 

Les ognons de couleur sont mfirs  ; rentrez-les. au  grenier aprèsies  avoir laissés 
sécher une journée au soleil. Liez au fur et à  mesure de vos besoins ou de 
la vente, les chicorées Risees  et les scaroles adultes. Récoltez peu a peu 
tous autres légumes (derniers melons, poireaux; carottes, choux-fleurs,etc..)  
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TRAVAUX DU MOIS 
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NATURE 
DES 

TRAVAUX 

EPOQUE 
DE LA 

RÉCOLTE 

r Semez. Pois Prince Albert ........................................................  Octobre. 

Id.  Fraisiers des quatre-saisons Généreuse (graine 
récoltée en juillet) employez une terrine, recouvrez-
là d'une toile claire, mouillez ; vous obtiendrez la 
levée en 15  jours ; repiquez et plantez le 25 septem-
bre   

Id. Radis noir long d'hiver, dans une planche de 
2 mètres carrés, ou en bordure ..................................... Hiver. 

Id. Navet de Meaux, assez clair et en rayons, une 
planche que vous pourrez récolter en automne. .  . Hiver. 

Id. Radis rond écarlate .....................................................  En sept. 
Repiquez. Les premiers filets de Fraisiers à gros fruits en 

pépinière à o°,12  centimètres d'intervalle pour les 
planter le 2o septembre en place   

Année 
suivante. 

5 Plantez 
eh  pleine 

terre. 

Choux pommés, semés au mois de juin en pépi-
nière  (Gros des Vertùs,  Quintal, Vaugirard, Nor-
vège, Pontoise). Enfoncez-les bien (en enterrant la 
base des feuilles inférieures), bornez fortement et 
mouillez à plusieurs reprises dans le mois ; chassez 
les 'attises et les chenilles   

De déc. 
à avril. 

Semez. Pois Prince Albert (une planche) ..............................  Octobre. 
Id. Haricot inépuisable ou Haricot Incomparable (une 

planche) qui auront le temps de vous donner une 
récolte, avant que ne sévissent les gelées blanches. 

Fin sept.- 
octobre. 

Semez Laitue gotie  à graine noire. Vous la repiquerez 
sous cloche. sous cloche en septembre et la planterez sous le 

châssis n•  5 (coffre E) en octobre .................................  
Octobre- 
novembre 

ro  Semez pl. terre. Oseille de Belleville (un quart de mètre carré). . . Oct.nie.  ann.s.  

ld. Persil ordinaire (i  mètre carré à abriter l'hiver). tirer et print. 
Muller 

les graines. 
Des porte-graines de carotte, ognon, poireau, 

planté le Io  mars ..............................................................  Août. 
Plantez. Chou Brocoli (à o°,5o  x o°,4o),  semé le 5 juin. . . Mars-avril 

Id. Scarole et Chicorée (une planche)à rentrer en nov. Déc. 
Montez une A champignons que vous larderez le 20 et gop- 

four. couche. terez le 16  septembre ................................................... Octobre. 
12 Semez sur 

ia •couche  
à la volée 
et assez 
dru en 

pépinière. 

Ognon blanc hâtif de Vaugirard; choisissez une 
planche peu fertile, mais bien ameublie (un quart 
de mètre carré vous suffira) si vous semiez trop tôt 
les plants risqueraient de monter à graine. Enterrez 
peu la semence, terreautez-la avec 2 centimètres de 
bon terreau ; plombez fortement, et arrosez au dé- 

VERCIER.  — Culture potagère. 13 
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but ; laissez durcir les plants ensuite, en les privant 
d'eau peu à peu, ils seront bons à planter le 15  oc- 
tobre ...................................................................................  Mai-juin. 

12 Placez Blanc de Champignon, en‘vue  de le préparer à 
en terre. ensemencer la couche le 20 ...............................................  Octobre. 

15  Semez clair et Fin sept. 
ou 3 m. o.  seul.  Navet Marteau à Collet rouge ................................. et octobre. 

20  Semez. Épinard Monstrueux de Viroflay, en rayons pro- 
fonds de 3 centimètres et distants de o°,25.  Une 
planche de Io  mètres carrés, en même  temps que 
deux châssis  dans la troisième couche, ceux-ci de- Novembre 
vant etre  abrités l'hiver. ............................................... à avril. 

Semez ro  grammes de Mâche à coeur plein en culture 
assez clair dérobée, dans une plantation de choux-fleurs; ou 
à la volée. bien semez-la seule plus serrée, succédant à une Décembre 

culture de salade ou de chou. ....................................  à mars. 
Semez Carotte courte hâtive de Hollande, si vous jugez 

à la volée. que votre provision d'hiver sera insuffisante; il 
faudra abriter les racines dépourvues de leurs fanes  Hiver 
en vous servant de feuilles sèches ou de litière . et print. 

lardell.eonehe  à champignon . .   Octobre. 
Semez en •  
pépinière  Poireau gros court de Rouen (un quart de mètre 
s. 2 couc.  carré), à planter le 3o septembre. Mai. 

25 Plantez à dam,  Poireau Monstrueux, semé le 15  mai ...................... Hiver. 
Coupez. Les coulants dans les planches de Fraisiers gros Année 

fruits en vue de moins épuiser le •  sol ..................  suivante. 
Recourrez. D'un peu de terre - les  noeuds qui précèdent les 

fruits, sur les tiges coureuses des Potirons; des 
racines adventives naîtront, alimentant ainsi davan-
tage  les fruits qui grossiront   Novemb. 

Plant. en bord.  Les plants de Fraisier Guillon  éclatés le 20 
let.. .  „ Son  soilunte.  

So  Semez Chou très hâtif d'Étampes (5 grammes) ou si 
sur la vous préférez 5 grammes de Chou coeur  de boeuf 

r couche. de la Halle que vous mettrez en place en fin no- Mai 
vembre .............................................................................  -"et  juin. 

Semez Laitue Crêpe à graine noire (une moitié) et Laitue- 
sous une Romaine ballon (l'autre moitié), vous les repiquerez 
cloche. sous 2 cloches en septembre pour planter sous 

chàssis  3 semaines après ou plus tard encore. . . . Novemb. 
Sem, en côtière  Laitue de la Passion, que vous repiquerez en pé- 

on sur pinière sous cloche fin septembre et planterez en 
vieille couche pleine terre en côtière le ro novembre ...................... Mars- avr. 
Coupez  an-des. Les feuilles envahissantes des Pissenlits semés le  Hiver 
Ills  du collet. 1"  juin et plantés le 25 juillet ........................................ et print. 
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Éclatez. 

 

8 CEilletons d'Artichaut,  mettez -les sous une 
cloche, de façon à étre certain d'en avoir de bons a  
planter le 1•  mars   

Chicorée et Scarole au fur et à mesure des be-
soins ....................................................................................  

  

  

Liez. 

 

Juillet. 

Sept. 

 

       

       

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer. 

Artichaut vert de Laon, planté le 
1"  avril. 

Aubergine naine très hâtive, semée 
le to  mars. 

Carotte demi - longue Nantaise, se-
mée le 5 mars. 

Céleri à côtes, semé le 25 janvier sur 
couche. 

Cerfeuil ordinaire, semé en bordure 
à l'ombre le 1•  juin. 

Ciboulette, plantée le 1"  mars. 
Champignon de couche, provenant 

d'une meule montée le Io juin. 
Cornichon amélioré  de Bourbonne, 

semé le ro  mai. 
Chicorée frisée de Rouen et Chicorée 

Scarole verte maraîchère, semées le 
15  avril. 

Chou Milan hâtif 'd'Aubervilliers, 
semé le 25 mars. 

Chou-fleur Géant d'Automne, et 
Ch.-fleur  Lenormand, semés le 20 avril 
et plantés sur la  2°.•  couche en mai. 

Épinard lent à monter, semé à l'om-
bre en juin. 

Fèves, du 15 mars ou du io  avril. 
Fraises des quatre-saisons, plantées 

en mars - avril. 
Haricots verts : Incomparable, 

Beurre  d'Alger nain noir, semés en 
niai-juin.  

Haricot Soissons nain, semé en mai 
(grains frais). 

Laitue pommée blonde du Cazard et 
Laitue romaine blonde maraichère,  
semées le 5 juin. 

Melon de Dijon, semé le 15  avril sur 
couche et planté sur la couche sourde. 

Melon sucrin de Tours, semés sur 
poquets le 15  mai. 

Navet de Milan rouge, semé le 
5 juin. 

Ognon de couleur, planté le ro  mars, 
Oseille de Belleville. plantée l'année 

précédente. 
Persil frisé, semé le 25 février. 
Poireau très gros de Rouen, seine 

en pleine terre le 25 février. 
Poirée blonde à cardes, semée le 

20 mai. 
Pois demi-nain Plein le panier, semé 

le 25 avril. 
Pomme de terre Early, plantée le 

zo  avril. 
Radis blanc rond, semé le io  juillet .  
Tétragone, semée sur vieille cou-

che le 1-  ou le 20 mai. 
Tomate rouge naine hâtive, semee 

le ro mars sur couche. 
Tomate Mikado, semée le 20 mars. 
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MOIS D'AOUT 

Disposition des cultures et du matériel dans les 3 planches 
réservées aux couches. 

4 Tétragone; Tomate  hafive  Tomate, Chou-fleur 

00 
*e  

Chou hatij  Scarole Fraisiers 
d'Etampes ch -

0  ti lt . i  gea  n  Tomate en cornet à gros fruits 
Oignon blanc Mikado Chicorée Fraisiers 

Poireau frisee  remontants 

Épinard 1  

I  

 
Melo

I  
ns 

I 
Aubergines 

Fraisier 8 Artichauts  Laitue Lotte i cloche libre 6 chdssis  
La Généreuse à graines noires 

PLANCHE  



SEPTEMBRE 34_3 

PLANCHE  XVII. — RÉCOLTE DES CHOUX-FLEURS ET REPIQUAGE 
DES PLANTS DE SALADES. 

Coupez les choux-fleurs adultes et transportez-les au magasin â légumes 
oit vous devez les habiller. 

C'est à la fin de septembre ou le 1°'  octobre que vous devez repiquer sur ados 
les plants destinés aux cultures d'hiver et de printemps. Placez une tren-
taine de jeunes pieds par cloche. 
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Semez. 

Id. 

Navet blanc dur d'hiver, si le Navet de Meaux 
semé en août n'a donné aucun résultat, ou que pour 
une cause quelconque vous vous trouviez en re-
tard. Il viendra vite et pourra au besoin rester en 
terre l'hiver   

Haricot inépuisable ou, s'il réussit mieux chez 
vous, Haricot incomparable (une planche) sur la-
quelle vous placerez le soir, des châssis ou des pail- 
lassons, quand les gelées blanches seront à craindre. 

Hiver.  

28 octobre 
à fin nov. 

Plantez. Dans deux pots à fleurs, ou mieux dans deux pots 
à crocus, quelques pieds de Persil, que vous ren-
trerez dans votre cuisine en décembre, si vous 
n'avez pu en préparer une plus ample provision. . Hiver. 

5 Semez sur Cerfeuil, tout à côté de l'emplacement réservé à 
2,"  couche. l'oseille et au persil, tous trois devant être abrités 

l'hiver ................................................................................  
Hiver 

et print. 
Semez sur 2' e. Epinard de Viroflay, si le semis du 20 août ne 
p. la compléter. semble pas suffisant. ............................................ Mars-avr. 

10 Semez en Chou, Mâche, déjà semés en août, si les Premiers 
pl. terre. semis sur lesquels vous comptiez n'ont pas réussi. Print. 

15 Goptez. La meule à champignons montée le Io  août. . . Octobre. 
Piaulez sur Oseille de Belleville, semée le Io  août (quelques 

la 2' coude. pieds). ................................................................................  Hiver. 
20 

 Plantez. Les Fraisiers à gros fruits, mis en pépinière le 
août .............................................................................  

Année 
suivante. 

Eltedillez.  Les tomates qui ne mûriraient plus que difficile-
ment .................................................................................... Sept. 

Semez. Chou -fleur nain très hâtif d'Erfurt sous cloche; 
aérez aussitôt après la levée pour obtenir des plants 
fermes et trapus. Repiquez un peu plus tard (oc-
tobre)  soit sous cloche, soit sous châssis à froid que 
vous aérez après reprise   Mai-juin. 

Repiquez Romaine et laitue crêpe, semées 'le 3o août. Ne 
duck.  mettez que s5 â 3o plants par cloche. Ces plants vous 

serviront à planter vos couches en hiver ..................  
Février- 

avril. 
Id. Laitue Botte à graine noire, à planter sous le chas -  

sis Ir  5 en octobre .......................................................  Nov. 
25 Plantez. Fraisiers des quatre-saisons «  La Généreuse »,  se - 

més  le z" août ..................................................................  
Année 

suivante. 
3o Id. Poireau gros court de Rouen, semé le 20 août.. Avril -mai. 

Repiquez Chou hâtif d'Etampes et Coeur de boeuf, semés en 
en pépinière. août ....................................................................................  Mai-juin. 
Repiquez Laitue de la Passion, semée sur vieille couche le 
sous clone.  3o août ; à planter en côtière le zo  novembre .  .  . Mars-avr. 
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PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer. 

Artichaut, planté le 1" avril (mais 
surtout les pieds de deux ans). 

Aubergine, semée sur vieille couche 
le 10 avril. 

Betterave rouge crapaudine, semée 
le 15 avril. 

Cardon plein inerme ,semé le 15 avril. 
Carotte demi-longue Nantaise, se-

mée le 5 mars. 
Céleri à côtes plein blanc doré, semé 

sur couche le 25 janvier. 
Cerfeuil commun, semé en bordure 

à. l'ombre le i" juin. 
Chicorée frisée de Ruffec, semée du 

i5 mai sur la 3° couche. 
Chicorée scarole grosse de Limay, 

du 15 mai sur la 3' couche. 
Chou Milan hâtif d'Aubervilliers, 

semé le 25 mars en côtière. 
Chou -fleur géant d'automne 2' cou-

che semé le 20 avril. 
Ciboulette, plantée au printemps. 
Cornichon amélioré de Bourbonne, 

semé le io  mai. 
Courge de Naples, semée le 10 mai 

en pleine terre. 
Epinard lent à monter, du 25 juillet. 
Estragon, planté en mars. 
Fève des marais, semée le 10 avril 

(derniers fruits). 

Fraise remontante à gros et à pe-
tits fruits, pl. en mars ou en automne. 

Haricot vert Empereur de Russie, 
semé le zo  juillet. 

Haricot vert beurre d'Algérie tzai,z  
noir, semé le zo  juillet. 

Haricot Flageolet blanc, semé le 
15 juin. 

Laitue grosse blonde paresseuse, et 
Laitue romaine blonde,, semées le 
5 juin. 

Melon de Dijon semé le o•  mai. 
Navet blanc rond de Jersey, semé 

le 15 juillet. 
Oseille, plantée l'année précédente. 
Panais rond hâtif, semé le 15 avril. 
Persil frisé, semé le 25 février. 
Poireau de Rouen, du 25 février. 
Poirée blonde à Cardes, semée le 

zo  mai. 
Pois Filbasket,  semé à l'ombre le 

25 mai (i"  quinzaine). 
Pomme de terre saucisse, plantée le 

20 avril. 
Radis rond écarlate, semé le i" et le 

25 août. 
Tétragone, semée le  avril ou le 

1•  mai. 
Tomate Mikado, semée le zo  mars 

sur couche. 
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MOIS DE SEPTEMBRE 

Disposition :des  cultures et du matériel dans les 3 planches 
réservées aux couches. 

1 2 3 

Haricot Inépuisable Tomate Radis 

Chou d'York 
Chou hâtif Scarole Cerfeuil 

Oignon blanc Chou-fleur 7'oMaie  et Lait. Passion 
Poireau géant Chicorée Oseille 

Romaine 
Persil 

Épinard (I'•  saison)  -pinard la•  saiso
I 

 

n) 

I I 

  

8Arl-ichauls Chou-fleur Laitue Cotte à gr .n. t cloche 
d'Erfurt Laitue-Romaine libre 

PLANCHE XVIII. 

2 châssis libres. 



3 87 OCTOBRE 

PLANCHE XIX. - EMPAILLAGE ET LIAGE DES CARDONS. 

).  Liez les touffes avec de la paille de seigle et empaillez-les complètement 
ensuite pour en blanchir les feuilles. 

2. Une fois étiolés, arrachez les cardons et liez-les soigneusement pour la vente. 
(CI Vie à la Campagne.) 
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Semez. Laitue Gotte  à graine blanche sous cloche pour 
planter sur couche le 15 janvier (en décembre si 
vous voulez)     

25 févri er- 
mars. 

Id. Laitue Cordon rouge (sur vieille couche) sous 
cloche; à planter sur couche à partir du 15 janvier. 

25 février- 
mars. 

Protégez avec Tomate Mikado, au moyen de chàssis,  contre les Octobre- 
châssis 4 et 5. fraîcheurs ou gelées, en vue de prolonger la récolte. Novemb. 
Repiquez. Fraisiers qui ne l'auraient pas encore été ..............  Inn. sn  ivante.  

5 Semez 
en pleine 

Radis rond écarlate  dans du terreau pour récolter 
35 jours plus tard; recouvrez d'un chàssis  quand les 

terre. gelées menacent .............................................................. Novemb. 
Plantez. Laitue Crépe et Romaine ballon, semées le 3o 

août et repiquées sous cloche le zo  septembre; 
faites un demi-chàssis  de chaque espèce dans la 
couche n'  u. Ne mettez qu'une seule Romaine et 3 
Laitues par cloche si vous plantez sous cloche.. .  Novemb.  

15 Repiquez. Chou -fleur hâtif d'Erfurt,  sous cloche en pépi-
nière, à 10 centimètres d'intervalle, placez 25 plants 
par cloche ou 250 par châssis. Aérez   Mai-juin. 

Plantez Laitue Gotte  à graine noire semée en août sous 
sous châs- cloche, repiquée en septembre ; vous pourrez tenir Fin Oct.- 
sis Ir  5. le châssis constamment clos ........................................  novemb.  
Plantez. Oignon blanc hâtif de Vaugirard, semé le iz août. Mai-juill. 
Couvrez Fraisier remontant à gros fruits pour assurer la Fin 

d'un chas.  maturité des dernières fraises ....................................  Octobre. 
Réunissez sur En un châssis les Chicorées frisées presque 
la couche.  adultes que vous abriterez de feuilles en novembre. Décembre 

20. Blan- Cardon plein Inerme. Entourez les derniers pieds Novemb.  - 
chissez. de paillassons avant de les rentrer .............................  février. 

Id. Céleri plein blanc doré, semé le 25 janvier. . .  Oct.- nov. 
Abritez. Haricot inépuisable ou le Haricot Incomparable, 

semé le 5 août; servez-vous de lattes et de paillas-
sons que vous déroulerez le soir   

Fin 
Octobre. 

Terreau- Oseille de Belleville plantée le 15  septeMbre;  vous Dec  emb.-  
tez. aurez à l'abriter l'hiver ...............................................  avril. 

25 Œilleton-
nez par-

tiellement 
si vous ne 

l'avez 
déjà fait 
en Sep- 

Artichaut gros vert de Laon, planté du printemps, 
un oeilleton par godet de 12 centimètres de dia-
mètre. Mettez le tout à mi-ombre, arrosez et cou-
vrez d'un châssis à l'approche des froids. Vous plan-
terez en planche en fin mars. Si vos oeilletons ont 
été mis sous cloche en septembre passez-les sur la 
3'  couche (châssis n°6); votre cloche deviendra libre 

tembre. pour des laitues .............................................................  Juin.-Juil.  
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février. 

Mai- Sept. 

Hiver. 
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NATURE 
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TRAVAUX 

25  Plantez. 

3o Rentrez 
au 

SOUS-SOI.  

Bottez 
partiellement. 

Mettez 
en jauge. 

  

 

Cresson de fontaine (boutures racinées), dans du 
terreau, sous châssis, pour récolter les feuilles en 
hiver ....................................................................  

Cardon plein inerme, plantez les pieds avec leurs 
mottes dans une plate-bande destinée â recevoir des 
légumes .............................................................................  

Artichaut d'un ou deux ans en vue des froids.  

Pissenlit amélioré, semé le or  juin et planté le 
25 juillet, de façon à le recouvrir de feuilles sèches 
avant les gelées pour pouvoir le forcer sur place 
ou l'arracher pour un forçage en cave ou sur cou-
che.   

   

    

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer. 

Artichaut (les derniers de la saison), 
planté en mars-avril ou l'année précé-
dente. 

Betterave rouge crapaudine, semée 
le 15 avril. 

Cardon plein inerme, semé le 
15 avril et blanchi au fur et â mesure 
des besoins depuis septembre. 

Carotte demi - longue Nantaise, semée 
le 5 mars. 

Céleri plein blanc doré, semé le 
25 janvier et blanchi. 

Champignon de couche, sur meule 
montée en août. 

Chicorée frisée de Rouen, semée le 
5 juin. 

Chicorée scarole en cornet, semée le 
5 juin. 

Choux : Gros des Vertus (ou Chou 
Quintal) et Chou rouge gros, semés 
le 25 avril et repiqués le io  juin. 

Chou de Bruxelles demi -nain de la 
Halle, semé le ro mars sur couche et 
planté le 20 avril (i'•  saison). 

Choie -fleur  géant d'automne, semé 
le 20 mai et planté le 25 juin en planche. 

Chou -rave violet hâtif de Vienne, 
semé le 1•  juin et planté le io  juillet. 

Fraises remontantes, abritées sous 
châssis  en octobre. 

Haricot inépuisable, semé le 5 août. 
Laitue Gotte  à graine noire, semée 

le 5 août et plantée le 15 octobre. 
Navet Marteau s collet rouge, du 

15 août. 
Navet de Meaux, semé le 1°' août. 
Panais rond hâtif, semé le 15 avril. 
Persil frisé, semé le 25 février. 
Poireau de Rouen, semé le 25 février 

et planté le 15 mai. 
Poirée blonde à cardes, semée le 

20 mai. 
Pois Plein le panier,Semé  le 15 juil-

let. 
Pois Prince Albert, semé le 5 août. 
Tomate Mikado, semée le 20 man 

sur couche. 
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I 
■ 

 

Haricot inépuisable 

1  

I 
7'oniate  
Mikado 

Laitue Crêpe 
Romaine Bali. 

..  

5 

Laitue golte 
ci 

er.  noire 
Chicorée 

frisée 
7'oinate  
Mikado 

Scarole 
Chicorée 

Cerfeuil  
Ciboitlette  

Oseille 
Persil 

   

 

8 artichauts 
Epinard  (1 -s.)  

1 1 
Épinard (2*  saison)  

I I 

 

     

     

Laitue Gotte Chou-fleur Laitue Crêpe Laitue Plus de châssis 
et L. Cordon d'Erfurt tt  Romaine. Passion libre 

rouge 

PLANCHE XX. 
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PLANCHE XXI.  - MISE EN JAUGE DES CHOUX ET DES SALADES. 

Faites une petite tranchée  d'un fer de bêche; couchez les choux horizontale-
ment, la racine sur terre et la pomme affleurant le bord de la tranchée ; une 
fois la ligne garnie, faites-en une autre parallèle et en arrière de la pre-
mière; prenez les choux déposés tout à  côté, etc. 

Dans un coffre, rentrez à  l'abri les chicorées et les scaroles arrachées avec leurs 
mottes ; vous les enjaugercz a tanche-touche  en relevant leurs feuilles. 
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I  Mettez. Ciboulette, en pots, en serre, ou sur fenètre  pour 
avoir de quoi couper. ...................................................  En hiver. 

Io  Plantez en Dans de petits rayons de 3 centimètres, Laitue de 
côtière. la Passion, semée le 3o août ........................................  Mars-avr. 

c  Blanchissez Witloof, quelques racines pour constituer une 
en cave. première saison .............................................................. Décemb. 

[5  Mettez en Pissenlit, dans une plate-bande à la cave pour 
jauge. couper les feuilles étiolées ...........................................  Avril. 

20 Plantez. Ail blanc si votre terrain est sain, ou si vous pré-
férez, Ail rose un peu plus précoce. .........................  Juillet. 

Id. Les plants de Chou très hâtif d'Étampes ou Chou 
coeur  de boeuf, semés le 3c août ................................  Mai-juin. 

25 Rem.en  dlicre.  Pois Michaux ordinaire dit Sainte-Catherine . . Fin mai. 
Buttez Melun.  Les Artichauts (ou abritez-les chacun d'une cloche). Mai. 

Placez. Le coffre E et le châssis oo sur Persil commun 
semé le 1"  juillet .............................................................. Hiver. 

Abritez. Épinard de la 3—  couche en plaçant les coffres C, 
B et les châssis 3, 4, 5 ...................................................  Fin hiver. 

Enjaugez. Chou Milan de Pontoise et Chou Milan de Nor - 
vège.  Tous deux supportent les rigueurs de l'hiver. 

Janvier- 
mars.  

'  
Id. Poireau Monstrueux, dans un coin de planche, 

pour les avoir sous la main. ........................................  Hiver. 
Recouvrez. 

àrratbez  et 

De feuilles sèches les Chicorées et Scaroles que 
vous désirez conserver en place, arrachez et rentrez 
en cave ou sous châssis toutes les autres   

Chicorée sauvage et Witloof restant enterre; vous 

Décemb. 
à février. 

rentrez encave les blanchirez au fur et à mesure de vos besoins ..... Hiver. 
I Bêchez.  Tout le terrain libre ..............  

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer .  

Carotte Nantaise, semée le t" mai 
pour l'hiver. 

Cardon plein inerme, semé le 15 avril 
sur couche et planté le 20 mai. 

Céleri plein  blanc, semé le 1 -  mai 
en pleine terre. 

Céleri-rave, semé en côtière le 1"  mai 
puis repiqué et planté le t5 juin. 

Chicorée de Rouen, du 5 juin. 
Chicorée Scarole en cornet, du 5 juin. 
Chicorée sauva ge améliorée,du  [5 mai. 
Chicorée Witloof, du 15  mai. 
Chou-fleur Géant d'automne, semé 

le 20 mai, planté le 25juin.  

Chou de Bruxelles demi-nain, semé 
le ro  mars et planté le 20 avril. 

Chou Gros des Vertus, Chou:Quintal 
et Chou rouge gros semés le 25 avril 
et planté le ro  juin. 

Chou -rave violet, semé le 1"  juin et 
planté le io  juillet. 

Crosne (les premiers), planté le 
1-  avril. 

Igname de Chine, mise en végétation 
le ro mars et plantée le 15  mai de la 
même année ou de l'année précé-
dente. 

Haricot Inépuisable, semé le 1-  sep- 



tembre et abrité de châssis ou mème  
de paillassons, à partir de mi-octobre. 

Laitue Gotte à graine noire, semée 
en août et élevée à l'étouffée .  sous 
châssis des  le 15  octobre. 

Laitue crêpe, seméele 3o août, à ré-
colter au fur et à mesure de la forma-
tion (du i au 20 novembre). 

Navet de Maux, semé le ï" août. 

Potiron rouge vif d'Étampes, semé 
le io mai. 

Panais rond hâtif, semé le 15  avril. 
Persil frisé, semé le 25 février. 
Poireau de Rouen, semé le 25 fé-

vrier. 
Radis noir long d'hiver, semé le 

25 juillet. 
Scorsonère, semé le 25 avril. 

3 4 5 

I I I 
'Épinard --  

I   
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Haricot. Inépuisable 

5  

Terreau en ,chaine  

Laitue gotte 
à 

gr. noire 

Chicoree frisée 
et 

Scarole 

Scarole 
et 

Chicorée 

8 Artichauts 
Cerfeuil 

Ciboulette 
Oseille 
Persil 

Laitue Gotte Chou-fteul Laitue Crêpe Laitue 
et L. Cordon d'Erfurt et Romaine Passion 

rouge 
PLANCHE XXII. 

Pas de châssis 
libre 
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PLANCHE XXIII. - L'ENTRETIEN DU MATÉRIEL. 

Avant de les employer, remettez en état les objets détériorés : changez les 
vitres cassées, plastiquez  celles qui en ont besoin; niellez en peinture les 
châssis et les ferrures; consolidez à la céruse les cloches fendues ou 
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Remuez 
pour l'aérer. 

Le terreau dont vous disposez et notamment celui 
de la couche n°  ..............................................................  

I O  Rentrez dans Le ou les pots à fleurs dans lesquels vous avez 
votre cuisine. planté du persil le or  septembre .................................  Hiver. 

1 5  Recourez.  De fumier, de feuilles sèches ou de planches, 
le terreau dont vous aurez à vous servir pour vos 
couches en hiver (couche 1).    Hiver. 

P lant.s.  couche 
si r. ne coulez  

Laitue gotte  à gr. bl.,  ou Laitue Cordon rouge, 
semées le 1"  octobre sous cloche sur ados si vous Fin 

atteudrejanr.  n'attendez le mois de janvier ........................................  janvier. 
25 Recourrez Les plants de Fraisiers que vous désirez soumet- 

de rhassis.  tre à la culture hâtée ...................................................  20 mai. 
Bina. ru  tale  Barbe de Capucin, Witloof ................................  Novemb.  

Aérez. Dans la mesure du possible les plantes que vous 
abritez sous verre ..........................................................  

Recouvrez  
de paillas. 

Les châssis qui déjà, abritent des laitues, 
des oeilletons d'artichaut ou des plants divers. 

PRODUITS DU JARDIN 

bons à récolter ou à consommer. 

Carotte Nantaise, semée en mai. 
Chicorée et Scarole, plantées en août. 
Chou gros des Vertus, Quintal, 

Chou rouge gros, semé le 25 avril. 
Chou de Bruxelles demi-nain, semé 

le ro mars et planté le 25  avril. 
Cresson de fontaine, planté à froid 

sous châssis le as octobre. 
Crosne, planté le r" avril. 
Épinard de Viroflay, semé le 20 

août ( re  couche). 
Mâche, semée le 2o août. 

Navet de Meaux, semé le août. 
Navet blanc dur d'hiver, semé le 

re'  septembre. 
Panais rond hâtif, semé le 15 avril. 
Persil commun, semé le t"  juillet. 
Poireau Monstrueux de Carentan, 

semé le 25  mai. 
Pomme de terre, plantée en avril. 
Radis noir long d'hiver, semé le 

25 juillet. 
Scorsonère, semé le 25  avril. 
Villoot,  blanchie le Io novembre. 



I I 
 Terreau en chaîne. 

abrité par des planches ou des paillassons.  

1 1 I 

...  
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MOIS DE DÉCEMBRE 

Disposition des cultures et du matériel dans les 3 planches 
réservées aux couches. 

00 \ 6 

I I Scarole 
C Artichauts 

Chicorées et Scaroles et 
Cerfeuil 

recouvertes de feuilles seches Chicorée Oseille 

I i 
_Persil  

3 4 5 r 1 2 

 - - - - - - - - - - - Epinard  •  - - - - -  

Laitue Cotte Chou-fleur Laitue Crêpe Artichaut Pas de chàssis 
et L. Cordon et Romaine  (vieux pieds) libre 

rouge 

PLANCHE XXIV. 

•  
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ENCYCLOPÉDIE 
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Les ouvrages parus sont marqués d'un astérisque. 

I. — NOTIONS GÉNÉRALES SUR LES SCIENCES 
APPLIQUÉES A L'AGRICULTURE 

* Chimie générale appliquée à l'Agriculture, par 
E. CHANCRIN,  Inspecteur général de l'Agriculture. Un vol ..............  7 5o 

* Chimie agricole,par  E. CHANCRIN. Un VOL  ........................ 7 5o 
Physique et météorologie agricoles, par E. CHANCRIN. 

Un vol. .........................................................................................................  
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Botanique agricole, par DUCOMET, Professeur à l'Ecole nationale 

d'agriculture de Grignon. Un vol ..........................................................  • • 
Géologie agricole (Agriculture comparée), par FRANÇOIS BERTHAULT, 

directeur de 'Enseignement  et des Services agricoles, BRETIGNIÈRES,  
professeur â l'Ecole nationale d'agriculture de Grignon, et E. CHANCRIN. 
Un vol.   

II. — AGRICULTURE 
Agriculture générale (Culture et amélioration du sol), par 

BRÉTIGNIÈRES,  professeur d'Agriculture à l'École nationale d'Agricul-
ture de Grignon. Un vol   

Agriculture spéciale s  
*  Les Céréales, par A. DESRIOT, Directeur d'École d'agriculture. 

Un vol .....................................................................................................  5 •  
.  Les Prairies, par L. MALPEAUX,  Directeur d'École d'agriculture. 

Un vol. .................................................................................................. 4 »  
Ja  Les Plantes sarclées ( Pomme de terre, Betterave, Carotte, etc.), par 

L. MALPEAUX. Un vol ........................................................................ 4 20  
Les Plantes Industrielles :  

a La Betterave à sucre, la Betterave de distillerie et la Chicorée à 
café, par L. MALPEAUX. Un vol .........................................................  3 

* Les Plantes oléagineuses, par L. MALPEAUX. Un vol.. . .  a go 
.  Les Plantes textiles, par L. BONNÉTAT,  Professeur à  l'École d'agri- 

culture de Petre (Vendée). Un vol. 8o 
.  Le Tabac, par F. DE CONFEVRON,  Ancien vérificateur de la culture des 

tabacs. Un vol ........................................................................................  1 8o 
.  Le Houblon, par G. MOREAU, Professeur de brasserie à  l'École nationale 

des industries agricoles de Douai. Un vol .......................................  2 »  
.  Arboriculture fruitière, par J. VERCIER, Professeur d'horti-
culture et d'arboriculture de la Côte-d'Or. Un vol. ......................... Io  »  

*  Culture potagère, par J. VERCIER. lin vol. ...................... IO  »  
*  Viticulture moderne, par E. CHANCRIN. Un v01..  . . . IO  •  
*  Forêts, Pâturages et Prés-Bois.  Economie  Sylvo -Pastorale,  
par A. FRON,  Inspecteur des Eaux et Forêts. Un vol   4 20  

Industries agricoles : 
'  Le Blé, la Farine, le Pain, Étude pratique de la meunerie et de la 

boulangerie, par ED.  RABATÉ,  Inspecteur général de l'agriculture. 
Un vol.   3 6o 



Industries agricoles (Suite): 
4(  Le Vin, Procédés modernes de préparation, d'amélioration et de conser- 

vation, par E. CHANCRIN.  lin vol    7 5o 
*  Le Cidre, Guide pratique de production et de préparation, par P. LA-

BOUNOUX,  Directeur des services Agricoles, et TOUCHARD, directeur 
de l'Ecole d'agriculture de la Vendée. Un vol   4 So  

ic  Le Sucre, Procédés de fabrication et utilisation des sous-produits, par 
G. PAGES, Professeur à l'École nationale d'Agriculture de Montpellier. 
Un vol.   3 •  

)1,.  La Bière, Procédés modernes de préparation et utilisation des sous-pro-
duits, par G. MOREAU, Professeur de brasserie à l'Ecole nationale des 
Industries agricoles de Douai. Un vol   i 8o 

•Ic  Les Eaux-de-vie et les Alcools, Guide pratique du Bouilleur de cru et 
du Distillateur, par G. PAGES, Professeur à l' Ecole  nationale d'Agri-
culture de Montpellier. Un vol   3 Go 

ir  Les Essences et les Parfums, Extraction et fabrication, par A. ROLET, 
Professeur à l'Ecole d'agriculture d'Antibes, suivi de l'Essence de 
térébenthine, par ED.  l'URATE,  Professeur départemental d'agri-
culture du Lot-et-Garonne. Un vol   3 6o 

4(  Laiterie, Beurrerie, Fromagerie, par V. HOUDET,  Ancien directeur 
de l' Ecole  nationale des Industries laitières à Mamirolle. Un vol. 4  »  

4(  Huilerie agricole, par P. D ' AYGALLIERS,  Directeur de l' École  d'Agri-
culture de Saintes. Un vol .................................................................. 18o 

4(  Les Matières textiles (Voir le fascicule Les Plantes  textiles dans 
l'AGRICULTURE  SPÉCIALE).  

it  Les Conserves alimentaires (fabrication ménagère et industrielle), 
par L. EAVOINE,  Directeur  des Services agricoles, Un vol. .  . 5 5o 

III. — LES ANIMAUX 

)4-  Les Abeilles et le Miel. Petit traité d'Apiculture pratique, par 
M. GAGET,  professeur d'Ecole d'agriculture. Un vol. ..........................  4 50  

« Les  Arkimaux'de  basse-cour. Petit traité d'Aviculture prati-
que, par M. LEGENDRE, Ingénieur agricole. Un vol. .......................... 7 5o 

* Le Ver à soie du Mûrier. Petit traité de Sériciculture prati-
que. par M. MozzicoNAccl,  directeur de la Station de sériciculture d'Alais.  
Un vol ............................................................................................................... 12 

.4«  Le rore,  par M. GoussÉ,  éleveur à Craon. Un vol ...................... 6 •  
* La Vache laitière, par M. JEANNIN, professeur d'Agriculture. 

Un vol    7 5o 
Le Cheval, l'Ana, le Mulet, Un vol ................................  »  • 
Le Boeuf. Un vol ...................................................................................... ,  •  
Le Mouton et la Chèvre, par M. GUICHERD,  Inspecteur général 

de l'agriculture. Un vol ............................................................................ .  ,  
Les Poissons. Petit traité de Pisciculture pratique. Un vol.  »  »  
La Médecine Vétérinaire à la ferme. Un vol .  .  »  •  

IV. — GÉNIE ET ÉCONOMIE RURALE 

Les Constructions rurales, par M. MArrnoT,Ingénieur  du Service 
des Améliorations agricoles. Un vol. .......... •  

Machines agricoles et moteurs, par M. PASSELÈGUE,  Chef de 
travaux à la Station d'essais de Machines agricoles de Paris. Un vol. ,  

Drainage et irrigations, par M. CARLE.  Un vol. ............... •  
Organisation et gestion d'un domaine rural, par 

M. RÉGNIER.  Un vol ...................................................................................  
L'avocat conseil des Campagnes. Législation 
rurale, par M. BOUFFARD. Un vol.  .......... ,  



SCIENCES APPLIQUÉES A L'AGRICULTURE 

Chimie générale e au  t par E. CHANCRIN, 
inspecteur général de appliquée à  1 agriculture, l'Agriculture. 

Un volume de 26o pages avec 164 figures, cartonné. . . . 7 fr. Su 

L 'AGRICULTURE a cessé d'être purement empiri- 
que ; elle devient de plus en plus une science. 

Les praticiens n'acceptent plus, sans les discu-
ter, les vieilles formules établies par une longue 
série d'observations transmises d'une génération 
à l'autre ; très sagement ils veulent en comprendre 
la raison et les améliorer ; pour y réussir des 
connaissances positives leur sont nécessaires. .  
Ces connaissances leur sont données en partie 
par la Chimie agricole. Mais celle-ci a besoin 
d'être accompagnée d'une étude élémentaire de 
chimie générale. L :s agriculteurs trouveront dans 
cette chimie génerale tous les renseignements 
précis dont ils peuvent avoir besoin sur les pro-
priétés des corps qu'ils utilisent. 

Chimie agricole par E. CHANCRIN, Inspecteur général , de l'Agriculture. 
Un volume de 225 pages avec 45 figures, cartonné.. . . 7 fr. 5o 

LA chimie agricole s'applique à donner à la 
culture une plus grande extension des pro-

duits utilisables et partant de la rendre plus rému-
nératrice; elle guide l'agriculteur qui désire obtenir 
la plus grande quantité possible de produits vé- 1  
gétaux avec un bénéfice maximum. De toutes les 
sciences, c'est elle qui contribue le plus à la mar-
che en avant de l'agriculture dans la voie du pro-
grès, elle est en quelque sorte la «  lanterné y qui 
éclaire presque toutes les opérations agricoles. 
L'ouvrage de M. Chancrin est à la portée de tout le 
monde,de puis le petit fermier jusq u'au grand exploi-
tant agricole; pour le lire avec fruit, point n'est 
besoin d'avoir fait ce que l'on appelle de «  bonnes 
études », tous les agriculteurs peuvent le consulter. 



AGRICULTURE 

Les Céréales, par A. DESRpETot n,,eangireiucuritrreicole,  Directeur 

Un volume de 134 pages, avec 111   figures, canonné. . . . 5 fr. 

LE nombre d'hectares de cultures n'a guère 
varié depuis une cinquantaine d'années, mais 

les rendements n'ont fait que progresser. Il reste 
encore un effort à faire pour que la production 
atteigne les besoins de la consommation. Indiquer 
aux cultivateurs tout ce qui est utile pour arriver 
à augmenter le rendement des céréales tout en 
diminuant le prix de revient de l'hectolitre, tel est 
le but de cet ouvrage. 

Les Prairies, par M. MALPcEutuUrXe ,duDirr)eacs t-âue_rcdaelaCcole  d'Agri -  

Un volume de 148 pages, avec 85 figures, cartonné.. . . 4 fr. 

Au cours du )(Ir siècle, la culture des plantes 
fourragères s'est accrue d'une façon remar-

quable ; elle s'accroit encore aujourd'hui. 
L'auteur examine les meilleures méthodes permet-
tant d'obtenir un plus grand rendement et indique 
l'i mportance des plantes fourragères servant à 
l'alimentation du bétail. 
Tout ce qui concerne ces plantes s'y trouve con-
densé. 

Les Plantes sarclées par L. MALPEAUX, Ingénieur-agri-  

Pomme de terre, Betterave cole, Directeur de l'École d'Agriculture 

e e ■ZI ''') Carotte, etc. du Pas-de-Calais. 

Un volume de 175 pages avec 92 figures, cartonné. . . . 4 fr. 20 

DANS cet ouvrage, la betterave fourragère, la 
pomme de terre, le topinambour, la carotte, 

le rutabaga, le navet et le chou sont envisagés 
successivement au point de vue de leur répartition, 
des procédés culturaux qui leur sont applicables, 
de leur récolte et de leur utilisation. 
En le lisant, les cultivateurs pourront se convaincre 
des progrès et des profits qu'il est possible de 
réaliser par des cultures perfectionnées. 



AGRICULTURE 

La Betterave à sucre par L. MALPEAUX, Ingénieur agri- 

La Betterave de distillerie cole, Directeur de l'École d'Agri- 

et la Chicorée à café ce D culture du Pas-de-Calais. 

Un volume de 128 pages avec 57 figures, cartonné .... 3 fr. 
T  'IMPORTANCE primordiale de la betterave indus- 
.1_,  trielle en France est bien connue :  au point de 
vue agricole, son action est considérable; au point 
de vue économique, elle a longuement contribué 
à la prospérité générale par les industries qu'elle 
alimente : sucrerie et distillerie. Ce livre consti-
tue un véritable traité de la betterave industrielle; 
il contient tous les renseignements pratiques pour 
obtenir un rendement rémunérateur. 

Les Plantes Oléagineuses fj.erui.r...riA  a m ,LoreElurexcie iunee-  
Colza, Navette, OEillette, Cameline l'Ec° 1 e;asd'Agriculture du 

Pas-de-Calais.  
Un volume de 68 pages avec 24 figures, cartonné. ................. 2 ... fr. 4o 

LA culture des plantes oléagineuses est précieuse 
 parce qu'elle permet de varier les assole- 

ments, de tirer parti de certains sols et de laisser 
les terres dans un état de fertilité très favorable 
aux récoltes ultérieures. 
M. Malpeaux, dans ce petit ouvrage, a présenté les 
aperçus théoriques et les données pratiques les 
plus récentes concernant le colza, l'oeillette, la 
navette et la cameline.  

Les Plantes textiles parL.301•2iNÉTAT  ,  , Ingénieur  agro- 
Professeur VeceoZed  Agricul-  nome  

'  P  rtUtr ee"  Lin, Chanvre, etc., 
Un volume de 48 pages avec 26 figures, cartonné. . . . 1 fr. 8o 

B IEN qu'ayant en partie cédé la place à la culture 
des betteraves à sucre, celle du lin, du chan- 

vre, de l'oeillette, etc., a gardé encore assez d'im-
portance pour retenir l'attention des élèves de nos 
écoles d'agriculture et de nos agriculteurs. Nous 
devons chercher à produire un poids élevé d'une 
bonne qualité moyenne, réclamée par les filateurs, 
pour concurrencer les lins étrangers; on en étudie -

les moyens pratiques dans cet ouvrage. 



AGRICULTURE 

Le Tabac, par Fc. adteeuCrOdNe F1'aEcVuRtrr 
desTa

gacsagronome,  Vérifi- 

Un volume de 36 pages, avec 15 figures, cartonné .... 1  fr. 8o 

DANS ce petit volume sur la culture du tabac, 
l'auteur s'est proposé, d'une part, de pré- 

senter un guide pratique aux agriculteurs désireux 
de se livrer dans de bonnes conditions à la cul-
ture du tabac ; d'autre part, de fournir un en-
semble de renseignements généraux aux personnes 
que pourrait intéresser cette branche de notre 
production indigène, tels que la préparation des 
terres, les semis et plantations, la récolte, etc. 

Le Houblon, parnGat.iolVnlOalReEdAeUs  inPcfuo  sf  et rsiseesu.rAed  eri  cBorlaesss  edrei  epaoluSa  î.o  I e 

Un volume de 28 pages, avec 16  figures, cartonné ........2 fr. 

y E houblon est cultivé en France plus particuliè-
1.  rement dans les régions du Nord et de l'Est. 
Les agriculteurs de ces régions et tous ceux qui 
s'intéressent à la culture du houblon trouveront dans 
l'ouvrage de M. Moreau des conseils précieux 
sur la plantation d'une houblonnière, la culture 
annuelle, la récolte et le séchage du houblon, etc., 
ainsi que les avantages que l'on petit  recueillir 
d'une culture bien comprise de cette plante. 

Forêts, Pâturages par A. FRON, Inspecteur des Eaux et 

U  0)  a Prés-Bois Forêts et L. MARCHAND, Conservateur 
des Eaux et Forêts. 

(Économie sylvo-pastorale). 
Un volume de i7o  pages, avec 47 figures, cartonné. . . . 4 fr. 20 

L"propriétaires de bois, de friches, landes ou 
pâturages, les régisseurs et gardes fores-

tiers, les élèves des Ecoles d'agriculture trou- 
veront dans le livre de M. Fron tous les rensei-
gnements nécessaires pour le reboisement et la 
mise en valeur par les procédés les plus avanta-
geux des montagnes, des pentes déclives, des 
terres pauvres, et pour toutes les améliorations 
sylvo-pastorales. 



AGRICULTURE  

Culture e e  pard  JÀ  rVb  Eo  RcCullEt  uRiep  r  oe  à  f  le.  a"Ëlôrt  es- C?'  
t  ri 1  .i'tiHvor  ratgi  ce  u lct  uo  rue-  

potagère ronnéFir?aanr  clea. (Sporcuciét

JéouNbaetri  131C11  en  l 
f.,  dylLorryecluirelye  de 

Un volume de 402 pages avec 267 figures, cartonné .... io  fr. 

CONNAISSANT particulièrement les besoins des 
cultivateurs, des jardiniers, des instituteurs, 

des élèves des écoles d'agriculture, et tenant 
compte des progrès réalisés en horticulture au 
cours des dernières années, l'auteur a préparé ce 
nouveau traité de Culture potagère dans lequel 
les recherches sont aisées et où la voie du 
débutant est toute tracée. 
On a multiplié les gravures pour éclairer et 
compléter les descriptions et les explications, de 
sorte que l'ouvrage est en réalité, malgré sa 
brièveté, un traité complet. 
Ce volume comprend trois parties bien distinctes, 
lesquelles sont subdivisées en chapitres. Dans la 
première partie sont exposées les généralités et 
quelques idées nouvelles relatives à l'état actuel 
de la culture maraîchère en France, et à la possi-
bilité de la développer en mettant en valeur des 
terrains tourbeux inutilisés jusqu'ici. 
Tous les travaux de jardinage que doit connaître 
et pratiquer l'amateur, tous les petits trucs du 
métier qui permettent d'éviter la plupart des aléas 
de la culture, les renseignements touchant à la 
production, à la récolte, à l'emballage et à la 
vente ou même à la conservation des légumes, 
s'y trouvent exposés. 
La seconde partie traite séparément de la culture 
individuelle des légumes usuels de pleine terre, 
de leur culture hâtée ou forcée, en relatant les 
modes de multiplication, les meilleures variétés,. 
les maladies, etc.... 
La troisième partie constitue à elle seule un guide 
précieux et détaillé que le lecteur pourra consulter 
mois par mois pour effectuer successivement, et 
en temps voulu, tous les semis, repiquages, de 
même que les récoltes à faire. 



AGRICULTURE 

e)  t d,J.a  VjoRr  51uE  
d'arboriculture  

urProfesseur  Arboriculture  par ecel  a   cô  spécial e  per  1 id'horticultureii  ra,  e e  o u.  

0 C Fruitière ronil,érecre la (e rocxiéjtoéunbaetritorcilaele.,dyTil)oerr tclec ruileiu) re  de 

Un volume de 388 pages avec 36o figures, cartonné .... to fr. 

C E traité d'Arboriculture comprend quatre par-
ties :  la première traite de la multiplication 

des arbres fruitiers, de la plantation, de la taille 
en général, des soins à donner aux arbres, de la 
cueillette, de l'emballage, de l'outillage et de 
certaines autres opérations. 
La seconde partie est réservée à la culture des 
différents fruits. Toutes les essences fruitières sônt  
passées en revue dans l'ordre alphabétique, et 
l'étude très complète de chaque arbre s'y trouve 
condensée en quelques pages. 
La troisième partie envisage le cas d'un proprié-
taire amateur qui désire organiser un jardin frui-
tier réclamant relativement peu de soins et capa-
ble cependant de procurer à son ménage, toute 
l'année, la provision de fruits qu'il est appelé à 
consommer. Elle constitue un guide précieux pour 
ce qui touche au tracé, à l'aménagement, au choix 
des espèces et variétés. Elle donne une idée de la 
dépense qu'entraîne une telle installation et des 
résultats que l'on est en droit d'attendre. 
La quatrième partie servira d'aide-mémoire; elle 
est constituée par une sorte de calendrier où figu-
rent, mois par mois : les travaux culturaux à faire, 
la liste des fruits bons à cueillir, celle des fruits 
bons à consommer, et enfin les conserves à faire. 
Cet ouvrage s'adresse surtout aux jardiniers non 
professionnels; à ceux qui jardinent par nécessité 
ou par goùt,  sans être pour cela des arboricul-
teurs; aux instituteurs qui manifestent le désir de 
posséder un manuel, un guide, bref et précis; aux 
élèves des écoles d'agriculture de tous degrés et 
des écoles industrielles auxquels les cours théori-
ques pratiques rendent les plus grands services; 
aux cultivateurs, fermiers ou vignerons, et enfin 
aux petits producteurs. 



AGRICULTURE 

Viticulture moderne, par .éli i.HaiAdNeCitillr  'cliiirtleteur  

Un volume de 332 pages avec 208 figures, cartonné .... Io  fr. 

LA culture de la vigne, de routinière qu'elle était, 
 est devenue scientifique. Le viticulteur ne 

peut plus se contenter des règles empiriques qui 
l'avaient guidé jusqu'alors ; une instruction spécia-
lement viticole lui est indispensable. 
La Viticulture Moderne réunit toutes les notions 
nécessaires à cette instruction. 
La prentière partie comprend une étude pratique 
de la vigne, de ses différents organes et leurs fonc-
tions. La deuxième partie décrit les principaux cépa-
ges dans les différentes régions où on les cultive. 
La troisième partie traite des procédés de multi-
plication de la vigne et plus particulièrement du 
greffage. 
Les porte-greffes ont fait l'objet d'une étude spé-
ciale sur leur emploi non seulement dans les 
terrains calcaires, mais aussi dans les terrains com-
pacts, humides ou secs, grâce à des travaux récents. 
Toutes les questions pratiques concernant l'éta-
blissement d'un vignoble ont été passées en revue 
dans la quatrième partie. 
L'auteur a groupé dans une cinquième partie, les 
tailles des différentes régions de façon à montrer 
les relations qu'elles ont entre elles. 
La sixième partie traite des travaux manuels du 
sol et de la question particulièrement intéressante 
de la culture superficielle des vignes. 
Le viticulteur éprouve fréquemment des difficultés 
pour l'emploi raisonné des engrais chimiques. Il 
trouvera décrites, dans la septième partie, un 
grand nombre de formules pratiques. De nombreux 
conseils sont également donnés sur les moyens les 
plus efficaces pour lutter contre les ennemis et les 
maladies du vignoble, préoccupation constante de 
tous les viticulteurs. Ce travail de vulgarisation 
rendra les plus grands services à tous ceux que 
les questions viticoles intéressent. 
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Le Vin e@ooe e par E. CHANCRIN, 

 

 

Procédés modernes de préparation, Inspecteur général de 
d'amélioration et de conservation, l'Agriculture. 

Un volume de 228 pages, avec io5  figures, cartonné.. . . 7 fr. 50 

LES viticulteurs demandent souvent pour les 
conseiller dans leurs opérations un ouvrage 

sur la vinification qui ne soit ni trop élémen-
taire, bon seulement pour des écoliers, ni trop 
savant, trop théorique et volumineux. Le livre de 
M. Chancrin répond parfaitement à leur demande : 
c'est un véritable guide pour les praticiens qui 
désirent connaître les procédés modernes de pré-
paration, d'amélioration et de conservation des 
vins, la fabrication des vins de marc ou de 
deuxième cuvée, la fabrication de la piquette, 
l'utilisation des sous-produits, etc., tout en obser-
vant scrupuleusement la nouvelle loi sur les 
fraudes que des commentaires expliquent très 
clairement. 

 

     

  

par P. LABOUNOUX, Ingénieur agronome, Directeur 
Le Cidre des Services agricoles de la Seine-Inférieure, et P. TOU-

CHARD, Ingénieur agronome, Directeur de l' Ecole  d'agri- 
culture de Pétré. 

Un volume de 200 pages, avec 92 fi gures, cartonné. . .  4 fr.  5o 

C ET ouvrage s'adresse plus particulièrement aux 
cultivateurs des régions de la Bretagne, de 

la Normandie, du Maine et de la Picardie, où le 
cidre est la boisson journalière. Néanmoins il peut 
être utile à tous les agriculteurs qui produisent 
des pommes, aux industriels qui achètent des 
fruits pour les brasser, à tous ceux qui font du 
cidre. Ils y trouveront des renseignements très dé-
taillés sur : Culture du pommier à cidre. — Fabri-
cation du cidre ; Transformation du moût en cidre. 
— Utilisation des sous-produits. — Le poiré. —
Dessiccation des pommes et poires.— Législation 
sur les cidres et poirés. 
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LaBiéreeGeeeee par A. MOREAU,  Profes- 
seur de Brasserie à l' École  

Procédés modernes de fabrication nationale des Industries 
et Utilisation des sous-produits, Agricoles de Douai. 

Un volume de 32 pages, avec Io  figures, cartonné ..... t  fr. 8o 

mMoreau  expose très clairement et très mé- 
In  • thodiquement dans ce petit livre les prin- 
cipes les plus simples de la fabrication de la 
bière ; il s'est attaché particulièrement à indiquer 
aux cultivateurs les produits que la brasserie leur 
demande et les résidus que l'on peut employer à 
la ferme, les drèches pour l'engraissement des 
bestiaux, les radicelles de l'orge et les marcs de 
houblon pour la fumure des terres. 

Le l3lé',  la Farine, Etude  pratique de la meunerie et de la 
boulangerie, par Edmond RABAIS, in- 

0  e e e. le Pain génieur agronome, Inspecteur général 
de l'Agriculture. 

Un volume de 124 pages, avec lot  figures, cartonné. . . 3 fr. 6o 

C ETTE étude pratique de la meunerie et de la 
boulangerie ne s'adresse pas seulement aux 

meuniers et aux boulangers. Elle peut encore 
être utile aux agriculteurs, aux négociants en 
grains, pour leurs achats de blés et de farines, aux 
élèves de divers ordres d'enseignement, aux orga-
nisateurs de boulangeries coopératives, et enfin au 
ccinsommateur  qui désire être fixé sur l'origine et 
la valeur du pain qu'il mange. 

Le Sucre @ejetDepar  G. PAGES, Ingénieur -Agronome, 
Professeur d'École Nationale d'Agri- et l'utilisation de ses sous- 

culture. produits à la ferme, e  
Un volume de 88 pages, avec 44 figures, cartonné .... 3 fr. 

T E sucre, en Europe, est extrait de la betterave, 
1-•  et c'est le cultivateur qui la produit. Cette 
culture emploie une main-d'oeuvre considérable 
et, par répercussion, permet l'entretien d'environ 
200 000 têtes de gros bétail. L'industrie sucrière 
touche donc de très près à l'agriculture et c'est 
surtout ce point de vue qu'on a présenté ici. 
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Les Eaux-de-Vie par G. PAGES, Ingénieur-Agronome, 

et les Alcools, 0, Professeur d'École nationale d'Agriculture. 

Un volume de 17o  pages avec 71 figures, cartonné. . . . 3 fr. 6o 

Voici  un Guide pratique du Bouilleur de cru et 
du Distillateur; les propriétaires-viticulteurs 

y trouveront tous les renseignements nécessaires 
pour distiller leurs vins, leurs marcs, etc. 
Ses quatre parties traitent successivement des 
notions générales sur les eaux-de-vie et les alcools; 
de la distillation des eaux-de-vie, de la fabrication  
des alcools de betterave, de grains, etc., et de la 
législation sur le régime des bouilleurs de cru. 

Les Essences e ,,,) (Extraction et fabrication), par Antonin 
ROLET, Ingénieur-agronome, professeur a et les Parfums, l'Ecole  d'Agriculture d'Antibes. 

Suivi de l'Essence de Térébenthine, par Edmond RABATÉ,  Ingénieur- 
agronome, Inspecteur général de l'Agriculture. 

1 volume de 104 pages avec to3  figures, cartonné .... 3 fr. 6o 

C E  livre s'adresse non seulement aux élèves des 
Écoles d'Agriculture, mais aussi aux agri- 

culteurs qui peuvent créer des coopératives de 
producteurs, aux petits industriels, etc. 
Le travail de M. Rabaté sur l'Essence deTérében-
thine s'adresse aux propriétaires des forêts de pins, 
partout où cet arbre occupe de grandes étendues 
et dont l'extrait peut donner de sérieux bénéfices. 

Huilerie  Agricole, par 
P.  

d'École  d'Ans  cultture. 
 Directeur 

Un volume de 36 pages, avec 15  figures, cartonné.. . . t  fr. 8o 

LES cultivateurs de plantes oléagineuses trou- 
"-,  veront dans cet opuscule des renseignements 
utiles qui pourront leur permettre d'obtenir des 
produits meilleurs par une fabrication plus soignée 
et un outillage plus perfectionné. En même temps, 
les jeunes gens des écoles y puiseront des notions 
précises sur l'utilisation et la mise en oeuvre  de 
produits du sol qui constituent encore une partie 
importante de notre richesse agricole. 
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Laiterie, Beurrerie, par V. HOUDET, Agronome, ancien 
directeur de l'Ecole nationale des In- Fromagerie , J  G dustries laitières de Mamirolle. 

Un volume de 142 pages avec 96 figures, cartonné.  ....... 4 fr. 

LT  'OUVRAGE de M. Houdet s'adresse aux cultiva- 
teurs, producteurs de lait, aux petits fabri- 

cants de beurre ou de fromages, aux élèves des 
Écoles d'agriculture. Beaucoup d'entre eux sont 
tentés d'oublier que l'agriculture s'industrialise 
chaque jour davantage; qu'ils doivent envisager 
toutes les circonstances qui influent sur la produc-
tion et la consommation et qu'il leur faut surtout 
enir compte de ces circonstances pour obtenir 
t vendre leurs produits aux prix les plus avan-

tageux. 
Ce livre leur fait connaître,  en les mettant à leur 
portée, les procédés actuels - de  fabrication à la 
fois raisonnés et pratiques concernant le lait, le 
beurre et les fromages. 

Les Conserves Alimentaires par  é n  Me u. r  L A VroOnINnE,,  

(Fabrication ménagère et industrielle) directeur des Services  
agricoles. 

Un volume de 154 pages avec 98 figures, cartonné ..............  5 fr. 5o 

A conservation des aliments est rendue néces-
saire sous notre climat par la rareté et la 

cherté des produits frais pendant l'hiver. 
L'ouvrage de M. Lavoine contient l'exposé des 
procédés applicables par la ménagère et le principe 
des procédés industriels. Il s'adresse tout particu-
lièrement à la maîtresse de maison, mais il intéresse 
également les cultivateurs qui peuvent retirer, par 
la conservation, une source de profits très appré-
ciables, non seulement des grandes quantités de 
fruits qu'on laisse généralement perdre àla campa-
gne, mais encore des légumes, de la viande, etc. 
Les ménagères de la ville et de la campagne 
trouveront dans ce livre une foule de recettes très 
simples pour la conservation de tous les aliments. 



LES ANIMAUX 

Les Abeilles et le Miel par J. GAGET.  professeur  
f d'Agriculture,Apiculteur.  

Un volume de 116  pages, avec 63 figures, cartonné. . .  . 4 fr. 50 

ON retire de l'élevage des abeilles deux pro-
duits : le miel et la cire. Le miel est un 

aliment et un médicament : composé en grande 
partie de glucose assimilable, il est aussi nourris-
sant que le sucre et de digestion plus facile ; il a 
d'autre part des propriétés laxatives qu'il commu-
nique au pain d'épice et aux pastilles, l'acide for-
mique qu'il contient en fait un désinfectant de 
l'appareil digestif. La cire est utilisée dans la pré-
paration de l'encaustique, des cirages, des bougies, 
des cierges et de la cire à cacheter ; la médecine 
l'emploie pour faire des onguents. Par ailleurs, le 
rôle des abeilles est considérable dans la féconda-
tion des fleurs. Euh%  l'élevage des abeilles est à la 
portée de toutes les bourses. Ce petit livre donne 
les meilleurs conseils à qui voudrait s'y essayer. 

Le Ver à Soie du Mûrier par  M. MOZZICONACCI,  
, directeur de la Station 

Petit traité de Sériciculture pratique, de Sériciculture d'Alais. 
Un volume de 256 pages, avec 62 figures, in - 16, cartonne. 12 fr. 

L ÉDUCATION  du ver à soie est une excellente 
source  de revenus pour l'agriculteur qui sait 

tenir compte des conditions économiques actuelles. 
C'est ainsi qu'elle est parfaitement à sa place chez 
le petit cultivateur possédant les mûriers néces-
saires, qui, faisant le travail avec l'aide de sa famille 
et des domestiques attachés à la maison, n'a pas 
à rechercher la main-d'oeuvre étrangère. 
La sériciculture, science qui: s'occupe de l'élevage 
du ver à soie en vue de la production des cocons 
ou des oeufs nécessaires à la reproduction de l'es-
pèce, forme l'objet de ce volume. Elle y est traitée 
dans l'esprit le plus pratique. L'industrie de la 
soie — éminemment nationale — ne pourra que 
gagner à la diffusion de cet ouvrage. 



LES ANIMAUX 

LePorce e , ce e e e par A. GOUSSÉ, 

Élevage, engraissement, reproduction, éleveur. 
 

Un volume de 112 pages, avec 52 figures, cartonné.  .... 6 fr.  

L 'ÉLEVAGE  du porc, qui nécessite un capital moins 
élevé  et plus vite remboursé que tout autre 

élevage, est un des meilleurs moyens de faciliter 
l'intensification de la production de la viande. 
Mais il faut, pour réussir, bannir la routine et em-
ployer les meilleurs procédés modernes. Simple, 
clair, précis, l'ouvrage de M. Gousse donne aux 
éleveurs les conseils qui leur procureront le succès. 

. .  

Les ni eaux e eii -,» Petit traité d'aviculture pratique 
par G. LEGENDRE, ingénieur 

(e. 4)  de la Basse-Cour. agricole. 

Un volume de 256 pages, avec 142 figures, cartonné  7 fr. 5o 

LES circonstances économiques poussent de plus 
 en plus à tirer parti de tout. Parmi les sources 

de richesse, il en est une qui doit intéresser par-
ticulièrement les petits et les grands propriétaires: 
la basse-cour. Le but pratique de ce livre est de 
montrer ce que l'on peut espérer et obtenir, et 
comment il faut s'y prendre. 

La vache laitière de rapport in  
r  .  .  JANNIN,  
énieur-agricole.  

V e @ ,
,-5) Choix, élevage, soins, professeur d'agriculture 

Un volume de 192 pages, avec 144 figures, cartonné. . . 7 fr. 5o 

LEs multiples produits qu'elle fournit à l'homme 
font de la vache l'animal de rapport par excel- 

lence. Mais il faut savoir choisir les bons sujets, 
et par un élevage bien conduit, une nourriture et 
des soins parfaits, l'emploi des dispositifs mo-
dernes (qui remédient au manque de main-d'oeuvre), 
savoir en tirer le maximum de profit. En suivant 
les conseils de M. Jannin, les agriculteurs obtien 
dront infailliblement le succès. 

89 790 — Imprimerie LAIRIZE,  9, rue de Fleurus, à Paris. 



L't  OMNIUM AGRICOLE ► ,  ENTIÈREMENT TER- 
MINÉ, EST LIVRÉ SITOT REÇUE LA COMMANDE. 

1.11111.1.1.1 111111.111..111.111111"  

OMNIUM AGRICOLE 
DICTIONNAIRE PRATIQUE 
DE L'AGRICULTURE MODERNE 

p
UBLIÊ  sous la direction de 
M. HENRY SAGNIER, Se-
crétaire de l'Académie d'Agri- 

culture de France, cet ouvrage, au 
moment où la terre de France a besoin 
de tous ses enfants et peut assurer à 
leurs nobles travaux un gain rémuné- 
rateur, — leur apporte tout ce qu'il 
faut connaître pour organiser les 
cultures et en obtenir le meilleur ren- 

dement. 

e6o  pages  de texte ei  
30 pl. en coul. et  en ncir  
et plus de 2 000 illustra- 

tions dans le texte. 

La pius  Claire, ta plus Complète Encyclopédie agricole. 
Tout ce qui concerne l't.levage  el  les Industries annexes. 

PRIX 

LE VOLUME, grana format 32 X 24,5 illustré, br. 8o fr. 
RELIÉ (splendide reliure de luxe, solide et pratique, 

richement décorée) ......................................... roo  fr.  
Se vend aussi par souscriptions mensuelles ∎  Demander 

le prospectus spécial) 
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BIBLIOTHÈQUE 
DE LA 

Vie à la Campagne 
UN ENSEIGNEMENT PAR LE TEXTE ET PAR L'IMAGE 

BOISSEAU (G.) et G. LANORVILLE,  L'Escargot.  
Élevage et parcage, préparation et vente. I vol. 
petit in-80,  broché : 4 francs. 

UROTE : Pour coloniser au Maroc (La Chaouia  
agricole). r  vol: petit in-80,  illustré, broché : 3 fr.  

DUVAL (C.) : Défendons nos Cultures, 2 VOL  in-16 
illustrés, brochés :  

I. Jardin d'agrénzeni  et serre ............... 7 tr.  5o 
II. Jardin potager et grande  culture ....  7 fr.  5o 

GAROLA :  La pratique des travaux de la terme, t vol. 
in-t6,  broché : 2 francs. 

GUILLON (J. -M.) i Conseils pratiques sur la viticul-
ture. r vol. in-16, broché : z fr. 5o. 

JULIEN (C.) •  Manuel de culture mécanique. 1 vol. 
in-r6,  broché :  4 francs 

LESsE  (A. tut) : Pour sauver la chasse en France, 
les formalités à remplir pour former une Société 
de chasse, pour dresser les procès-verbaux, etc. 

vol. in-tu,  broché o fr.  75 

IlAvmoNo  (Renée) : Les Conserves à la maison. 
Manuels pratiques. 3 vol. in-r6  illustrés, bro-
chés 
I. Champignons  et conserves ..................... 5 fr.  

II. Les Légumes ..................................... 5 fr. 
III. Les Fruits  ................................... 5 fr.  

RINGELNANN  Les bâtiments de la terme. t vol. 
ut-Tb,  broché :  5 francs, 

RINGF,I.mANN  : Construction des bâtiments ruraux. 
vol. in-I6,  broché. 5 francs. 
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 cuessefr  

PUBLICATIONS 
AGRICOLES 

LES OUVRAGES LES PLUS CLAIRS et les PLUS COMPLETS 

BRUCKER  : Initiation botanique. s vol. in-16,  ill.,  
broché : 5 francs. 

CARDOT (E.) :  Manuel de l'Arbre, pour l'enseigne-
ment  sylvo-pastoral dans les écoles. I vol in-40; ,  
ill.  de 46 grav., cartonné : 7 francs. 

CEETrx  (J.) : La Chèvre, son histoire, sou élevage 
pratique, r  vol. in-80  avec 14 planches, broché :  
ro francs. 

ErdioN  (V. et G.) : Traité du commerce des vins. 
I vol. in-16,  broché :  4 francs. 

FLEmtv-LecosTE  : Guide du vigneron. I vol. in-16, 
broché : 4 francs. 

GIRARD  (M.) : Le phylloxera de la vigne,. r vol. avec 
16 fig. et  r  carte :  o fr. 5o. 

Mf.LINE  (J.) •  Le salut par la terre. I vol. in-530,  
broché : 7 fr. 5o .  

MENA/TIC  (E.) :  Le Berger. r  vol. avec 23 fig., 
broché : o fr. 5o. 

PETIT (M.-A.)  : Principes énéraux de la culture des 
plantes en pots.i  vol. grand in-I6,  broché : 5 trancs. 

PLANTES  ,SAUVAGES (I,Es),  illustration de H.-Is.  
Adams  texte par H. Coupin. s vol. in-40,  avec 
75 pl. en coul., cartonné toile : 3o francs. 

POURTAU  :  Sciences physiques appliquées et  l'agri-
culture. 2 vol. in-16, brochés : 

I. CHIMIE  INORGANIQUE. I VOL,  4 francs. 
II. CIIIMIE  ORGANIQUE. 1 vol., 4 francs. 

ROMAN : Manuel du magnanier. r vol. in-16,  ill.,  
broché : 4 francs. 

RECLUS (O.) :  Manuel de l'eau. r vol. in-40 ,  Mus 
cartonné : 3 francs. 

RISLER  (E.) :  Physiologie et culture du blé. Il-
avec 24 fig., broché : o fr. 5o. 
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